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Trois Jésuites canadiens 


s postes français | 
la Commission parlementaire 
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sont expulsés de la Chine 


Les trois ont été soumis à un ‘’procès”’ dirigé par la 


populace. 

O HONG-KONG Trois Jésuites canadiens ont été expul- 
! de la Chine communiste après un procès conduit par la 
( populace et trois mois et demi passés en prison, sous l’accu- 
sation de menées impérialistes, Les trois prêtres en question, | 
0 : expulsés il y a une dizaine de jours, sont les RR. PP, Maurice 

! Léon Va et Philippe _ 

| { us de Montr« 

- . : ’ n ie » # - k 1 province de 
q sen stat @rtsatedes K £ e 28 septembre der- 
nic Les trois ont dü défiler de- 
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tent nains des lettres |plomatiques avec le Portugal, le 
kpliquant i tuation ettres Canada a ouvert des légations | 
q pourraient lemande être | dans les capitales de tous les pays 
en « ouscripteur ena du Pacte dé ‘’Atlan- 
Donc, ne vous pre [ du Nord. L'hon, W.-A, Tur- 
geon, représentant canadien en 
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Les E.-U. prêts à établir le) 
service militaire universel 


Ils voudraient commencer l'entraînement militaire 
obligatoire en automne. 


Le taire à la Défense 


WASHINGTON secre Robert À. 
Lovett, a revelé l'existence d'un programme en vue de com- 
mencer le service militaire universel à l'automne, si le Con- 
gres donne son assentiment au projet, Le programme débu- 
terait sur une échelle relativement petite et serait appliqué 
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Les religieux doivent aider 
les accusateurs 


[e) a cusés d'être des 

. eu | peuple parce 
ent prêché que le mou- 

ent réforme ecclésiastique 
éconisé par les communistes 


et chismatique yeux de 
l'Eglise catholique 

Les religieux ont déclaré de- 
puis qu'ils avaient été incapa- 
bles de dissimuler leur amuse- 
ment devant les accusations 
portées contre eux au procès. 
Quelques-uns des spectateurs 
chinois se sont même joints à 
eux pour rire des reproches 
qu'on leur adressait. 
| Des villageois leur ont demandé 
| de aider à formuler des ‘“ac- 
| cusations” contre eux, parce que 
les autorités communistes ne ces- 
| saient d'exercer des pressions sur 
la population pour qu'elle ‘“dé- 
nonce les étrangers”. 

Les trois Jésuites canadiens ont 
ijouté que des spectateurs à ce 


aux 


les 


procès “semblaient apprécier le 
fait qu’ils ne remplissaient en 
somme qu'une simple formalité 

gée par le programme com- 


ex! 


te visant à chasser les étran- 
ers du sol chinois”. 
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Les membres du Comité général de 
tiendra à Québec en juin prochaïn, ont tenu leur première 
l'Université Laval. Sur la première rangée. on remarque, de gauche à droite, le R, P. Albert, curé de 
Limoilou et directeur de l'ACELF, Mlle Cécile Rouleau, directrice de l’enseignement primaire, M. Mi. 
chel Savard, inspecteur général des écoles primaires de la province de Québec, le Dr Georges Dumont, 
de Campbellton, vice-président du Comité de la Survivance française, M, l'abbé Adrien Verrette, pré- 
sident de ce comité, M. Henri Lallier, président de la fédération diocésaine de la Société St-Jean-Bap- 


tiste 


Préparation du 3e congrès de Langu 


# 


reunion, 


e française 


l'organisation du 3e congrès de la Langue française, qui se | 


récemment, au grand salon de 


le Dr Ant. Grondin, des Trois-Rivières, président de la Fédération des Sociétés St-Jean-Baptiste, 


et M. l'abbé J.-C. Gauthier, président du comité de Chicoutimi; à l'arrière-plan, dans le même ordre: 
M. Olivier-Guy d'Auray, organisateur, M. J.-A. Larochelle, vice-président du comité du logement, M. 


| Alphonse Desilets, organisateur, M. l'abbé Paui-Emile Gosselin, secrétaire général du Comité de la Sur- 
|vivance, M. Henri Petit, des Syndicats catholiques, M. Lucien Gagné, membre de l’organisation, M. Y. 
| Bernier, M. l'abbé Gérard Benoît, du Séminaire, le R. P. Albert Plante, S.J., de Montréal, MM. Sylvio 
Dumas, Paul de la Durantaye, M. le notaire Henri Boisvert, trésorier de la Survivance, le KR, F, Samuel, 


antérieures, 


lcesseur à 


[en 
|uns 


[d'autres se 


les 


de 


gner un fait inévitable, 

Ceux à qui cela ne plait pas 
doivent se rendre au fait que, 
toute significative que soit cette 
innovation pour le Canada, elle 


Deux prêtres et 49 
novices catholiques 
torturés en Chine 


| HONG-KONG 
| d'information catholique a accusé | 
communistes 


les 


son, dans 


l 
le 


chinois 


but de 


La majorité veut un Canadien 
| Que le gouvernement. ait déciüe 
{de donner un Canadien pour suc-! 
lord Alexander, cela | 
fait de moins en moins de doute, 
|Tous les chroniqueurs politiques | 
conviennent aujourd'hui, 

avec joie, certains à regret, 
contentant 


les 


consi- 


n’a rien de révolutionnaire puis- 
que, sauf erreur, Ceylan est, |S8n 


Une source 


d’avoir 
à l’autre durant |torturé par la faim 49 jeunes no- | 
passé en pri- | vices chinois actuellement en pri- 
les forcer 
la porter des accusations contre les 
“missionnaires étrangers” 


a 


du dio- 


|cèse catholique de Wuhu, dans la 
[province d'Anhwei. 


On ajoute que les novices sont 


Iprivés de nourriture depuis plu- 


{sieurs mois. Deux prêtres chinois | 
séminaire sont également dé- | 
d'eux, 
est enchaîné depuis plus d’un an, | 
€ d’informa- 


du 
tenus. 


selon 


L'un 


la même 


R P 


le 


source 


Son, 


tion. L'autre prêtre, le R. P. Tan, 
est soumis à des tortures. Les of- 
|ficiers de la prison essaient de lui 


arracher 1 


dégâts dans 


Icese 
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par 


‘aveu qu'il a causé des 
entrepôt public 
|sous les ordres de l'évêque du dio- |novembre dernier e 


informations — 


Février — le mois de la presse catholique 


lions souhaiteraient être en mesure de le faire”, tel es 


| avec le nôtre, le seul des pays 

du Commonwealth qui n'a pas 
| sou n'a pas déjà eu un de ses na- 
uonaux comme représentant du 
roi, 

Il faut reconnaître cependant 
que, même si la majorité des Ca- 
nadiens est en faveur de ce chan- 
gement, comme le démontre l'en. 
quête faite sur ce sujet par J'Insti- 
tut de l’Opinion publique, un bon 
nombre des nôtres y reste opposé. 
Respectons leur sentiment, tout 
en leur demandant de s’incliner 


devant le désir de la majorité, 


M. Pierre Raimbault est réélu président, MM. Albini Gallant, de Letellier, et 
Auguste Pineau, de Ste-Rose du Lac, vice-présidents de l'Association. 


ST-BONIFACE -—- Cette semai- 
a eu lieu à St-Boniface le Con- 
des Commi 
langue française du Manitoba, 
Malgré la tempête de lundi soir, 
le 21 janvier, 
saires de différents districts 
laires de la province assistaient à 
la première réunion 


ne 


grès 


ssalires 


ae 


de l'Association des Commissai- 
res d'Ecoles, souhaita la bienve- | 
nue au >ssistes et rappela 
deux f ints de l’année qui 


iler: la mort soudai- 
Marcoux en 
t la nomina- 
l'hon, Ed- 


vient de s'éc 
ne de l’hon. Sauveur 


seur, 


‘tion de son succes 


t 
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d’'Ecoles 


M. Pierre Raimbault, président 


| de l'Académie, Me Henri Beaupré, échevin de la Cité de Québec, le R. F. Arsène, directeur de l'Aca- 
démie, et Mme Reine Malouin, présidente du comité féminin 


M. Vincent Massey le prochain 
gouverneur général du Canada 


1! serait le premier Canadien à exercer les hautes fonctions de représentant du 
roi au Canada. 


OTTAWA —- Depuis que la rumeur s'affirme de plus en plus du départ prochain du 
| vicomte Alexander de Tunis, les conjectures se multiplient au sujet de son successeur. Tout 
| porte à croire que le départ de lord Alexander sera rendu officiel très prochainement, Et 
|tout permet de prévoir que son successeur sera nommé tout aussi rapidement, que ce sera 
un Canadien et que ce ne sera nul autre que le très hon. Vincent Massey, Cette prévision 
|est basée en partie sur des informations officielles, en partie sur des déductions, Les évé- 
nements récents portent à conclure dans le même sens, et les rumeurs qui circulent ne 
démentent pas ——— 


| de chef de l'Etat, il reste à choisir 
|la personnalité digne de la fonc- 
tion, 


| Les successeurs ne manquent pas 
Jusqu'à présent, cing noms 
surtout pnt eté mentionnes. Ceux 
de M. Massey, chancelier 
de l’Université de Toronto et 
| auteur du rapport fameux qui 
| porte son nom: du très hon. 
Thibaudeau Rinfret, juge en 
chef du Canada et, à ce titre, 
souvent appelé à remplacer le 

| gouverneur général; de l’hon. 
Ross MacDonald, président de 
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Le cardinal Spellman surpris 


de l'opposition américaine 


Une nouvelle religion nait aux Etats-Unis: persécuter 
les catholiques. 
VATICAN 
sadeur des Etats-Unis près le Saint-Siège a été évoquée, au 
| cours d'une conférence de presse que le cardinal Francis 
Spellman, archevêque de New-York, a 
prélat s’est déclaré très surpris de l'opposition à laquelle cette 


La question de la nomination d'un ambas- 


tenue ici. L'éminent 


| nomination se heurte de la part #- - a 

| de certains milieux de son pays, |, mél à F hs 
et il a fait valoir en partie Et { D 

|que la raison invoquée par c« * rs = . 
milieux, à savoir qu'on ne sau Enr , si 

Er établir des rapports avec le |, ” 4 

| Vatican sans enfreindre la loi! « mr. sd 

| sur la séparation de l'Eglise et QE 

| l'Etat, n'est pas valable ut D por 

| “I est des pays, a dit le car y eadier rt ; 
dinal, où le chef de l'Etat est |, h « ; 
également chef de la religion de É" 
non-catholique pratiquée par la ": j à 

| majorité de la population, et à : s LE ve toy : 

| pourtant n'ont pas craint d'éta- P a! éne ! * r 
blir des rapports avec le Saint- « na wi gr 
Siège.” Tr pers PO RS 

Le cardinal a dit qu'en tant| £1 Mark Clark com #33 

qu'Américain, il se rendait comp- w ki Vaticai 

te de l'importance que présente | *P£C14: au Yatice 


| pour son pays l'établissement de 
| relations avec le Siège Aposto 
| lique, et il a formulé le voeu que 
| la question puisse être réglée au 
mieux des intérêts des deux par- 
ties. 

Le cardinal Spellman a précisé 
| que cette question n'avait pas été 
abordée au cours de l'entretien 
[qu’il a eu avec le pape et qu'il 
Îne l'aborderait que si le Saint- 
| Père le lui demandait. 
| En ce qui concerne les bruits 
| concernant la convocation d'un 
| consistoire, le cardinal a déclaré 
n'avoir aucun élément d'informa- 
| tion. 


S. Exec. Mgr G. Landry 
a été relevé de ses 
fonctions à Hearst, Ont. 


Exec, Mgr 
évèque de 


HEARST, Ont 
Georges Landry 
Hearst, a été relevé fonc 
tions pour cause de maladie et 
| doit se rendre à Antigonish, N.-E., 
pour y prendre un repos prolongé, 
a annoncé récemment son secré- 
taire 

Une dépêche reçue du Vatican 
précise que Sa Sainteté le pape «a 
|acquiesce à la demande du prélat 
d'être relevé de fonctions et 
qu'elle l'a nommé évêque titulaire 
pas de Knossos à titre honorifique, 

Le secrétaire de l'évêque dit 
qu'il doute que le prélat retourne 
là Hearst, Son successeur n'a pag 
été nommé 


S 


de ses 


ses 
“Nouvelle religion”... 
cardinal Spellman n'a 


| 


Le 


| que déploré l'absence d'un repré- | 
Il 


| sentant américain au Vatican. 
a ajouté: 
“Il semble bien qu’une nouve 


M. Edmond Brodeur élu 
député de La Vérendrye 


Le candidat conservateur est victorieux dans le comté 
de Brandon. 


WINNIPEG —— Le parti libéral et le groupe conservateur 

| ont remporté chacun un siège dans les élections complémens 
taires tenues lundi dernier. M. Edmond Brodeur, lfbéral pros 

gressiste, fut élu au siège laissé vacant par la mort.de l'hon, 

Sauveur Marcoux, tandis que Reg. O, Lissaman, progressistes 


conservateur, remporta la victoi- x 
re dans Brandon, siège occupé par 


M. Lissaman recueillit 2,940 vos 


Commissaires d'Ecoles de langue française 


mond Préfontaine, au 
des Affaires municipales. 

M. Marcoux fut longtemps pré- 
sident de l'Association des Com- 
missaires d’Ecoles de langue fran- 


plus de 60 commis-|çaise avant de devenir ministre 
SCO-|des Affaires municipales. Il s'est | à ces assises prouvait le vif inté- | 


toujours fait un devoir d'assister 
à tous les congrès et d'accorder 
son appui à toutes nos questions 
scolaires 

M. le président demanda à l’as- 
semblée de se recueillir quelques 
moments pour une prière pour le 
|repes de l'âme du regretté défunt. 
IS. Exc. Mgr G. Cabana, archevé- 
que coadjuteur, récita la prière à 
cet effet. Puis l'assemblée proposa 
une motion de condoléances à la 
famille Marcoux. 

Un vote de félicitations fut of- 
fert à l’hon. Edmond Préfontaine 
à l’occasion de sa nomination au 
Ministère des Affaires municipa- 
les. M. Préfontaine était depuis 
quelques années membre de l’exé- 
cutif de la “Manitoba Trustees’ 
Association” 


M Joseph-Romuald  Doiron, 
membre de l'Exécutif de l'Asso- 
(ciation d'Education, fit un plai- 


|doyer en faveur de la bonne jiec- 
|ture. M. Doiron avait préparé un 
[magnifique étalage de livres pour 
[jeunes enfants. 

Il y eut aussi un forum très inté- 
|ressant dirigé par M. l'abbé Mau- 
irice Deniset-Bernier, visiteur des 
|écoles, auquel prirent par l'hono- 
lrable L.-P, Roy et M. J.-A. Ma- 
rion 

On y 
| désavantag 
trict 


discula des avantages et 
de l'union de d 

es au niveau de 

supérieure seulement 

s on commença l'étude des 

résolutions qui passeront au Con. 


sani: 
&scoia 


grès de Winnipeg 

Les Chefs de File furent les 
suivants: M. Ailbini Gallant, de 
Letellier: M. Célestin Champagne, 


M. Auguste Pineau, 
du Lac: M. Ernest 
in, de St-Jean-Baptiste; M. 
i Audette, d'Otterburne 
Albini Gallant fut choisi 
e représentant sur le Comi- 


le Somerset; 
Ste-Rose 


Ministère | 


M. J. C. Donaldson jusqu'à sa tes premier-choix, M. Alex, Mc- 
démission en avril dernier. Les | Phail, libéral progressiste, 2,224, 
élections de lundi n’apportèrent | et le candidat C.C.F., M. Harry 
aucun changement dans l’affilia- | Spafford, 1,264. Le transfert du 
tion politique traditionnelle des | deuxième vote de M. Spafford 
deux sièges. donna le chiffre final de 3,223 
Dans La Vérendrye, M Bro- | pour M. Lissaman et de 2,361 pour 
deur reçut 2,318 votes et M. Ar-|M. McPhail. 
{ pin, le candidat progressite-con-| (Comme résultat de cette élec- 
| servateur, 1,357. tion, le gouvernement compte 
2. ARE T EUR 7 | maintenant 39 députés et l'oppo- 
sition, 18, L'administration de M, 


| Campbell est composée de 33 li- 
| béraux progressistes, 3 indépen- 
dants et 3 qui furent élus com- 
me progressistes-conservateurs, 
mais qui préférèrent rester dans 
le gouvernement quand leur par- 
ti officiel quitta la coalition en 
août 1950 

L'opposition compte 9 progres- 
istes-conservateurs, 7 CCF, un 
lindépendant et un membre du 
parti travailliste 

Le nombre des votes élevé 

Une tempéte de neige sévissait, 


| 


Mardi 22 janvier 
| La séance de mardi soir débuta | 
l’allocution du président de! 


| par | 
l'Association, M. le docteur P.-| 


E. LaFlèche, qui félicita d'abord | l jour des élections, mais en dé- 
les commissaires dont la présence | pit de ce fait, bon nombre d'é- 

lecteurs se présentèrent aux ur- 
|rêt que chacun porte à la cause |neé Dans Brandon, à peu près 
éducationnelle catholique et fran- | 55% des 11,906 personnes éligi- 


votèrent, tandis que dans La 
peu près 625% sur 


bles 
Vérendrye à 
(Suite à la cinquième page) 


çaise. Il appuya sur la nécessité | 
pour chäque commission scolaire | 
d'encourager les efforts des ins- | 
tituteurs particulièrement 
quand un surplus de travail leur 
est imposé pour la cause — non | 
seulement en les rémunérant se- | 
lon leur valeur mais encore, en 
les aidant moralement de leur 
support. M. le président rappela 
aussi aux commissaires leur de- |} 
voir de seconder les visiteurs dans 
| leur travail 


| Le conférencier fit ensuite un 
plaidoyer en faveur de la bonne 
lecture française, appropriée à 
[tous les âges, même au plus ten- | 
dre, et fit remarquer que la lit- 
|térature française ne laisse en| 
rien: à désirer dans le domaine |} 
des illustrés dont les petits sont 
si friands. “Nos commissaires, dit- | 
il, peuvent faire une très belle 
oeuvre patriotique et des plus 
formatrices en développant les 
bibliothèques" | 

M. LaFlèche lança ensuite un| 
appel à tous en faveur de l'As 
sociation d'Education de laquelle 
dépe notre sal comme grou- | 
pe ethnique catholique et fran-| 
çais” faut que chacun fasse 
sa par et zénéreuse part | 
— po le ut de ja cause 
que représente chez nous l’'As- 
sociation 

Les délég au Congres en- 
tendirent e » les rapports des | 
visiteurs des écoles: le R. P G. | 
Belcourt. S.J. et M. l'abbé M.) 


Deniset-Bernier 
Rapport du K,. P, Belcourt 


Selon le R. P. Belcourt, S.J. les 
écoles progressent et l'état géné- 
est assez bon. Il y a cependant | 


ra 
quelques points faibles: le maté- | 
riel scolaire n'est pas toujours sa- | 
tisfaisant, les cart géographi- 

1 


bibliothe- 
s sont tres 


ques et 


manquen 
ques scolaires françai 


pau 
Il est à remarquer que ngt 
titutrices Ca 1 nes-françai- 
en ent lement Gans 
ies éco! iglaises pour la prin 
(Suite à la cinquième page) M. Reg. Lissaman 
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Résumor tre ce | tout mplies t club Van- 
qui s'est p : € de Une f ndition 
la dernié f de ne, La F I éstait 15 à la 1 
dirigeants du 1b Var iver ar ju € prenant pa 
à r #ar 1 1 espor € à plein 
Le et 4 ept 1€ supporter 
ct ird farde qu'au bout, 
( bé fut pa principale- 
t à ‘ à dé on de 
1 PI te 
N L 1s p 1 l'assem- 
( nais de format bien 
DENTISTE i courant de tuation no 
2 pI Ù faits vant 
et Associes Régir est obiecté totalement à 
2 2 Ta . en äi 
2e étage, édifice Time | ;,, rÉ 
Angle Portage et Hargrave for le, allait 
Téléphone 928 319 — Winnipeg | tr préser- 
1 1 
Sureou à Brandon Can ada, (on me] = 
Edifice Security, 10e rue me) due l'admission de 
entraînerait des dé- 
voyage trop fortes + 
nquième club er: 
Examen de la vue pas la dans ses eff ur 
conquérir la coupe Grey 
SAMES SHAEN LTD. ||, Sub, Minnipez er 
se sant à l'entrée de Vancouver 
M. N. LECKER a ligue affirmait que l'admissi 
FE le Vancouveé briserait l'équi 
Optometriste et Opticien bre actuelle de la ligue et que 
cette admission entrainerait des 
Tél. 927 850 — 926 749 liffi té I montables du 
point de ] voyages et 


2ème ét éditice Hurtig 
264, avenue Portage 


tout 
Fermé 


1h pm 


rnée 
mercredi 


la 
ie 


jou 


Bureau ouvert 
le samedi 


VOLCANO 


LIMITEE 
Montréal — St-Hyacinthe 


W. Girouard, 


gérant général 
Foyers mecaniques 
Bouilloires - Fournaises 
Réchauds - Chaudronnerie 


Daoust Electric Co. 


#02, rue Provencher St-Bonilace 
Représentants locaux 


MONUMENTS 
FUNERAIRES 


J.-0. BRUNET 


405, rue Bertrand - Tél. 201 864 
coin rue Yourville 


PIERRE BRUNET 
Résidence: 151, 
Téléphone: 


rue LoVérendrye 
206 288 


and Loan 


Western Savings 


Bureau-chef 
WINNIPEG 


4 
ac 


accepter im- 
condition, le 


upeg 


pa 


a ntf 
‘avaient fait progi r qu p 
rte t de fa es con ns 
wW nir £ te a 11 ! 

» Var v u en étant pour, 
F l ondition qui n'avait 
p L lar lécla- 
À I 1€ ar 1ernier 
| se club Edmonton 
ncouver mails 


a ete 


i à dé Bi 
Ds a br 

sa parole d’hon- 

les délégués de 

à à alors affir 1é 

acceptait Vancou- 

urs demande- 

n de retirer 


TO CREDITORS 
1 J r of the Estate f JO- 
SE PH ART HU R VOURIOT, late 1 
| City of Saint Boniface, in tne 
of Manitoba, Mechanic's Helper, de- 


ceased 


A laims agair 
t be sent to til 
NIN GRAF TON 
4, 431 Mai 
toba L 
22nd Janua 
GRAFTON & DENISET 
the Administratr 


Association 
* 


ctus 


de SX 000 h 


Di ave 
«et ‘ 4 vis 
M ages 
L Lu 0 L uve 
cttes pou ne seule 
Vancouv aient aussi DOr 
ecettes pour quau 
à Régir 
N efu croire qu'une 
£ ue c 11 ne serall pas 
bien éq ée. Chaque club 
t jouer le même nombre | 
s que l'an dernier, jouant 
fo lie moins con chaque 
uv jouant une fois 
chez lui, entre Vancou- 
e joute dé plus signifie- | 


lleures recettes et cinq 
ifieraient plus de chan- | 
dans les élimi- 
chances de 
coupe 


€ Classer 
Quant aux 

gagner 
pourront jamais 
aussi mauvaises que celles 
tégina qui a échoué neuf fois 


s ne nt 


ans ses efforts pour sauver l'hon- 
ur de l'oue Vancouver avec 
vaste popu ses sportifs 
eux mn climat idéal, aurait 
ligue des recettes in- 


ub spectaculaire, 
sauvegardé l'honneur 

senior de l’ouest. Dans 
»“derne, cet honneur 
re De PR 


| Sur la scène 


pour 


M. Robert Trudel, qui obtint le | 
illeur acteur au festival 


prix de me | 
égional d'art dramatique tenu à 
Winnipeg l'an dernier, interpré- 
tera le rôle de Nonancourt, au 
Playhouse, le 16 février, Il est le 


fils du docteur et de Mme Jean-J. 
Trudel. 


: Une intéressante 
comédie au Paris, 
le 31 janvier 


oir 31 janvier, on pré- 
‘ une comédie sentimentale 
grand intérêt et de grande per- 
technique C'est. “La vie 
e”, de Jacques Sevérac. 
s du Paris seront ouver- 


tte comé- 


lie vivant r Carrier, 
Georges Rollir Turenne 
et autre 
Martir 
Jacques 
1 de 
1er 
tela L ; 
17 < t remplacer 
jar 1 rôle de vis par son 
»mployé, Paul. Après plusieurs 
complications ès comiques, la 
v té fera sur {rs identités ! 
ciproques Ï vie est un 
est un film de jeunesse, de prin- 
t joie de vivre. Inspirée 
iux illustre prosateur 
ex cette production 
de charme, des 
av L joyeuses et d'une folle 
Dans ‘Les jeux de l'amour 
iu hasard”, Marivaux avait 
té d'étudier cette ques- | 


le seul défaut des jeunes 
d'être romanesques; 
Sévérac, pre nant ce thè 
fine et captivan- 


public 
d'encoura- 
que la So- 
Postscolaire 
jeudi, 
que c'est 
| que ces fi Ims 
s et qu'il a fal- 
lis pour en 
ion aussi 
rd'hui 
s assez 
ié- 


le 


ur ed familles dont 
n pays. M et | 


âgés | 


reira 


uante ans, 


Dix d'entre eux | 

{ sacrés à Die trois | 
sé st trois | 

fe € e no- 


you CAN BÉ SURE..IFITS 


EE 


Vorthland Fuel 


F. BOISSELLE 
Représentont pour 
M-Bonitoce et Norwood 


Téléphone: 201 793 
“ 


Charbon et ‘’Coke" 
Pour les clients avises 
rbon pour foyer cutomatique, 


C 
$11.05 la tonne et plus 


ORTHLAND COAL & ICE CO. LTD. 


“Depuis 25 ons au service des maisons privées et des industries" 


Bureau et dévèt de charbost 
Pembina et Warsew, 
Winnipeg 


Téléphone: 425 921 


LA LISERTES. ET LE 


VENDREDI 25 JANV. 


71-20—Actuai:tés 
scientifiques 
T45—Heure du Rosaire 
800—Nouvelies 
805—Intermede 
815—Un hognme et s0® 
péché 
8230-[Cate parisien 
5 00—Nouveiles 
810—-Voix du Québec 
#15-Contes canadiens 
5 30—Radio-Parents 
10 00—Nouvelies 
1006-—L'Heure exqgrise 
1100-Nouvelles et prév 
1125-0 CANADA! 


SAMEDI 26 JANVIER 


5-55—Vuverture 

71 00—Nouvelles 
105—Sans ceremonie 
7-3%0— Nouvelles 
135—Prière du matin 
145—Sans ceremunie 
Um, tord 


1es 
820—Sans céremonie 
8.30— Information 
835—Sans cérémonie 
vuu— Nouvelles 
9.10—Intermede 
915-Mine d'informat. 
930-—Magarzine des 
sports 
10 00—Nuuvelles 
1005—Cordon Bleu 
1015-1%s plus beaux 
contes 
1030—Menage-ses en 
herbe 
1045-—Tante Lucille 
1100—Nouvelles 
1105—All0 Manitoba 
12.00— Nouvelles 
12.05-—Intermède 
1215—En vedette 
12.30-—-Diner en musique 
1245—Au clavier 
100—Nouvelles et prev 
110— Musique de sifste 
115—Prév. du temps 
120—Sieste (suite) 
125—Marche du erain 
1.30— Disques RCA 
200—Prom. musicale 
swv— Nouvelles 
305—Ranch 1250 
4u0— Nouvelles 
405—Ranch 1250 
415-S DS 
445—Radio Sacré-Coeur 
500—Nouveues 


505—Intermède 
515-—L'Heure de 
l'immacuiée 
5.30—Gaieté du tour 
545-Cerci: Ouvrier 
6.00—Nouvelles 
605-—Carrousel de la 
chanson 
625--Chron. sportive 
6.30—Carrouse) de la 
chanson (suite) 
700—HNouvelles et pe 
705—Carnet Sccia 
7.10—Avis de décès 
715—Carrousel de la 
chanson (suite) 


730—Dans la coulisse 
7145—Heure du Rosaire 
8.00—Nouvelles 
8.05—Intermede 
8.15—Visage du monde 
8.30—A travers le temps 
9.00——Radio-Journal 
9.10—Intermède 


Du lundi ou vendredi 
inclussvement 


655—-Ouverture 

T 0 Nouveiles 

7 05—Sans ctremorie 
130— Nouvelles 
135—Prière du matin 
145—Sans cérémonie 
sum Nouveies 
s15-—Farade de ! 

chanson française 
820—Sans cerémonie 
8.-3%0—Information 
835—Sans cérémonie 
i suite! 

8.00— Nouvelles 
$10—Intermèce 
915—Mine d'informat 
8 3M-Causerie 
iv1ww—Nouvelles 
1005—Cordon Bleu 
16.30—Potin. famuliers 
11.00 Nouvelies 
1105—AL0 Manttoba 
12.00— Nouvelles 
12.05—Intermède 


| 1215—Autour de la 


| DIMANCHE 


ferme 
1230-—Nouvelles agri- 
coles 
1235—Autour de la Fer. 
1245—Chansonnettes 
1.00 Nouvelles 
1.05—Sieste 
115-—Prév. du temps 
HER du grain 
130— Extrait d'opéra 
200—Prom. musirale 
3.06—Houvelles 
305—Ranch 1250 
400—Nouvelies 
405—Ranch 1250 
4:5-SDS 
445—Radio Sacré-Coeur 
3.00— Nouvelles 
505-—Club des Jeunes 
530— Yvan l'intrepide 
545-—Club des Jeunes 
6.0u—Nouvelles 
605-—Carrouse) de la 
chanson (suite) 
625-Nouvelles sport 
630-—Carrousel de la 
chanson (suite) 
1.00—Nouvelles 
105-Carnet Social 
710—Avis de déces 
715-—Carrousel de la 
chanson (suite) 


9.15—Heure dominicale 
530—Au rythme de 
Paris 


10.00—Nouvelles 
1005—L'Heure exquise 
1100— Nouvelles et prév 
1105-00 CANADA! 


21 JANV, 


1.00—Ouverture 
105—Nouvelles et prèv 
115—Pain Quotidien 
1.45-—-Opéra 
3.30—Chan françaises 
4.00—Radio-Collège 
5.00--Moments sympho- 
niques 
5.30—Heure religieuse 
6.00— Nouvelles 
6.05--Causerie 
Aissions d'Afrique 
30—Parlons musique 
7.00—Nouvelles 


PATRIOTE 


Radio-Saint- Boniface 


125—Ev. sociaux et 
et avis de deces 
115-Heure du Rosaire 
1MArtustes de CKSE 
145-Commentaire des 
nouvelles 
800-Læ ciel par-dessus 
les toits 
S2--Var. françaises 
855—Information 
$00—Futures Etoiles 
1000—Résume des 
nouvelles 
06-L'Heure exquise 
00—Nouvelles et vrév 
05-—0O CANADA! 


LUNDI 28 JANVIER 


130—Institutions 
olitiques 
145-—Heure du Rosaire 
8.00— Nouvelles 
805—Intermède 
815—Un Loges et son 
€ 
#8.30—Radio-Théâtre 
9.00—Nouvelies 
910—Intermède 


10 
11 
1 


915-Chron. littéraire 
9.30 -Match 
10.00—Nouvelles 


1005—L'Heure exquise 
11.00— Nouvelles “ .prév 
1105-00 CANAD 


MARDI 29 JANVIER 
13%0—Micro Confidences 


7145—Heure du Rosaire 
8.00— Nouvelles 
805—Intermrède 
815—Un homme et son 


péché 
8.30--Chorale canad 
+ uvu—Nouvellies 
9.10—Intermède 
915—Tot Vanderstaay 
9.30—Nouv. dramatiques 


| 10.00—Nouvelles 
| 1005—L'Heure exyuise 


|. 


1105—0O CANADA! 


MERCREDI 30 JAN. 


1.30-Chron de France 
7145—Heure du Rosaire 
8.00—Nouvelles 

805—A votre santé 
8.15—Un homme et son 
éche 
nitiation 
l'orchestre 
9.00—Nouvelles 
9.10—Intermède 
915—Léo Brodeur 
9.30—Carte blanche 
10.00—Nouveiles 
10.05-L'Heure exquise 
11.00—Nouvelles 
1105—-0 CANADA! 


JEUDI 31 JANVIER 


7130— Walter Faryon 
7145—Heure du Rosaire 
8.00— Nouvelles 
8.05—Intermède 
8.15—Un homme et son 


8.30— a 


(S ché 
8.30—Vieux albums 
8.45—Nouvelies 
8.55—Intermède 
900—Eureka (Paris) 
9.30—Baptiste et 
Marianne 
10,00—Nouvelles 
10,05-—L'Heure exquise 
11.00—Nouvelles et prév 
1105—0O CANADA! 


Chronique de CKSB 


programme des 


Il 


nous fait plaisir aujourd’hui, 


de vous annoncer quatre nouveaux PR 
programmes à l'horaire de CKSB. 
Depuis longtemps, toutes les nou- | Depuis 
velles émissions dont nous fai- 


d 


longtemps déjà, 
cherchions une formule à CKSB 


u Centre Reécreéatif 


nous 


sions mention nous parvenaient | par laquelle nous pourrions inté- 


de la Société Radio-Canada. 
jourd'hui, 
sations locales et d'une 


cormarelal le. 


“Avec le sourire” 
po 
de biscuits de qualité et de bon- 
{bons délicieux, qui 


McCormick's Ltd, 


depuis plus d’un an 
vous ont fait enten- 
dre l'émission très 
populaire ‘Colette 
et Roland’ deux fois 
la semaine, offrent 
maintenant aux au- 
diteurs de CKSB, et 
plus particulière- 
ment aux dames et 
demoiselles, un pro- 


s’agit de trois réali- 


Au- 


émission | leur 


resser les jeunes de St-Boniface 
à une émission radiophonique et 
faire prendre une part active 


! 


Correspondant spécial de 


Le Fédéral favoriserd l'apprentissage. Le Canada est devenu 


une nation adulte 


…— Le Corseil con- 
formation pr fes- 
de ter miner à Ot- 


réunion d 


trois jours. A l'issue de cette con- 
férence, le Conseil a recomman-| 
dé la convocation d'une conféren- 
ce générale d'envergure nationa 
lé dans le but de trouver des 
moyens de favoriser l'apprenti 
sage au Canada 

Cette suggestion mérite d'être 
considérée à sa juste valeur. Com- 
me on le sait, il y a actuellement 
au Canada des milliers de chô-} 
meurs. C'est du chômage saison- 
nier sans doute, mais pas pour 
tous 1 Canadiens actuellement 
sans emploi. On dit qu'on ne peut 
pas trouver du travail aux chô- 
meurs sous prétexte qu'ils ne sont 
pas spécialisés. Le gouvernement 
fait alors venir au Canada des 


supposés spécialistes de l'Europe 
Souvent ces immigr ne 
travail pour 
iennent 


sa- 


anis, 
le- 


daptant pas au 


ni 
ni 


des 
moyens qu'on prendra 
pour encourager l'apprentissage 
auront un double effet. Ils dimi- 
ueront le nombre de chômeurs 
qui veulent apprendre un métier. 
Puis sera du même coup en 


les a lait ve V 


grossir le nombre 
vail. Les 


on 


mesure de répondre à la deman- | 


| de de l'industrie qui a un besoin 


à ce programme. Nous avions dans | 


le passé 
urvoyeurs 

niers 
pieds. 


[a 


sommes 
annoncer 


d'heure 


tenté 
mais sans succè 
était déterminé 
une émission de 
Après bien des démarches 
et après des entrevues, il a réussi 
[à convaincre 
organisateurs du Centre Récréa- 
itif de St-Boniface de s'intéresser 
à une émission de ce genre. Nous | 
donc heureux de vous 
que 
soirs, de 7 h. 30 à 7 h. 45, le quart | 
sera entièrement confié 
aux jeunes du Centre Récréatif. 


-ertaines formules 

Maxime Désaul- 
à mettre 
ce genre sur 


quelques-uns des 


tous les samedis | 


gramme de dix mi- Nous leur remettrons l'émission 
nutes, cinq fois la entre les mains. Ils auront leur 
semaine, de 10 h. 05 à 10 h. 15 le Propre annonceur, leur propre 
matin, Cette émission a pour ti- | Opérateur au contr rôle et ils seront 
tre pd le sourire” et met ent 4 onsables du choix de la musi- 
vedette Nicole Germain, bien con- | qu et du genre de l'émission. Ce 
nue F4 monde de la radio et er amme sera sous la surveil. 
du ciné et Mario Verdon, l'un |lance de Maxime Désaulniers, 
des annonceurs les plus populai- é k a à 

res dans j'est du Cansds “Cette “Analyse des sports” 
émission tout à fait charmante Nous voulons vous parler éga- 
aura lieu de plaire à nos audi- lement d'une autre réalisation de 
teurs, nous en sommes certains,  CKSB. C'est notre “Analyse des 


et nous vous invitons à nous faire 


sports” 
tendre 


que nous vous faisons en- 
trois fois 


la de 


parvenir vos commentaires à ce semaine, 
sujet, 12 h. 05 à 12 h. 15, les lundis, mer- 
“Bavardons musique” credis et vendredis. Durant cette 
Rosernärie Bissonnette a com- émission, notre commentateur, 
mencé, dimanche dernier, une Maxime Désaulniers, vous aaene 
nouvelle série d'interviews musi- dans les coulisses du sport. S'il 
cales, Chague dimanche soir, en | émet parfois certaines opinions 
effet, de 6 h. 30 à 7 h., Rosemarie qui ne sont pas compatibles aux 
rendra visite à un auditeur de votres, PVO SRE ERA de lui 
CKSB, pas quelqu'un de très con- adresser Vos remarques et vos 
e commentaires. Il sera heureux 


nu nece airement, 


un musicien de grand talent, 


un auditeur 


CKSB qui lui 


goûts en musique et de la raison 


de ses goûts. 
vardons musique” 
durant tout ce semes 
saison 


pas non plus | 


tre de notre 
radiophonique. 


mais | 


re.” 


d'en discuter 
“Analyse des sports”. 


(Rameau 
“La France aux colonie 


avec vous dans son 


de S. Père, dans 


s'étaient attaqués à 


| 


toujours plus considérable 
mains-d'oeuvre spécialisées, 

Les membres Conseil 
convenu que l'élargissement des 
cadres des facilités existantes en 
ce qui concerne la formation des 
apprentis s'impose, Bien que cel- 
les-ci fonctionnent 
dans mesure où il 


du ont 


la s'agit de 


certains métiers désignés, elles ne | 


seraient pas suffisantes pour as- 
surer 
vailleurs spécialisés dans toutes 
les industries de l'économie ca- 


nadienne en voie d'expansion. 
Premier geste .., 


Comme premier pas pour re- | 
médier à cette situation, le Con- | 
seil a jugé qu'il 4 serait utile qu'u- 


A la Chambre 


des Communes 


sans-tra- | 


de | 


le nombre requis de tra- 


Winnipeg, Man., 


Lo Liberté et le Patriote 


représentants des 


1 ‘apr 
des fonctionnaires 


temps que des 
autorités provinciales sur 
prentissage et 
fédéraux. Le Conseil a 
mandé en outre le maintien de 
l'aide aux étudiants une as- 
sistance financière fédérale plus 


considérable au programme s'y 


et 


| rattachant La conférence q 
vient de se terminer était sous 
la présidence de M. G. Fred Mc- 


Nally, chancelier de l'université 


d’Alberta 


Sentiment de fierté .., 


Un ministre du cabinet St- 
Laurent vient de faire à Ottawa 
d'importantes déclarations en 
marge ‘du Canada adulte et in- 
dépendant”. M. George Prudham, 
ministre des Mines et des Rele 
| vés techniques, parlant aux mem- 


bres de l’Institut canadien des mi- 
nes et de la métallurgie réunis 
en Congrès dans la capitale fé- 
| dérale, a déclaré que le Canada, 
nation adulte et 
appartient aux Canadiens et que 


c'est à eux qu'il appartient de 
faire de ce pays une nation for- 
te. M. Prudham estime “que 1 


désir d’un drapeau national chez 
un grand nombre toujours crois- 
sant de Canadiens est une des 
nombreuses manifestations de ce 
sentiment de fierté”. À ce sujet 


le ministre a ajouté que “ce sen- 


n : 2 | 
| timent de fierté rendra forcément | 
efficacement | 


notre peuple très conscient de 
toute impression d'immaturité qui 


sir d’un drapeau national chez 
un grand nombre de plus en plus 
considérable de Canadiens, 


tions de notre fierté nationale... 


Avec le temps et sous l'effet des | 


changements apportés par les 
événements quelques-unes de nos 
| anciennes traditions disparaîtront 
| peut-être”. Puis Je ministre a a- 


FRadio-Gravelbourg | ÉD ourg 


Nous voudrions, au début de] 


Inotre chronique d'aujourd'hui, 
donner quelques brèves nouvel- 
les de nos confrères de Radio- 


Prairies-Nord., Le samedi 12 jan- 
vier et le dimanche 13 se tenait, 
à Saskatoon, la réunion annuelle 
des directeurs de notre organisa- 
tion soeur, 
sir et l'honneur d'assister à ces 
séances, et nous sommes en me- 
sure d'annoncer à nos lecteurs 
que les travaux de construction et 
d'organisation de la station radio- 
phonique CHBD se poursuivent 
a un rythme des plus encoura- 
geant. Aux dernières nouvelles, 
les électriciens et les plombiers | 
l'installation 


des systèmes de plomberie, de 
chauffage et d'électricité. Lors- | 
qu'ils auront terminé la pose des 


fils et des tuyaux, les ouvriers et 
les menuisiers pourront alors fer- 
mer les murs déjà érigés et com- 
mencer les délicats travaux de fi- 
nition intérieure. 

Dans le domaine de lJ'organisa- | 
tion, les directeurs ont longue- 
ment discuté de l'engagement d’un 
directeur des programmes et d’un 


ou une auditrice de assistant-gérant. Nous pouvons 
fera part de ses aujourd'hui certifier à nos lec- 
“Sur les bords du St-Laurent, teurs que le poste CHBD a fait 

Cette émission “Ba- | notre langue française n'a pas l'acquisition de deux hommes 
se continuera | plus dégénéré que notre caractè- d'expérience qui donneront en- 


itière satisfaction. 


Du côté de Radio-Gravelbourg, 


Nouvelles étoiles dans la pléiade canadienne des patineurs de fantaisie 


Rosemary mg mr 
ior du patinage de fantaisie et 


npétition féminin 


Lt rempor 


ta 


Jun 


ours de trois jours tenu à 
14 ans, fut acclamé comme: un second Dick Button (champion mondial 
nn Junior des 


e début des épreu 


le titre 


upér 


shawa, 


de chamo:i 
rite des 


Ont. 


hommes 


Il était 
(CPC) 


âgée de 19 ans, de Winnipeg (à gauche), a remporté 
le titre de champion de sa cias 
Le jeune Charles Snelling, de Toronto, âgé seule- 


les honneurs dans la 
se au Canada, 


américain aux Olym- 


le plus jeune concurrent et ne 


Nous avons eu le plai-| 


les travaux se poursuivent tou- | 
|jours de façon tout à fait norma- | 


le, Cette semaine, les ingénieurs 
ont complété le brochage, dans 
les murs, des fils qui serviront à 
alimenter et relier à la salle de 
|contrôle les haut-parleurs et les 


|différents signaux  d'avertisse- 
ment, tant auditifs que visuels. 
{On installe, en effet, des haut- 


parleurs dans tous les bureaux de 
l'édifice pour permettre à ceux 
qui les occuperont d'entendre con- 
tincellement ce qui passe sur les 
|ondes. Les signaux d'avertisse- 
|ment sont installés aux portes des 
studios, sur les murs de ces stu- 
dios et sur les tables des annon- 
| ceurs. Les sonnettes relient la sal. 
lle de contrôle au bureau de l'in- 

énieur et à la salle des nouvel- 

es. Toutes ces précautions aide- 
ront les employés de CFRG à four- 
nir 
précis. 


merions redire aux jeunes Cana- 
diens français de notre province 
que leur poste de radio aura be- 
soin de collaborateurs: 
|ceurs, opérateurs, traducteurs et 
|scripteurs. Que nos compatriotes 
prennent donc cette opportunité 
au sérieux et, s'ils croient possé- 
| der les qualifications nécessaires, 
iqu'ils écrivent dès maintenant au 
gérant de CFRG, M. Dumont Le. 
page. On apportera à leurs de- 
mandes d’ emploi la plus sérieuse 
|attention. Qu'on se dise bien que | 
[sl les directeurs ne peuvent trou- 
|ver dans les provinces des Prai- 
| ries les talents nécessaires à leur 
lorganisation, ils devront aller 
chercher à l'extérieur leurs em- 
|ployés et ainsi donner à des é- 
|trangers des situations qui 
|vraient revenir à nos 
| de l'Ouest. 


Henri 
d'Eschambault 
Limitée 


136, avenue Provencher, 
$t-Boniface 
Téléphone 201 137-8 


Assurances 
Incendies Automobiles 
Accidents, etc. 
Toutes les lignes 


INFORMATIONS GRATUITES 


Billets de voyage 


Chemin de ter - Paquebot 
Avion 


Aussi 
et 


reservations 
itinéraires \ 


recom- | 


indépendante, | 


e | 


aurait pu jadis subsister. Le dé-| 


est | 
une des nombreuses manifesta-| 


un rendement impeccable et 
1 


A propos d'employés, nous ai-| 


annon- | 


.de- | 
confrères | 


. 


le 25 janvier 1952 


; crc que le temps 

s nest pas déja ve- 

1 pot es Canadiens de déci- 

e que s 1 la destinée na 

uonaie de 4e pays, et cela à 
L: dée 

Lyagq ] ec e tels 

propos auraien fait scandale 

chez t partie de notre 


par Denys PARE | populat 
| de 
et indépendante. re 
visite de t ch 
ne conférence générale soit con-| premier ministre de la Grande 
voquée le plus tôt possible. On |Bretagne 
a recommandé d'inviter des re- ! —— — 
présentants patronaux et ouvriers! Sovons f de pa a v! 
de diverses industries, en même a: belle langue du monde. Les chefs 
| d'oeuvre classiques iu >rand 


Siècle français ont mérité 
l'immortalité 


re de l'i 


Monnin, Gratton & 


Deniset 
AVOCATS et NOTAIRES 


Chambre 4 
Editice Banque Canadienne Nationale 


431, Main Winnipeg, Man. 
Tél. 927 348 


Régnier & Magera 
AVOCATS - NOTAIRES 
Pratique générale du droit 
216, EDIFICE MciNTYRE 
Téléphone 923 924 


Léon-H. Bénard, CR. 


AVOCAT et NOTAIRE 


| 
| 


rue 


Éditice Banque Canadienne Nationale 
431, rue Main Winnipeg, Man. 
Téléphone vsre ii 


Clifford W. Srotk 


C.R., M.A., LL.B. 
AVOCAT - PROCUREUR 


| Avocat de la ville de St-Boniface 
Aviseur légal pour le ‘Trade and 
Labor Council" de Winnipeg 


648-650 édifice Somerset, Winnipeg 
Téléphone 928 820 


138, avenue Provencher st- Boniface 


Dr ra -G. Dandenoult 


M.D., F.A.C.S. 
CHIRURGIE - GOITRE 
Téléphones: Bur. 928 648 

Rés. 201 265 


|415, édifice Medical Arts, Winnipeg 


Dr E.-T. Etsell 
MEDECIN-CHIRURGIEN 
MEDECINE GENERALE 


Soins spéciaux Maladies des reins 


| Heures de bureau: 3 h. À 6 h. pm. 
ou sur rendez-vous 


502, édifice Medical Arts 
Bureau: 924 843 Rés.: 44 581 


l'on ne répond pas. appelez le 
“Doctor's Registry": 37 109 


Dr E.-J. Jarjour 
CHIRURGIEN-DENTISTE 
702, éditice Great Western 
356, rue Main Téi. 924 955 


Dr A.-C. Laurin 
DENTISTE 


avenue Provencher 
Téléphone _202 850 


|'Tél.: 
si 


141, 
| St-Bonitace 


Dr G.-M. LaFlèche 
MEDECIN-CHIRURGIEN 
720, rue Sherbrooke 
Téléphone _21 170 170 


Dr P.-E. LaFlèche 
DENTISTE 
Téléphone 925 064 
| 906, édifice Boyd WINNIPEG 


Dr G. Létienne 

MALADIES DES YEUX 

EXAMEN DE LA VUE 
Tél.:Rés. 201 039 Bur. 934 369 


414, édifice Somerset, 


Winnipeg 


Téléphones: 
Bureau: 201 927 Rés.: 201 784 
Dr G. Normandeau 
| MEDECIN-CHIRURGIEN 
Médecine générale 


| Dr Roy G. Spink 
ave PS 0 dé 


Clinique St-Boniface 
Dr R.-A. Jacques 


(Tei.: résidence 201 364) 


Dr J.-M. Huot 


St-Bonitace 


| 155, 


(Tél: résidence — 201701) 
Dr C. Lavoie 
(Tél: résidence — 727 880) 
Dr A.-E. Bourgeois, 
DENTISTE 
Centre Médical, - 343, rue Taché 


Médecine générale - chirurgie 
gynécologie - obstétrique et 
rnaladie des poumons 


Heures de consultation: 
1h 30%6h p.m. 
le samedi: 11 h. à midi. 


Téléphone 204 828 


Dr Henri Guyot 
Médecine - Chirurgie 
Obstétrique et Gynécologie 


Spécialité: 
Maternités et maladies des femmes 


580, rue Aulneau - St-Honiface, Man, 
Téléphone 201 696 
Dr J.-J.-A. Bourgouin 
Maladies Recta es et des Voies 


Génito-Urinaires 


Tel: Résidence 44 3710 — Bureau 928 941 
301, édifice Medical Arts, Winnipeg 
Heures de bureau: 2 h. à 5 h. p.m, 

sur entente 
E. B. Walker & 0 
Comptables agrégés 
(Chartered Accountants) 
668, avenue Taché, S5t-Bonitace 


Téléphone: 208 023 
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ANULATIIE CAMINTE EU VO 


Une attitude curieuse 
prise par les Sionistes 


L'organisation sioniste du Canada a tenu récemment à 
l'orunto son trente et uniéme congrès annuel, Dans une réso- 
lution qui, semble-t-il, fut votée à l'unanimité, elle a demandé 
au gouvernement canadien d'user de son influence pour que 
l'Etat d'Israel obtienne des réparations financières de l’Alle- 


magne pour l'assistance qu'il a donnée aux victimes juives 
de la persécution nazie. Il s'agirait d'une somme de $1,500,- 
000.000 qu'Iisraël aurait déboursee pour venir au secours des 
Juifs allemands ou que ceux-ci auraient été obliges de verser 
au regime nazi 

Quelques aspects du congrès sioniste invitent à la ré- 
flexion, L'un des orateurs qui participa au congrès qualifia 
les Allemands actuels de meurtriers. Le texte de la résolution 
officielle parle d'expiation. Le vice-président de l'Association, 
M. jacques Torszyner, déclara que l'argent ainsi obtenu com- 
penserait pour le sang versé et obtiendrait le pardon à l’Alle- 
magne 

Le premier point oui frappe dans cette argumentation | 
est la facilité avec laquelle le congrès sioniste reconnaît l'Etat | 
d'Israël comme le porte-parole de tous les Juifs, même de 
ceux aui sont morts, Selon cette thèse, l'Allemagne doit ré- 
parer les fautes qu'elle a commises envers les Juifs. Or, le 
peuple juif s'identifie avec l'Etat d'Israël, qui aurait recueilli 
les réfugiés non pas par charité mais par devoir, telle une 
mére-patrie qui adopte ses citoyens chasses d'un autre pays 

t s'affiche comme championne de leurs droits lesées. Sans 
pousser trop loin l'analyse de cette position, l'on y discerne 
un lien spirituel qui embrasse tous les Juifs de quelque pays 
qu'ils soient et les rallie autour d'Israël. Le problème des 
relations entre le Canada et l'Etat d'Israël peut par consé- 
quent présenter des difficultés encore plus complexes que | 
celui des relations entre le Canada et le Vatican. C'est là un 
point qu'il faut retenir. 

Il est un autre aspect du congres des Sionistes qu'il con- 
vient de signaler. L'usage par les Juifs de termes d'opprobres 
a l'égard de l'Allemagne et du peuple allemand suscite cette 
question: “Comment une minorité qui a tant souffert du| 
racisme, et qui, en l'occurrence, prétend venger le racisme, 
peut-elle se laisser aller elle-même à une telle manifestation 
de racisme?” Quelle distinction existe-t-il entre la persécu- 
tion d'un Juif parce qu'il est Juif et la persécution d'un Alle- 
mand parce qu'il est Allemand? L'argument de ‘“responsa- 
bilité collective” a servi tant de fois a justifier les pogroms 
que les Juifs devraient être les derniers à s'en servir pour ap- 
puyer leurs reclamations. Non seulement veut-on motiver 
l'intervention canadienne en faveur d'une telle attitude en 
Israël, mais le gouvernement israélite pousse l'erreur et l'in- 
solence jusqu'a confisaquer l'église et le monastère du Mont | 
Sion parce que ces édifices se trouvaient sous la direction | 
d'une communaute religieuse d'origine allemande, Depuis | 
quand est-ce que le cardinal Frings de Cologne, le parrain 
principal de la société propriétaire de cette église et de ce| 
monastere, a-t-il été juge responsable de l'antisémitisme nazi, | 


lui qui a tenu tête à Hitler même? 

Au point de vue purement religieux, la mainmise du 
gouvernement d'Israël sur ces édifices du culte n'est nulle- 
ment justifiee, 

Voila deux questions que soulève la déclaration faite par 
les membres du congrès des Sionistes. Nous les formulons 
avec hésitation parce que l'opinion publique au Canada ne 
favorise pas la discussion franche et raisonnée de tout ce qui! 
touche au Judaïsme, D'un côté, il existe un groupe minori- 
taire tres agissant qui ne trouve rien de bon chez nos compa- 
triotes juifs; de l'autre, il faut faire face à une puissance for- 
midable qui ne se lasse pas de crier à la persécution et de 
promouvoir les intérèts d'Israël. 

Les premiers ne comprennent pas qu'il puisse exister une 
loyaute supérieure qui dépasse les frontières de l'Etat; les 
autres ne voient pas les dangers d'un racisme désuet, 

Celui qui cherche sincerement la paix se doit de parler, 
méme au risque de ne plaire à personne, 


Comment les agences de nouvelles 


seem to assume thai an unborn 
child is not à human being 

The first of these detestable 
heresies is a flat contradiction 
of Our Lord's moral teaching: 
the second would necessitate à 
reftatement of îhe Catholæ 
doctrine of the Incarnation, 

‘lt does not follow that be- 
cause the Pope makes a state- 
ment it necessarily untrue, ” 
and 1 is © be regretted that 
some Anglican clergymen, who 
sem to know little more of 
what moral theologians have 
said about these very difficult 
problems than a Fourth Form 
schoolboy, should be so eager 
to dissociate themselves from 
what the Pope did not say” 
Un autre ministre anglican, le 
Rév. Wellesiey Orr, pasteur de 
St Paul's de Kingston, Aurrey, 

écrivait les lignes suivantes dans 
son bulletin paroissial: 

“I maintain that the Pope has 
done a service for mankind by 
making his pronouncement. It 

to me that no doctor 
should be burdened with the 
responsibility of deciding which 
of two lives should be ended on 
the chance of saving the other. 
He must try to save both lives 
and leave the result in the hands 
of God.” 

Si la publication de ces deux 


is 


seems 


temoignages est queique peu tar-| 


dive, c'est qu'il nous a fallu at 
tendre l'arrivée au Canada des 
journaux anglais avant de pou- 
voir affirmer, avec preuves à l'ap- 
pui, que l'unanimité protestante 


à l'égard du discours du pape r'é- | 


tait en réalité qu'un mensonge 
créé par nos services de nouvelles 
pour fausser l'opinion publique. 

Nous ignorons combien d'au- 
tres journaux anklais se sont pro- 
noncés dans le sens exprimé par 
les textes reproduits ci-dessus. I] 


nous est cependant permis de croi- | 


ra que la “tempêts:” qui a fait tant 
de bruit dans nos journaux neu- 
tres ne grondait en partie que 
dans le cerveau de quelques cor- 
respondants peu scrupuleux. 
Les agences de nouvelles n'ont 
pas fait justice aux protestants 
dans ce débat. Elles ont, une fois 
de plus, tenté de ridiculiser les 
croyances des catholiques, 


Occupons-nous donc 
de nos affaires! 


L'un de nos correspondants du | 


Manitoba nous communique la 
nouvelle suivante: 

“Le 18 janvier avait lieu à no- 
tre école l'élection d'un nouveau 
commissaire en remplacement de 
M. Un Tel, démissionnaire. Cinq 
catholiques assistaient à l'assem- 
blée, les autres ayant préféré 
eurs pantoufles et le coin du feu 
à l'accomplissement de leurs de- 
voirs. 

“Le résultat? Les quarante-sept 
enfants catholiques qui fréquen- 
tent cette école de quatre-vingt- 
neuf élèves n'auront aucun com- 
missaire catholique pour défen- 
dre leurs intérêts . , .” 

La nouvelle se passe de com- 
mentaires. Elle dénote l’insou- 
ciance tragique de «ertains catho- 
liques qui ne comprennent rien à 
leurs devoirs dans le domaine de 
l'éducation. 

Nos pir 
vent pas dans le camp opposé, 
mais chez nous. 


Philatélisme 


dangereux 

En 1934, Vladimir Petrov, jeu- 
ne communiste, ingénieur à Lé- 
ningrad, est arrêté et soumis à 
quatre mois d'interrogation pres- 
que sans répit. Il est condamné 
a six ans de travaux forcés dans 
un camp de concentration. 

Le voyage se fait en char à 
bestiaux, pendant 47 jours, sans 


| lumière et presque sans aliments. 


Avec 2,000 prisonniers, il est trans- 
porté par mer aux mines d'or 
de Magadan. Encore bon commu- 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


| 
: 


| 


Billet du vendredi 


FÉLIX ARVERS: 
l'homme au sonnet 


{Spécial à ‘La Liberté et le Patriote'') 


| Sans insister plus qu'il ne faut, | faire une situation et de conqué- 
| quelques chroniqueurs signalèrent | rir sa belle. 
| le centenaire de la mort d'Arvers, 
| l'homme au sonnet. L'écrivain est| Quand il la revit, il était trop 
| moins connu que les quatorze vers| tard. Marie Nodier venait d'é- 
| qui gardèrent son nom à la pos-| pouser Mennessier. A l'époque, 
térité et qui, malgré la délicates- | Charles Nodier était bibliothé- 
lse des sentiments exprimés, sont | caire de l’Arsenal., La plupart des 
| loin d'être parfaits. Qu'on se rap-| écrivains et artistes du temps fré- 
| pelle en effet la triple répétition | quentaient chez lui. 
\ du mot fait, en trois alexandrins: mode alors, pour les jeunes filles 
let jeunes femmes, d'avoir un car- 
(net d'autographes, et Marie n'é- 
tait pas sans posséder le sien, 
qui portait les signatures les plus 
illustres. Quand elle renoua avec 
Arvers, le lui demanda aima- 
| blemenñt d'écrire quelques lignes 


| Et celle qui l'a fait n'en à ja- 
mais rien su... 
Et jaurai jusqu'au bout fait! 
mon temps sur la terre... 
Pour elle, quoique Dieu l'ait! 
faite douce et tendre... 


Nous ne reproduisons pas le L  célèb Lu 
sonnet de Félix Arvers, connu | Pour ve AAMSRERTRRELE #4 
6 : | ains ire, Sa rea ritior an: 
des lettrés, de ceux qui lisent au- | 21251 Fi, 42 FeappariUion: al 
| le cercle de ses amis. Ce furent 


tre chose que les pages sportives ] FRE. A il 
des journaux. Mais dans quelles | ‘°* Vers au lameux sonnet, qui 


| pa "08 ém as si ; S 
circonstances fut écrit le sonnet, | ! 958 en Re igner de ss 
| nom, craignant que Marie n'y vit 


et pour qui? Ce sont là des ques- gs. à pe 
tions qui en embarrasseraient | UN® déclaration susceptible de 
froisser délicatesse d'honnèête 


sa 


Il était de| 


2s adversaires ne se trou- | 


. niste, il voit avec regret un de 
renseignent les lecteurs | ses amis proférer des insultes con- 
sié per à nde protes- rale conjugale. Le Chureh of En: | t'° st line. Après six ans d'une 
te A n récent dis- gland Newspaper menait le bal, | Vie brutale, il revient chez lui, 
$ à ia v e l'e semblait-il alors, au nom de l'An- | Pen ne peus pes FONVer de tra- 
er e Voilà une ! gleterre protestante. Si on lit et Vas" voire nome un gite parmi 
1e p us 1 1e re es adepecnes ge nos agences see parents D an£ peur ŒAtrer 

pêche qui a pa jan esse | de uvelles qui furent alors pu. | : attention de la RARES. : : 
tre il y juelque six ser bliées dans nos grands journaux, | 5 profite cafin Wed l'invasion 
I igit évide ‘ n'y trouve pas la moindre allu- allemande pour s'enfuir vers 1 Ou- 
Sa Pe qu ai bien | sion à l'approbation que des grou- est. Il est maintenant conféren- 
u explic de testants auralènt donnée | Ci 6 l'université Harvard. Son 
ut ‘ ix enseignements du Saint-Pè offense initiale: soupçon de ten- 
nroteois de | dances impérialistes, manifestées 
meer « à à à prétendue opposition | PAT 54 correspondance avec un 
t cu IX de e parle 'unanime des églises protestantes Américain pour échanger des tim- 

{ x s semai- | à la ne exposée par le pape res! 

e ré u pi x t en fait que dans les dé- Ra © Va PES SAME 
La est ag 4 pèches des or. de nouvelles. Questions d'éducation 
a te u'elle avz À ppui de cette affirmation, Les événements ont ramené l'at- 
vit ainte t « iu nous citons le journal officiel du | tention sur les efforts tentés il 
sé. “E diocèse anglican de Bath ani|y a quelques années pour établir 
e de 1951”, d o WeLs, la Gazette, On y remarque- | au Canada un bureau national 
S: aucun doute, m juand |; ra que le point de vue qu'il expri- | ou fédéral d'éducation. Ç'aurait 
gissent des f usqu n- [me diffère quelque peu de l'opi- | été la disparition de notre systè- 
nus qui changent ! ect du :nion “unanime” telle que rappor-|me d'éducation québécois. Heu- 
blème et qu es Lee par la Canadian Press, | reusement des patriotes veillaient 
\ pêche ue ie t Voici le texte anglais tiré de la | et leurs vigoureuses interventions 
al interprété à \ us Gazette: firent échouer le projet. Ceux qui 
ble nécessaire que n Silence in the Fourth Form! veulent mieux connaître cette 
qui fut t de vive “The Angliven Bath and Wells , question liroñt avec profit trois 
Verses soit de nouveau etudiée, | Diocesan Gazette has this to say | brochures publiées par l’Institut 
Durant trois semaines, la Cana- of the Mother and Child debate: | Social Populaire: “Le Conseil na- 
dian Press, liée à Reuters et à l'As- ‘Two things emerge from this | tional d'éducation”, (no 145) par 
sociated Press, a renseigné ses à controve t first is that | M. C.-J. Magnau: “Ce Secrétariat 
nnés su pposit ss nee large number of peuple appear | permanent d'éducation”, (no 353) 
nanifestée en re à Légard | lo believe that right and ex- | par le R. F. Léopold, C.S.C.: “E- 


des enseignements pontificaux re- | 


lativement aux problèmes de mo- 


pediency are equivalent terms; 
second is that many others 


coles nationales”, (no 368) par le 
| R. P. Louis de Léry, SJ. 


| plusieurs. Le sonnet d'Arvers 
n'est pas d'hier, puisqu'il date 
de 1830 ou à peu près, à l'épo- 
que où les grands romantiques 


régnaient dans le Paris littérai- | 


re: Hugo d'abord, Lamartine, 
Musset, Vigny. Qu'on 
de croire qu'il fut la seule oeu- 
vre de son auteur, car Arvers 
publia un recueil entier de poë- 
mes, produisit aussi une ving- 
taine de pièces de théâtre, dra- 
mes, comédies et vaudevilles, Rien 
de ce bagage ne nous est parve- 


nu. Rien ne se trouve en librai-| 
rie. Loin de la Bibliothèque na-| 


| tionale de France, ou de quelque 
| fonds du genre, bien habile celui 
qui le découvrirait,. 
. 
Né en 1806, Félix Arvers était 
un jeune homme de famille bour- 
geoise, d'un physique agréable, 
| riche par surcroît, ce qui ne gà- 
te rien. L'acteur Geffroy, qui joua 


| 


maintes fois dans ses pièces, lais- | 


sa de lui ce portrait: “Il est bien 
| de sa personne, distingué, élé- 
|gant, de taille assez élevée, les 
yeux fins et doux, 
abondants et frisés. Et par-des- 
sus tout, un esprit charmant”. 
A Paris, le jeune homme vécut 
assez longtemps sans travailler, 
sa fortune le lui permettant. Mais 
il appert qu'il n'était pas des plus 
économes et il mangea peu à peu 
son fonds, aussi bien que le reve- 
nu. C'est là une aventure fréquen- 
te chez les jeunes gens qui con- 
naissent mal la valeur de l'argent. 
Un jour, obligé de gagner sa vie, 
en partie ou en tout, il accepta 
un poste de clerc chez un notai- 
re. Puis il se mit à écrire des piè- 
ces. L'histoire littéraire ne dit 
| pas s'il en subsista, mais à dut 


| 
len tirer quelque chose, car plu- 
{sieurs d'entre elles virent les 
feux de la rampe. Un jour, il 


rencontra celle qui devait lui ins- 
pirer le joli sonnet qui commen- 
ce par ces vers: “Mon âme a son 


Elle s'appelait Marie Nodier, fil- 
le de Charles, l'écrivain, et pou- 
vait avoir dix-huit ans. Arvers 
conçut pour 
mour, dont il ne se remit jamais. 


Alfred de Musset, ou un autre, 
il n'y retourna point. Du moins, 
pendant quelques mois ou quel- 
ques années. Ou il était timide, 
ou ses occupations l'en empêchèé- 
rent. On présume qu'alors il tra- 
vailla ferme, dans l'espoir de se 


se garde | 


les cheveux | 


secret, ma vie a son mystère” | 


elle un violent &-| 


femme. Il inscrivit au bas: “imité 
de l'italien”, laissant entendre 
| que l'oeuvre n'était pas de lui 
let qu'on ne devait rien y cher- 
{cher de personnel. I] n'est pas 
sûr, toutefois, que Marie ne com- 
| prit pas. Elle ne répondit jamais 
au sonnet d’Arvers, elle qui avaït 
l'habitude de répondre, et en vers, 
aux hommages que lui adressaient 
les poètes amis de sa famille. Le 
sonnet parut en 1833 dans le re- 
| cueil que publia son auteur: Mes 
heures perdues. Rendant compte 
de l'ouvrage dans un de ses feuil- 


|letons, le critique Jules Janin| 
| écrivit: “Ecoutez ce sonnet char- | 
!mant et dites-moi s'il n'est pas| 


dommage que ces choses se per- 
dent et disparaissent à tout ja- 
mais comme un article de jour- 
nal? Cette langue est belle, cet- 
te passion est vraie, il faut 
croire”, Félix Arvers mourut 
l'âge de 44 ans, sans avoir fait 
mieux que son sonnet. Quant à 
Marie Nodier, elle ne quitta ce 
monde qu'à 82 ans, sans jamais fai- 
re allusion à l'immortel sonnet 
|qu'avait inspiré sa jeunesse. 


L'ILLETTRE. 


a 


Le Sacré Collège n'a 
plus que 49 cardinaux 
La mort des cardinaux Doug- 
herty, archevêque de Philadel- 
phie (Etats-Unis, mai 1951), et 
| Sapieha, archevêque de Craco- 
vie (Pologne, juillet 1951), a ré- 
duit à 49 je nombre des cardi- 
naux qui forment le Sacré-Collè- 
ge. Depuis le début du pontificat 
|de Pie XI, 44 cardinaux sont 
| morts, dont 2 créés par 


6 par Benoît XV, 29 par Pie XI, | 


| et 7 des 26 créés par Pie XIL Les 
cardinaux italiens qui, jadis, for- 
maient la majorité du Sacré-Col- 
lège re sont plus que 18. Les car- 
dinaux non-italiens se répartissent 
comme suit: 5 Français, 3 Amé- 
ricains, 2 Espagnols, 2 Allemands 
(dont le cardinal Von Faulhaber, 
archevêque de Munich, le seul 


{ 
| 
| 


ie 
survivant des cardinaux créés par 
Benoît XV — 7 mars 1921), 2 Ar- 
gentins, 2 Brésiliens, 2 Portugais, 


Pie X,| 


Correspondant spécial de 
por André 


Le but du voy 
et de 


Puisqu'en Corée la guerre con- 
tinue toujours pendant 
poursuivent les interminables et 
apparemment inutiles pourparlers 
d'armistice, et puisque le monde 
musulman est toujours en ébulli- 
tion (malgré la naissance d'un! 
héritier au roi Farouk), je m'abs- 
tiendrai d'en faire le sujet 


de ces situations inextricables qui 
peuvent aboutir aux dénouements 
les plus inattendus ou se prolon- 
ger indéfiniment, laissant le mon- 
de dans un état de constante in- 
quiétude? Je préfère dire un mot 
de M. Winston Churchill. J'ai 


écouté à la radio le discours qu'i: | 


a prononcé la semaine dernière 
au Congrès de Washington. Cet 
étonnant vieillard est resté, mal- 
gré l'usure évidente des années, 


attardée. 

I1 à fait, devant ses auditeurs 
américains qui sont allés l’enten- 
dre comme on va à une pièce de 


habileté. Le discours de Wash- 
ington a été de beaucoup supé- 
rieur à celui d'Ottawu, qui a- 
rait été très quelconque, cousu 
| de lieux communs sur l'empire, 
| la ‘solidarité du Commonwealth 
et coetera. A Washington, on a 
retrouvé le Churchill des grands 
jours ou du moins ce qui 


entendu durant la guerre, puis- 
sant, pathétique, bonhomme, hu- 
moristique, fébrile et fier. Chur- 
chill demeure l'un des meilleurs 
orateurs politiques de notre épo- 
que. 

En l’écoutant, je l’imaginais se 
dandinant de nervosité, s'appuy- 
ant tantôt sur une jambe tantôt 
sur l'autre, hésitant, bégayant 
|même dans la meilleure tradition 
britannique, jouant la comédie, 
ménageant ses effets, relevant le 
sourcil, plissant les lèvres dans 
un sourire sûr de sa force. Et 
puis, qu'on l'aime ou qu'on ne 
l'aime pas, admettons qu'il pos- 
sède une rare maitrise de la lan- 
| gue anglaise. Il a le souci du mot 
| jeu, de l'effet savamment pré- 
paré, de l'expression frappée, de 
la synthèse rapide et affirmative. 


L'Angleterre 
ne demande pas de l'or! 

J'ai l'air de faire l'éloge de 
l'homme d'Etat britannique? Non. 
Je fais l'éloge de l'orateur, ce 
qui n'est pas la même chose. Nous 
| avons eu un homme qui ressem- 
blait à Churchill: M. Bennett. 
J'aimais l'entendre, car il avait 
des dons oratoires exception- 
neis, mais je n'approuvais pas 
sa politique. Il faut savoir, dans 
des cas comme ceux-là, distin- 
guer l’orateur de l'homme poli- 
tique. L'homme d'Etat a des in- 
térêts qui ne s'accordent pas a- 
{vec ceux de notre pays. Je dirai 
| davantage: l'homme d'Etat bri- 
tannique poursuit une politique 
aux fins nationales égoïstes, à 
une époque où les nations doi- 
vent pratiquer la plus franche, 
|la plus entière solidarité 
L'Angleterre, a dit Churchill 
aux membres du Congrès, ne de- 
| mande pas de l'or. Voici ses pro- 
pres paroles: “Je ne suis pas ve- 


| 
| 
| 
| 
! 
| 


La Chronique 


de M. Churchill: obtenir de l'acier 


| l'Europe. Mais, comme il l'a déjà | 


| avait à choisir entre l'Europe et 


! 


de | 
mon propos. Quoi dire, en effet, | 


tout vert encore d'une agressivité | 


théätre, un plaidoyer d'une rare | 


s'en| 
approchait le plus, celui que j'ai! 
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système révolu, un système qui 
appartient à un autre âge. Les 
nations, pas plus que les indivi- 
| dus, n'ont pas la faculté de reve- 


é . | nir en arrière et de recommen- 
| set leur vie. Ce qui est fini est 

.… Internationale |: 
La Liberté et le Patriote” Le premier ministre anglais a 


| parlé de la Russie et de la rou- 
velle menace chinoise (ses remar- 
ques à ce propos, etaient destinées 


LAFLECHE 


équipement des Etats-Unis. [à la consommation américaine) 
[En somme, M. Churchill a fait 

à la fin rêvée; il y a aussi le! un effort remarquable, mais je 

que se} système des grandes alliances doute que son voyage ait été aus 

| M. Churchill ne rejette pas|si fructueux qu'il le souhaitait. 


Jusqu'à preuve du contraire, je 
maintiens l'attitude de réticence 
que j'expliquais la semaine der- 
nière. Sans doute, les Etats-Unis 
aideront l'Angleterre, Mais ce 
sont eux qui mènent monde 
occidental aujourd'hui. M. Chur- 
chill a mieux réussi à Ottawa 
qu'a Washington. Je comprends 
pourquoi, mais je ne m'en réjouis 
pas. 


Le Dr Brock Chisholm, 
docteur en théologie? 


Le Dr Brock Chisholm, ancien jque font dans ce temple le Dr 
sous-ministre de la Santé au Fé- | Chisholm et Cie? Comment osent 
déral et maintenant directeur gé- ils envahir ce sañctuaire, en pro- 
|nérat de l'Organisation mondiäle |phètes de moralité, ces hommes 
de la Santé, n'est pas souvent en'à qui pense spontanément 
[vedette comme défenseur des quand on lit cette phrase dans la- 
croyances chrétiennes. Ainsi, on quelle Pie XII proclame que le 
lui attribue la déclaration suivan- foyer n'est pas un “laboratoire 
{te: “Aucune des idées chrétiennes | biologique". 
d'aujourd'hui sur la famille, la Le plan dont se vantent les Drs 
| politique, la religion ne gardera | Chisholm et Stone comporte cinq 
son utilité dans la solution des | cliniques, dirigées par des ex- 
|problèmes auxquels nous rons | perts en médecine qui joueront 
[à faire face à l'avenir. Par con-\le rôle de conseillers à des jeunes 
|séquent, il ne faut pas transmet- |couples “volontaires” pendant 
Ître ces idées à la jeunesse moder- | une période d'un an vu deux, afin 
| PE |d'‘observer” l'efficacité de la 

Malgré son opposition souvent !“méthode rythinique” dans l'In. 
|répétée aux enseignements chré- | de. 
|tiens, le Dr Chisholm est For À Il faudrait chercher longtemps 
subitement docteur en théologie | Pour trouver un soupçon de mora- 
let se présente maintenant comme | lité et de religion dans un tel ro- 
| le fidèle interprète de la doctrine | jet qui révèle une pensée: l'inter- 
de l'Eglise. Dans une interview | Vention de l'Etat afin de promou- 
| accordée aux journalistes à Ge- voir le contrôle des naissañwes 
[nève, samedi dernier, il a affirmé | Par Une propagande matérialiste 
que la méthode rythmique de con- | qui, en soi, ne connaît pas de bor- 
trôle des naissances que l'Orga- | nes aux méthodes employées, pour 
|nisation mondiale de la Santé a | atteindre son but 
| prône aux Indes est conforme PE ES GER MRT € Le 

, : LA 4 . 
|aux enseignements de l'Eglise ca-| L Eglise catholique 
|tholique romaine. Selon M. Chis- au Japon 
Les catholiques japonais sont 


|holm, le rapide accroissement de 

la population de l'Inde menace-| 

|rait le ravitaillement alimentaire | environ 150,000 pour une popu- 
|de ce pays et constituerait une rai- | lation de 82,000,000 d'habitants. 
|son économique, qui justifierait le | Les statistiques de juin 1949 don- 
(recours à la méthode rythmique, | nent 3,187 prêtres, 2,179 religieu- 
|“selon les conditions indiquées | ses et 218 frères laïcs. L'ensei- 
par Pie XII dans un récent dis-, gnement catholique est florissant 
puisque déja 50,000 élèves fré- 


| dit au général de Gaulle, s'il 
la mer (entendons les dominions | 
et les colonies britanniques), 
choisirait la mer sans aucune hé- | 
sitation. Il veut cependant s’'ap- 
puyer sur l'Europe, en cas de be- 
soin: d'où sa suggestion de faire 
renaître les grandes alliances. 


Mais, je le crains, c'est là un 


il 
Lu 


e 


on 


| cours”. 

On serait porté à se réjouir de | quentent les écoles et les uni- 
cette conversion imprévue de ce-| versités catholiques. La presse 
lui qui, jusqu'à ces derniers temps, | prend peu à peu son essor et le 


{ne voyait pas d'utilité dans la doc. | journal “Asahi" tire à 3 millions 
Itrine chrétienne, si les évêques | d'exemplaires, L'Association na- 
{catholiques de l'Inde, à la suite | tionale des médecins, fondée en 
|de leur réunion tenue à Ernaku-|1950, groupe 400 membres. 130 
|lam, n'eussent dénoncé la campa- | d'entre eux viennent de partici- 
{gne du Dr Chisholm comme étant | per au premier congrès de l'as- 
{contraire aux enseignements de | sociation. Les catholiques font 
l'Eglise et aux seines traditions | preuve de beaucoup de dynamis- 


de ce peuple qui a toujours tenu 
len très haute estime la vie fami- 
| liale. 

Il est exact d'affirmer, comme 
> fait notre prédicateur d'occa- 
on, que la méthode rythmique du 
contrôle des naissances n'est pas 
en soi ixmorale et que des ‘“rai- 
:sons médicales, eugéniques, éco- 
nomiques et sociales peuvent jus- 
|tifier son usage”, Il est vrai éga- 
|lement que le programme d'édu- 
cation, inauguré conjointement 
: par l'Organisation mondiale de la 
| Santé et le gouvernement de l'In- 
| de, se contente — au moins offi- 


le 
si 


me, Ainsi, récemment, ils protes- 
tèrent de toutes leurs forces con- 
tre les projets de loi tendant à 
| limiter les naissances et ils étu- 
dièrent les problèmes économi- 
ques et sociaux que pose l'aug- 
|mentation de la population. Le 
manque de prêtres se fait sentir, 
li en faudrait 80,000; ils ne sont 
pas 4,000. Aussi, les catéchistes 
suppléent-ils à cette pénurie, 
L'Action Catholique se dévelop- 
pe, Lancée en 1947, la J.,O.C, s'ef- 
force d'améliorer les conditions 
ide vie des jeunes ouvriers dort 
| beaucoup souffrent de la misère, 


nu ici pour vous demander de |ciellement — de ne recommander | 10% d'entre eux sont tubercu- 


l'argent, Je suis venu ici, non pour ! 


vous demander de l'or, mais de 
| l'acier; non pour vous demander 
| des faveurs, mais de l'équipement. 
— 1 have not come here to ask 
| you for money. I have come here 
,not for gold, but for steel: not 


for favors, but for equipment”. 
| Formules heureuses, bien propres | 
a surprendre l'adhésion de l'au-| 


| diteur. Et c’est précisément là 
ile don de l'orateur 
Mais, à la réflexio 
ressaisit. Et fait 
nement tres simple 
| aujourd’hui (comme 
d’ailleurs) 
| faut de l'or pour en produire, 
| Fourn 


le raison- 
que l'acier 


se il 


|re sans doute, c’est aussi accor- 
der une faveur, Nous en savons| 


quelque chose. 
| aussi. Et tout en leur demandant 
ide l'acier et de l'équipement, 
| Winston Churchill a dit aux A- 
méricains qu'il ne leur fallait pas 
se méprendre sur la puissance 
singulière du Commonwealth. Ce 
|que la Grande-Bretagne désire, 
| c'est de l’aide pour renforcer ses 
| défenses militaires: 
| sire pas qu'on l'aide à vivre... 


| Suez et les alliances 


Tout cela, évidemment, est cou- | 
su de fil blanc. Parlant de Suez| 
a! 
| de ce côté, il a suggéré aux Etats- |! 


let des difficultés que Londres 


n, l'auditeur | 
tou jours! 
vaut de l'or et qu'il! 


ir de l’équipement, militai- | 


Les Américains! 


elle ne dé-|! 


que la méthode rythmique. 

Et alors? Ces messieurs donnent 
au mônde le spectacle qu'offrent 
ceux qui déterminent une ligne 
{de conduite ét ensuite cherchent 
| des textes qui pourraient la justi- 
fier. Le Dr Chisholm semble ce- 
pendant oublier ou ignorer quel- 
ques détails qui changent la na- 
ture du problème qu'il croit solu- 
|tionner. Il s'agit précisément du 
climat moral du mariage que les 
|matérialistes ne peuvent pas or- 
dinairement apprécier. 


Remarquons tout d'abord que 
le programme dont le Dr Chis- 
| holm défend l'orthodoxie, dépend, 
| dans son application, de l'Etat, de 
{cet Etat qui vient d'enlever toute 

: ion légale sur le contrôle 
des naissances, sans égard à la 
moralité des méthodes prônées; 
de cet Etat qui, pour l'application 
de son programme de méthode 
rythmique, a retenu les services 
|du Dr Abraham Stone, vice-pré- 


re 


sident de la “Planned Parent- 
hood Federation”, organisme bien 
{connu pour son attitude matéria- 


liste à l'égard de la vie conjugale; 
de cet Etat enfin, qui veut impo- 
ser le divorce à la population in- 
| dienne. L'Hindou est censé étu- 
| dier sous les auspices de cet Etat 
les motifs moraux sérieux qui 
justifient l’usage temporaire de 
la “méthode rythmique”! 


| Les maîtres du gouvernement 


| leux, Un mouvement de jeunesse 
!semblable au scoutisme est en 
formation. 


261,895 missionnaires 
statisti- 


les dernières 
ques de la Congrégation de la 
| Propagande, il ressort que les 
|pays de missions comptent au- 
| jourd'hui 560 évéchés, vicariats 
et préfectures apostoliques. Le 
nombre total des fidèles s'élève 


D'apres 


à 27,843,860, ce qui signifie un 
accroissement de 10 millions 
depuis 1933, 1! y a actuellement 


261,895 missionnaires en activité 
| dans ces territoires. 2,714,746 ca- 
téchumènes se préparent à rece- 
voir le baptême, On y compte 
10,414 églises, 47,838 chapelles, 
39,439 écoles primaires avec 2,- 
267,391 élèves, Il y a également 
| 743 instituts d'enseignement 
| moyen et supérieur avec 110,403 
|'étudiants. Les missions dirigent 
| 936 hôpitaux et 2,952 pharmacies. 
Le nombre de malades qui y sont 
soignés, atteint 41,685,000; 221 lé- 
proseries abritent 17,611 lépreux; 
| 2,046 orphelinats hébergent 122,- 
1152 orphelins qui y sont égale- 
| ment soignés, Le nombre de sé- 
| minaires indigènes va toujours 
en augmentant. Actuellement 17,- 
618 élèves indigènes font leurs 
| études dans 437 séminaires. 


1 
{ Un nouveau recteur vient d'être 


Le coup de foudre. Introduit chez! 
les Nordier par Victor Hugo, ou! 


et 1 pour chacun des pays sui-| Unis et aux autres grandes na- 
vants: Autriche, Syrie, Arménie, | tions occidentales d'y envoyer des 
| Canada, Hollande, Australie, Chi- | soldats — “token forces” — afin 
li, Angleterre, Cuba, Pérou, Hon- | de montrer au monde leur solide 


grie, Chine solidarité. Parlant de l'Europe et 
—————————— —— — des projets d'union mis de l'a- 
Bien parlée, la langue françai-|vant par le Continent, il a dé- 


se est une musique pour l'oreille, | 
| une clarté pour l'esprit, une cha- 
leur pour le coeur. 


claré nettement que La fusion n'é- 
jtait pas le seul moyen d'arriver 


chargés d'instruire le peuple ne! nommé à l'Université Pontificale 
seraient-ils pas de ces hommes | Grégorienne, le R. P. Pierre A- 
selon Pie XI, oublient com-! bellan, jésuite espagno!, profes- 


qui, 
plétement que la famille est plus | seur de théologie morale depuis 
sainte que l'Etat, et que surtout, | 1946. I] succède à un Italien, le 
les hommes ne sont pas engen-|R. P. Paul Dezza, qui avait rem- 


drés pour la terre et pour le temps, placé en 1941 le R, P, Vincent À, 
|mais pour le ciel et l'éternité. Et; MeCormick, des Etats-Unis, 
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Les Quarante Heures 
dans l'archidiocese 
de St-Boniface 


Semaine du 25 janvier 


La J.O.C.F. . compte 
sept nouvelles recrues 


LE PATRIOTE 


Au Playhouse 


L A LIBERTE. EL 


LA BAIE 


Centre d'achats pour les hommes! 


Winn pe 


9, Mon, | 


pécial! Chemises HBC! 


Pimpantes, de teintes unies! 


37° 


Voici les chemises — propres à la BAIE -— qui offrent une réelle valeur, 


plus la qualité. Elles sont de coupe soignée, de confection experte et 
de tissus de quelité. Modèles avec collets empesés et poignets avec bou- 


tons. Teintes unies, en vogue, de bleu, vert, tan et gris 


plète de grandeurs, 141 


la manquez pas! 


Accessoires pour hommes, 


Heures de magasin: 


9h.30 35h. 30 


Une ligne com- 


2 à 17. Voici une aubaine spéciale. Messieurs, ne 


Pudsons Day Tompang. 


INCORPORATED Z°° MAY 1870 


Rez-de-chaussée, à la Baie, 


Téléphone 3-2-2 


Tous les Départements 
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ux de Mme John Caswell-Davis, 
Adresser vos communications à nt 152, rue La Vérendrye, St-Bo- 
Ottawa, durant la session du Ouc niface. ; 
Parlement | Ï era qu n durant cette Toutes les dames de la pa- 
j . oiréc plusieurs quest ( roisse, ainsi que leurs amies et 
Peintre, décorateur et tapissier n Société Histo ct | toutes les personnes intéres- 
530, rue Ritchot, St-Boniface n fera l'étude de notre toire |! sées à l'oeuvre, seront les bien- 
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GARANTI 


de 
ampagne 


la 


soit 


S$. M. WISEMAN 
Optoméetriste 
Téléphone 925 947 


Pâtisserie Pelland 
D. PELLAND, pr 
ave Provencher, St-Boniface 


TELEPHONE 203 319 


op 


LEO'S 
ELECTRIC SERVICE 
L. BOISSONNEAULT, prop. 


161, 


206, Norwood 


Entrepr 


rue Goulet, 
7] P 

Réparat 
Téléphone: 201 694 


ge de fils 


HAROLD M. BLACK 


Optométriste et Opticien 


Examen de la vue cr 


Mitchell Copp Ltd. 
Tel. 925 198 


Portage et Hoargrave 


eZ 


Hub Service Station 


Taché et Provrencher 


FSSENCE - HUILE - ACCESSOIRES 
PNEUS - REPARATIONS 
REMORQUAGE 
Service de 24 heures 
W. RYALI Propriétaire Bureau d'Assurances 
Téléphone: 202 961 
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LA RO 


RANCE PERSONNELLEF ET 

Pour réparations de dacty- ASSURANCE COMMERCIALE 
: Téléphone 203 093 

lographes, de machines a 204, édifice Banque Conimeree 


additionner, pour achat et Norwood, Man 
location de  dactylotypes 
neuves et d'occasion, adres- 


tex-vous à 


LA BIJOUTERIE 
Bourbonnais 


Horlogers et Bijoutiers 


Reliance Typewriter Co. 
Teléphones 


Bur. 927 052 203 595 
322, rue Donald, Winnipeg 


Expédiez-nous vos montres 
pour réparations 


Res 


159, ave Provencher, St-Boniface 


Téléphone 201 820 


— AVIS AUX FERMIERS — 
Reéchappez cha ie s ven e te année 
Nous sommes agents | le liés à Etol 
LA CZ 1 télé et is s enve e eus 
McCULLOUGH DRUG CO. 
125, rue Morion - angle Tache Norwood 
Appelez 202353 


PAUL PAQUIN 


ANC es et 


Residence 209 494 
…— ST-BONIFACE, 


et F 
Bureou 925 184 
Boite 68 


Telephone 
Suite 2, 177, ovenue Provencher 


THE CUSSON LUMBER CO. LTD. 


MAN. 


RAIMBA 


Toutes sortes de matériaux de construction, charbon et bois 


de chouftage, etc., ete 


ent d'éa 


e 


Téléphone 201 283 


Ameubier et 


Mon 


se et bo 
$t-Bonttace, 


ES 
5 Tous genres de photographies {| 


© Albums de photos 
© Groupes de familles | 
© Banquets 
© Evénements sportifs 


GENE GAUTHIER | 


PHOTOGRAPHE 
Téléphone: 202 652 || 


489, rue Giroux 
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M. Paul Marion est 
choisi comme pro-maire 
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etion 
Ar- 
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e au 
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de Cai 


ipal ili- 
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me, 


pin; 


© Activités des Chevaliers de Colomb 
| du Conseil de St-Boniface durant 1951 


En janvier, une soirée récréa- 
ay était organisée au collège de 
t-Boniface de concours avec une 
ph vb régulière du program- 
me Euréka, Environ 100 membres, 


accompagnés de leurs compagnes, | 


passèrent une agréable soirée et 


firent honneur au savoureux goû- | 
son 


J.-B. P. et 


tre préparé par 


comité. Au mois de mars notre 
partie de cartes annuelle obte- 
nait son succès habituel et les re- 


cettes de plus de $600.00 furent 


di 
roissiales. Grâce à L 
au dévouement des Frères Clau- 


de D. et Guy M. plusieurs re- 
traites fermées amenèrent près 
de cent de nos membres à No- 


tre-Dame du Cénacle. Deux bour-| 
ses furent décernées aux lauréats | 
du Concours de l'Association d’E-| 
| ducation 


des Canadiens-Français 
du Mani toba et aux finissantes de 


Réunion des 


ribuées à 4 de nos écoles pa- | 
l'initiative et} 


l'Institut Collégial St-Joseph. Mal- 
gr *‘é une petite pluie qui nous em- 
pêcha de suivre le programme 
tracé de la journée, le pique-ni- 
que annuel réunissait de nom- 
breuses familles de Frères Che- 
| valiers durant le mois de juin 
Un comité assura, pendant les 
mois d'été, le bon fonctionnement 
de la piscine Notre-Dame et nous 
devons féliciter ce groupe pour 
la belle oeuvre qu'il 
avec beaucoup de fidélité et de 
patience. En septembre, nous nous 
rendions avec nos familles à la 
| grotte de Lourdes de St-Bonïfa- 
ce pour le pèlerinage annuel, En 
novembre, à l'occasion d'une ini- 
{tiation aux 2ème et 3ème degrés 
pour près de 50 nouveaux Frères, 
nous avions l'honneur d'avoir par- 
mi nous un Directeur Suprême 
de l'Ordre, le Frère A. Forcier, 
de Gravelbourg, Sask. Notre, ou 


associations 


c.-f. le lundi 28 janvier 


ST-BONIFACE — Le lur 
28 janvier aura lieu, à 8 h., une 
importante réunion de toutesinos 
associations canadiennes-françai 
ses, au local de l'Association d'E- 
ducation des Canadiens français 
du Manitoba, à 577, rue des Meu- 
rons 

Le 
ganis 
gres 


de la réunion est de s'or- 
ue du troisième con- 


but 
er en v 
de 
aur 
juin 

Déjà le comité régional du Ma- 
nitoba a tenu deux réunions à cet 
effet et l'organisation est en mar- 
che. Les grandes lignes de la réu- 
nion de lundi soir sont les suivan- 


1 Organisation du voyage Ma- 


nitoba-Québec 

2. Préparation d'un ‘char allé- 
gorique 

3. Un sketch à la radio 

4, Grand concours dans les éco- 
les secondaires 

5. Réception du délégué de 


Québec, en février 
Les organisations convoquées à 
cetté reunion suivantes: 
1. Le Cercle local de d'Associa- 
tion d'Education de St-Boniface 
2. Les Sociétés St-Jean-Baptis- 


te de Winnipeg et de St-Bonifa- 
e 
3. Les Conseils Pr 
St.Boniface des Cheval 
omb 
4. L' 
je langue française du 


sont les 


ovencher et 


iers de Co- 


Association des Instituteurs 
Manitoba 


5. La Fédération des Femmes 
anadiennes-françaises du Manito- 
)4 

6. La Jeunesse Catholique 


Bienvenue à tous 


au 


Festival Annuel 


Collège St-Boniface 


Le dimanche 27 janvier 


sa premiere ir 2 4 
a nommé ses Con ités per- M ‘D 
s et sc t spéciaux. pin, M n 
comrn les fonctions M. De lin 
n ête t buées aux comité des T 
x échevin On sait que | Den f,: B 
\ Deme a remplacé | L4 ( t le 
n Bellegher ians le qua $O 
ntier RE que M. Sheart a re t 
ét evin Hughes s ] e, D 
€ 5 PA 
SE M 1 été 1 an 
*omme pi e. C'est nc M € 
ju € ace le maire en « A. Len à 
l'abse € I ï 
Les ( tés n és d esi pa 
éche: nt 1 ive té des é 
nité de © ncé itrefo > . 
us la d t ie M. Van Be 
eghem ra mai nant sous ct 
M. Ormiston et sera cor 
é de MM. Den ff, Bo 
elle, Desjardir ( 
nme on le mi 
és le I )m 
té sous 
« of 17 L 
Pyno 15 tance de 
et 
t de 
M 
Py- sion de l'Union 
er.!tés, MM. Ma 
ésident du nr Eau (G.W.W.D 
avec MM. Demetrioff, et M. Bo 
et Ormiston. MM Lége 
he [ cnar- )MMISSIiON 
co ) - ! Marior et 
€ 1, Ma- r Dé 
t Sh e Ré e I 
le nm € n sera Le ( n 
s a dir M. Marion de tion 
1 D ler MM. D sion de la Bit 
t ff B sælle, Léger et Or la hose 
s Le comite n-êt I 
tr 1 L j 
: 1 S ÿ Ur £ pe de « 
: 1 
lue M. Je I et la Bit 
est le € mite |: B face a dé! 
£ npo se es non 
M Sh. € [ 1e £gé 
té If a 1e 
| Boisse elle 
M g 4 C 
Décès 
M. JOSEPH L'HEUREUX 
M Joser H itre- || 
e 484 i St-Bo- 
n e. est décédé dimanche der 
a pice Taché, à âge 
‘ Fernand M et Jule 4 || 
t Mmes J Gauthier, 1 
P, Pilotte, A. R t Pépin 
s ères € écitées pou 
t da pelle né 
D s-McG« 
C4 ne 
as ie B | 
« 1 
TT | 
À Ag L P 1 | 
| 
24 "+ te e été x 
mn ; | 
40 f | 
| 
£ Er | 
" e 1! 
(l 
€ 4 » LE {| 
| liques). il ——— 


JOUTE PRINCIPALE 


Canadiens juniors de St-Bonifare 
vs 


Equipe du Collège 


1di soir, 


la Langue française qui| 
a lieu à Québec du 18 au 24 


Anciens du Coll 
Molière 


7. Les ége. 


9. Le Cercle 


10, L'Enseignement Postscolai- 
re 

11. L'Amicale Marie-Rose. 

12. Le Directeur de La Liberté 
et le Patriote, 

13. Un représentant du Pacifi- 
que Canadien et du Canadien Na- 
|tional 

14, Le KR. P. M. Caron, repré- 


| * 
sentant des Chorales, 


Le jeu de dames 
au Cercle Ouvrier 


F4 ne nu — 
Le. 

Mu cJ 

Faa 
Ju 
Min Le 


problème soumis 
nous apportons 


He 
me ee. 


4 


Au dernier 
dans nos colonn es, 


la solution suivante 
Blancs: Noirs: 
32-25; 19-43; 
55-49; 43-56; 
44-37; 31-44; 
45-38; 44-33; 
42-36; 29-53; 
41-36; 30-41]; 
57-50; 56-45; 
51-29; 40-64; 
29-27 21-34; 
70- 7 
et gagnent 
$eme probleme, soumis par 
Edouard Lespérance 
Noirs: 8 pions, une dame — 14 
18 (dame 19; 20; 21; 25; 29 
32: 35 
Blanes: 11 pions — 31; 34; 39; 
42: 44; 46; 52; 57; 59; 61. Les 
blancs jouent et gagnent 
. 
Petites Notes 
Remerciements 
La famille L'Heureux remercie 
sincèrem to les parents et 
amis qui lui ont témoigné de la 
sympathie de queique maniere 
que ce soit à CCAaSsion au deéces 
de M. Joseph L'Heureux 
Remerciements 
Mme Moïse réllée et ses fils 
désirent remercier tout les per 
sonnes qui ieur ont offert des syr 
pathies, soit par visites, offr ande 
de messes et de fleurs, soit par as 
sistance aux nérailles, lors du 
cécès de M. Moïse Lavallée 
Ils mercien er 
M bé L, Bla la bas 
Lque. 


poursuit | 


‘bien à faire autour 


blié de 


| 


| 2ème partie de cartes 
du Comité des 
Mères des Scouts 


La deuxième partie de cartes 
du Comité des Mères des Scouts 
de St-Boniface eut lieu au local 
nos lecteurs, nous permettront de des Scout le lundi 21 janvier 
pen 2 fierté que le Frère dernier. Environ 90 personnes y 
Lt 48, y anadien | assistaient 

français de l'Ouest à tenir ce haut |” - ; à U, 
poste dans la Chevalerie A la fin ;4n donateurs de prix furent: 
de l'année, notre arbre de Noël! MM. les abbés L. Blais, curé, Roy 
attirait plus de 200 de nos en- ©! J NE prb on: 22 
fants et le Frère Léo L., comme iette  G j er 5 +. Col- 
le faisait remarquer le Grand L Me { Ù Roy MES ES 
Chevalier. Et l'énumération de et États Lo Med-hoèc Reed 

wood Electric and Radio, Brune- 


ces nombreuses activités ne tient 


pas compte des déjeuners-com- 
munions, des heures d'adoration 
et de l'organisation de la récita- 


tion du ha iet à CKSB,. 


L'assistance à nos réunions fut 
encourageante, Lorsque l'on voit 
au moins 50 présences à chaque 


assemblée il faut admettre que 
l'intérêt des membres est bien 
vif et que ceux-ci ont à coeur le 


teau Lunch Bar 


le Club Optimis- 


te de St-Boniface, Magasin H, 
Pelletier et le Rolling Pin 
Voici les noms des gagnants de 
prix: Mmes L,. Collette, F. Pa- 
quin, L. Savoie, N, Renault, M, 
Trudeau, Chouinard, P. Raim- 
bault, L. Lambert, V, Plante et 
P. Boulet, MM. Marcel Bruneau, 
R, Savoie, Léo Collette, Aimé Sa- 
É voie, Paul Hubert et Joseph Lam- 
bien-être de leur Conseil et de hbert. 
l'Ordre. Æn lisant ces lignes, cer- Après le goûter, deux Sceuts de 
tains diront qu'Après-Tout est 


| préjugé et que les accomplisse- 


ments de l'année de notre Con- 
seil ne méritent pas tant ‘d'élo- 
| ges et de publicité. Peut-être, 
mais n'oubliez pas Frères Che- 
valiers que le Conseil d'Etat a 
décerné au Conseil St-Boniface 
le trophée méritoire pour avoir 
le mieux mené à bonne fin son 
programme d'activité. Et main- 


tenant, donnons-nous tous la main | 
pour cette nouvelle année car 
il y beaucoup de travail et d 
de nous 


a 
ê 


fait 


ou- 


En terminant, Apres-Tout 
remarquer qu'il a sans doute 
mentionner quelques au- 
tres activités du Conseil qui ont 
eu lieu durant 1951, Il s'en excu 
se, mais que voulez-vous, Après 
Tout n'est qu'humain et sa mé: 
moire est malheureusement bien 
courte... 


APRES-TOUT, 


St-Boniface 


presentérent un spec- 


tacle de marionnettes (Puppet 
Show). 

Avant toute autre appliquons- 
nous à bien parier la langue fran- 
caise 

* . L1 


Comme nous aimons notre mè- 
aimons à bien parler notre 
langue maternelle, 


re 


Couture's Radio 
& Appliances 


Radios - Poéëles - Réfrigérateurs 
Laveuses 
Nous vendons à termes faciles 
Pour tout service ayant rapport 
aux appareils électriques, 
voyez-nous d'abord 
196, avenue Taché, Norwood 
Téléphone 202 365 
A. Couture - Bud Riel J.-N, Roy 
Ventes Service 


] Téléphones 


SERVICE PROMPT, 


M. E. SA 


PIN LUMBER : FUEL 


C' 
201 105-06 


SUR ET COURTCIS 


BOURIN 


Assurances de tous genres 


Voya 
Chemin de fer — P 
195, 
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avenue Provencher, St-Boniface 


201 351 


CITE DE ST-BONIFACE 
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avenue Taché, à l'arriere du 


vrä êtr 


Cette 
aplani à 1 
La p 14 
acceptée 
Un dépot de 5% 
marqué ou en espèce 

Pou 
à M. C 


pas 


de la vale 


t 


le deta 


MULLER 


et 
G 


I 21 r 
nspecteur 
\specteu 


“SOU 


Les 


achelæees marquees 
PROPRIETE 
4 


seront 


1952 


rec 
» 


e lundi fév po 


ler 


eds 328, 


Poste d'incendie no 


situé au numero 
1 


devra accon 


s AGrTeSSE 


à l'Hôtel de Ville 


ORDRE 


PRUD'HOMME 
{fier 


AR 


URICE 
Gre 


LAMLIBDERTE ET LE PALRIO TE PAGE CINQ 


accompagnée du traditionnel b Jubilé de diemeat 


CARNET DE nt Se pe pouvoir | SES mess | Un divertissement - - - - - - - - - | 


€ à la fête, Pierre sera | 
te raménera 
L L 
d 4 La soirée fut un véritable » | LE CERCLE MOLIÈRE | 
évres, Nicole sortit de la salle |! \ \ presenter Il 
Pierre le relolenit et s'étonne de Il \ fl 
Rédactrice: Agnes Charette : trouver aussi gaie. Nicole en | ‘L h . ’ 07. 
apercevant eut n "r e « Il | 
Étpatqseues perce va une moue cha | e Chapeau de paille d'itale | 
! vouiu | 1 | 
Grele Lévéque, Renée Gendron, Solenge Moël, Solenge Brodeur v me faites exactement | V4 |! 
, Vous » fa acte me P ” 
Per Agg <e : À lg ru ere ges | Vaudeville à quiproquos d'Eugène Labiche Il 
a P | | 
5 C 2 1! £ À 1} 
; # Lee Va és ge 4 ) au théâtre Playhouse 
sibrs tuners se 2 
Mes impressions er en effet : Sa | 
à e N emanda la | 
… l'é CT ai l'impression que vous Samedi 16 f 1952 | 
de retour à l'école : n de toutes : dore mean a ameaiï evrier | 
Le" À ” Le D ireu qu [! ns à é | 
er at »umer cache [PS | 
Oh! L F2 , oulez at à 8h. 30 du soir | 
té ‘ 4 . Fr 1! 
, fl est par nieux de les pl $1.00 et 75 pl ) || 
| ‘ L - - R P sé ous dd "D les exprime oces reservees et € — Places non-réservées: 50e [| 
. - “ : à h p or rais Da 
Pr : etle M : J : ne sers e pas | Billets on vente [l 
de r " b ( euse d 
‘ ‘ ? ‘ e|et D e ave e étable Porée . « est impoos | ou bureau de la Société d'Enseignement Postscolaire {| 
‘ ettre ‘ ‘ £ ie bé 2e ve . sd | 138, avenue Provencher, St-Bonitace -— Téléphone 202 761 | 
v - 8 : ne F Ve rovez aiment, Pier - à " | | 
e à . : eurs. : e, que je ne puis être heureuse?, M. et Mme Emilien = “me retirés à l'hospice Taché, St-Bor | s de re heure en retenon b y | 
n. of école, l'ac- | #anx ! dire Jeanne, S 4 eorit Nicole avec un petit sou- |face, célébrérent leur 60e anniversaire de mariage le samedi 12 janvier | “ || 
a à D ju , * mieu Les heureux ilaires contract e ent mariage à St-François-Xavie SUN DES ÉCLATS DE RIRE DU XIXe SIÈCLE" {| 
e e 2 n à d P : 1! 
à 1 4 pagne à . ech pores Si. Nicole vous le pouvez, | en 1892. Na Philippe de la Prairie, P.Q., M. Daignault v | | 
isse | na nel : us devez l'être. mais pas en|dans l'Ouest en 8, puis s'établit à St-François-Xavier où il vécu 1 
‘ L me s x M | jassant vos loisirs à imi- | jusqu'en 192$, alors qu alla demeurer à Ste-Anne des Chénes. Mn 
ets À 1 ené iuence |, ne ancienne déceptior Daignault (Sarah Hogue) naquit à St-Charies, Man 
évar e. D e Et que savez-vou e mes La famille Daignault compte 7 enfants vivants: 4 filles, Mmes $ 
n me ‘ C Û à er inciennes déceptions, ie ne me Richard, de St-Boniface, H. Morin, de Winnipeg, L. McCaughan et Al JTOI JR DU 
euse de : 4 LL ÿ ve e pelle pas vous avoir pris pour Rogue, de Ste-Anne des Chênes: 3 fils, Philippe, de Ste-Anne à a —————— 
s 1 P ène ch 7 Fo s Chènes, Ernest, de St.Boniface, et Ephrem, de St-Charles; 36 petit " . 4 e [14 
P £ ee L ans Assez de préambule inutile. | enfants et 2 arrière-petits-enfants, (Cliché Free Press 
2 SE Des *+ apeau e paie que 
pr É 1 i 1 Ste-Rose du La / pré 
| l'a is aime Nicole, je vous aroisse de la sn su 1x Leg di CR de preN pdd 
ete } les p air 2 int r ( miers mail S 
: ee Ty qe Ste-Famille Pains at c proies DE D ges 
“15 s f l'ag autremer Aujour t ' l'e r l Eug ] pres Scribe, le plus ustre : | 
« ü : 6 { mnstances nt cha { ‘ A4 f résentar 1 V liev e. 1 1 t 1 Su L 
( : M ’ 
, gée D à * F = M p nté t ire dans s etiti \lo 
De plus serieux Quoi? e D" ( I s Mme F.B a tre ! P | ( trig L F per . i b - ; 
r . G nant r " Mn t 1 gues 1e de t € 
; 1 ) n'a et. Vra gate s LS re PS F > M p péte b ob b ge tai- | b à 
Ê »xpli- |, sé - ù LS lirection de Mille C tiane La es, € ées, étrangers, etc. Il!sa fe [ 
( ( M. S I } 
.. | , CL EE umo m. Précieux-Sang :.: t peut-être supérieur à Scribe |amis et « 
, h ‘. L & !? \ . e ne; Me nn M T Melr . k + Notre ’ natiq frar par un certain don se ) 
Nosce te ipsum en re 2, Igr Cabana ne s M. T. M nr La partie d artes au 15 jan-, tu Manit een train à que, de bon sens bic Incidents amusants 
’ 7 hz Mme E. Ritchot Mme aernier.iu N » n nérite ittaquer et de mait veillant et malin apparait S ce entr 
£ precieus er b € êve bé M "au le. 4 HU, 272 ne vous le constaterez par ie re- . a dire é fe jar ses me eures pièces De eur Fadir 
pe 1 FF ) nq Le r e EF jui 1 À È iellieures ne adir 
à 4 ù ve G se A1 L Pr ‘ an * à ait nombre d'excellent pius, enouvelle la forme du |ahu aivi de tou € 
Soe Gag - Y x des cinq mains: 1 Mme dev : t 
Ù s M 1! TR" L. amatei grand vaudeville en construisant |toujours en a € F 
e - gna \ € ) ent ré , F Urie 24° H. L'Heureux et M. A. Demeule Pour üte léquatement ce | d'ingénieuses et ahuri ntes in- |semblat | ’ 
ñ r êtes devenu un vét table stoiqt f M P M. À _G S M. M e, M spectacle, la « aissance de l'ai trigues bâties sur des quiproquos |sjer a détruit. ( 
‘ t « œir ‘&” + € M t sor » nr o 4 À e 
iétement : À 2% : 118 IORIQUE, € qe M Ptatie M Los) Pr: re US dé den B 1 es de ses qualités, et un aperçu et disposées en un crescendo éto le la ville, lui a dit 
f - ‘ 4 € Li nä aissez-mo e temps de me WE n t M°Browt x € ce Mme al de la comédie en question lissant: le modè > du genre pr baronne de Chamopie nosaède 
bien fie Ù et M. B 6 4 er Ph GE TPE } à e d'Italic’ L ES 
il : . u d Ne M A Ori. « * é e te) . n sauraie ire Voic don chapeau de pail d'Itai in chapeau er Yu emt <? 
2 Je Jus éco Pierre Pre AG Mn d” J x de pool: Mme W. Wheal et ques eignements destinés 51) dont l'exécution p nos |]a coiffure en q tion. Fadina 
+ ‘ EL assé v à a * facteur dans À Max À : R Fe Mme v x A. Bourgeois ; tous les fervents admirateurs | at s locaux nous interessera | basse chez la baronne et, apri 
; € Q n jue e jeu, Nicole: c'est vous. Une au B ) D'AÉS A p "2 Mn lirages Mn es » ( le nos artistes très vivement des scènes désopilante appt 
K- bé e jeune fille, après une décla- K M ot R 2e phil Parent, J. Rodrig I { l le sa bont | L x 
t à va ne E. Ritchot, Mgr |J Carvent I x : s situations embarrassantes sa bonne qu « 
Le dernier jour de classe avant tion d'amour, aurait donné à sa = © + -s tchot, Mgr |J, Carpentier, A. L Les oeuvres de Labiche ae rtliérsepet re u det der 
Noel t ! R P ] ! entation n J. Robert, Cusson mb e-|H, L'Heureux, J. 1 es se succèdent, s'enche PONS 0 ETS Se PES ps, 
r Fe ç nf RIVE M D ne : me ra = pe TT. “bio 2 Les oeuvres dramatiques de La US »nt pour t lus | aeau, pa Al 1 
p de t t se bien preparer 0 Mr EE Toi, M ” ROSE M. Spenard, S. Gauthier, C. Tren biche ompter gs mi des b pére A < Nue #7 a Fr Pi ;_ | Madame de Beaupertl 12 
au'ellé entrévoit Mais né ». Jolicoeur, Coca Cola Co:, | blas A. Bouchard, MM. J Ma- | 3 : nf ce og Fa laut poin a curiosile et aire ae de Mér 
fl « 1 ’ Noé e Nicole. le rêve vous aurait ber- B ackwood Be verage [ ay | gnar A, Gobeil, H. Pelletic A 7 sr » S : he b Hg rIsirer le secret du dénouement. 1 Le: résente 
tar ne oisiveté complète. | Store, Dominion Sound Equi] w, J. Peterson, G. Dupre: offrent cependant un intérêt du- Bref, cette pièce vous prend dès ot 
t J érieux que je vous | ment, Ried's Furniture, Pâtisserie N pl chaleureux ; able. On marque la finesse le début, vous tient en suspens + 1 ( À ( 
1 a ke " at” > slln Dane’s M e 9 : de l'observation, le réalisme de | jusqu'à la dernière scène enfin ten u ) 
[ y . F- PS TON Que 2e PO RS ER SES B. k _ S D ments aux généreuses donatrices | értiins détails, un comique s0t AU de Beauperthu petite ter 
p ? t 2 " s ’ L . ee né sait 2 pr se akeries Suiverwood )f le noms pu { aprè ses 2 ré “ sys - F r « 
ok: ; : \ ù + ren +: rs fe Dairies, Cresent Creame he Fort “ “ H Pur 1e He a k C tenu qui déride tous les front Synopsis prenant son De pit Scènt 
e On peut er s se- au sérieux iries, Lresent al , Fort, Mmes eppelle y Tan apr À “ | 
: 1 L . 4 Voies diode :} .. + 4 ‘ À . auteur se dégage de certaines . é cocasse ou € 1 L 
Q él PA ec *amo m'a rendu la pa- Garry Brewery, Shea's Brewery, | Boulet lette, M. Sou-R ph ee lg re Au mome nt d'épouser Mile No- | colère qui veut nterd en 
M pet flexions à EP “6 eille” Drewry's Ltd. Cie Victor de St- | risseau -A. Aubert, H. Musso PANNE ONE RS CR PA |, court, Fadinard galopait vers |trée RUE on ” 
s'élévent « 1 ; esolution po LE ve { Boniface, Brewery Pr _ )- Le ‘or we sure pour donner libre cours à sa re a10pal S |trée de sa maison. Un effet 
ériel a F 16 2 pl eme PNR ds Manque de confiance réci- 1tace, Pt - | A. Lége . P. Johnson, W. Walton verve et garder tout le naturel à C harentohneat lorsque sa mon- |théâtre quoi! Fadinard s'insta 
D h i MmIdé. À M d e F t I t naturel : LE, ag n IS Le 
elle gent ner 4 proque ninion Sou Coutu Signalons que Mme Henri Mus- bout RSS A1 foie A. ture, prise de fringale, se jette | échafaude toute 1 ntrigue cor 
€ ( P Home M tot Hardw  HS- pr son inspiration. Au temps de La Ù P ecnaraude te une gue € 
F / Je le crois, L'an our mef e + PALAU 2 0 so, qui était en charge de cette |hiche où la comédie de moeurs | SU! Un chapeau de paille qui se tre Madame de B th ce 
E tn { c ns BE jou | tal de Pr ce »} it nartis 4 nantes + Àt . " : Ù VIEN ( AtsS } , - pan à k ds ns 
iD ‘ l pré- | À or pen pee rm mpression qu'il $era sp a e Boniface Done É 7 partie de cartes, peut être fière du | écombrissait de plus en plus ses | Palançait aux branches d'un ar- Qui ne manq : lé er de 
6 À ge £ | : à Pre e obinso nd "4 tnt M n + ton | 2° UI ISSUE 4 dat ; us Ses " P nl ste per ed “ 
’ \ e ce pe UT, tree 7 Ë = fort que moi. Alors, je préfère ne and Ha iware, Robinsor and We ésultat obtenu, ainsi que utes | beintur ; A perdait p bre. Fadinard s'offre à payer le soupçons chez le mat oux 
»f sl and nt ee : 1 1 galt \e perda as 4 & nez mari 1 
« : Re Pee > 4 pas a pter la rencontre per, Nei and Hunte G na es personnes qui dévouèrent | ss droits € y comédie | dégât... un autre jour; mais la 
t féminir » € ruit tor rianne tu A 4 2! £ { 4 £ ar l ñ 1 s 
€ 1 gen 4 l ù À ‘ qe pire - Mauvaise raison. La femme Fru Store Mai lanne S1vie avec tant d'amab au succès de |{..iment a devenue dame propriétaire du chapeau dé Deénouement 
: Miroir de |, t, ce q gnifie “bien plus | Qui fuit l'amour et le soldat qui Zelle: s, Dolgin Bros ) seconde soirée de 1952 une spécia e cite Voré est pressée d'avoir un cou Le dénouement final ne vient 
l'Examen de Conscience \ { Due fuit la bataille trahissent l'un et Watkins, église de la Pro tous nos vifs oura Encyclon se. était Vre-chef, en tout semblable au a en derni page solutionn( 
tageuse l'autre le mission G, McCleans Co. Wil ments däns la continuation de | 4,6" à verve et Premier, et son cousin, un chas- pr oblème au a tant énervé et 
Retour, le 3 janvier... En plus d'être logique, P x 7 er : ie « familières et récréatives par- esprit, po vers la Seur de Vincennes, ne badine pas. | à i compromettre le bonheu 
o ( ‘ | r IT. lé 70 los » ai Nous aesirons remercier Mme ties > rtes » nous sounñnal S e s " » vie 
ent ! ded nt Ah! Enfin l'éce e nence! k nee psycho nc ds A. O x qui ‘ st beaucoup dé UT MT SN RES l'OS ie, inven- Fadinard doit done se mettre | dé toute sa, vis 
s N 1 tout je |*!entlon, vous auëz aire com \e EU diet pet Pi -|de plus en plus fructueuses au teur q isant fit'immédiatement en quête d'un| ‘Cette pièce sans prétention pre 
£ à ) euses Ge! étition à Aristote vouée pour cette partie de carte profit de notre jeune et éiotine ire Par Liasie RQ bep pe “ he de CRC nte un des plus heureux types 
] ‘ L e 1 1. S Ve êtes elle Nicole. dont elle ait charge. Me a sante paroisse ire 1 , 1 €elranger, nouveau chapeau Il va sans dire |# . Ï ” pl , 
t et air PA ez à n? Eh bien! c'est | 4 à ù ï “ + FT «tr ,. si aux généreux donati ét: dé et x avec des comedie ndiablées tel- | que la noce tout entière, père, on de Ja farce an nie qui eut &s 
» parler ainsi. L'instant est gra- au nateurs | _ —— — l ] . À ; e 1 echec r 
u jue 7 I ) r toute . r es que que paille | cle tantes et cousins, entassés | !0nglemps, el qu re, I 
€ V « > e: de t is ne " nat es , À £ d 
; D 2 4 pbs 4 ‘ le 1 e decision depend nm à + M, Edmond Brodeur «lili qu on, com- dans plusieurs fiacres, pour une | &ré les théories nouvelles, un su 
neme ç ‘ . tr bonne ou notre maiheur ne élu dé uté de me n des & le 7 1 XIXe tout autre céré nonie. a pa- cès énorme s L scenc fran- 
“ G ) 4 . Malgré que r 1VONS | Péfléchie Frs _i Sons à . in q a le r1 au AL tout 2 I ere? + 4 \pa- : Mons , né 
, + » ; 54 er 5, Je ten upplie, avant de = Assistance CR de pi AS Re Ne TRIO gne Fadinard dans cette odyssée | Saises.” (Ency. Larousse.) 
, 1. | veillé tard nt les fêtes, nous |" "pee UE cran cu nombreuse au Congres rs (Suite de la première page) a ie ne de burlesque qui, cinq actes durant, |, Venez donc, le 16 février, assis 
Ù ae à » te als DS 10- F É re F ar A u a ce spec de O1» les 
’ ét à recon LE y SPRYRIS DSEDOr LR rte aitre dans l'ar est un tissu d'extraordinaire bouf- à ce spectacié de choix, où des 
vw 4 \lals je m aperçois que tu (Suite de la première page) n total d 5,879 exercérent leur dramatique moderne fonnerie artistes de chez nous feront res 
€ . ; s and nigaud. Me crois- , . M droit de vote r d1Æ Li Que à sortir avec éclat la finesse de cet 
n 1 n 1 à 5 1 ») " wi LI JU6€ in ep ve » € eee >» » artice >» 
L t nsensible Ta logique t'aveu- cipale n qu'elles y sont mieu» Dar e rappotr ficiel de l hiet + ‘ques ‘acenes en. DArTIouUe te oeuvre de Labiche 
Ù te ivons déià : ncé prendre | =. ÿ Arbo ne is “ à - passera à t dar font and effet de théâtre com 7 
; r I Ï À ; , ; ; Ares gle: pourquoi t'évertuer à me cor en éré € M. L iman fut tou irs en |d SF lécernent ne S à me. par exemple bain d is Venez applaud e Ce e Mo 
il : ( F 1 1ve ;ons A vaincre? Je t'aime et cela depuis Le père 4 és PAT vent. da-es jdversaines Le:5gr. n un I n £ 'm , pa exemple, le >ain de pieds lière qui nous donnera nù do 
Le to ) es comn aire à ét 1 - | vice d a ‘Canadian Pres an- velle preuve de son courage, de 


son beau talent, et de son magr 


eme, 4 ps , ‘ à la Hn de : Oh! Nicole, je suis ému, je te équilibre ent in bon 5: e |nonca son élection à 9 h. 15 pr ( ] U 
L ‘ suis he eux. Je ne trouve pas et des tax isonnable et M, McPh: concéda l'élection n ense propagan e nime dévouement à la cause frar 


é sx ne Tong Vive notre classe! qu'il faut dire. Alors tt M. l'abbé M. Deniset-Bernier 19h. 43 0.n çaise 
v I. DESAUTELS, O.MI 


( £ ; et ette bague? M D t-B Dar pren | 
1 1 ! ! 1 DD 1 ni > n + M | 
à € e q ue Se Quoi! mes parents t'ont dit!! y S |vo M. Brodeur | 
E 1 ! f C'e: nais qu'en savaient-ils? Je ne leur ff ed super AV p. dépassé par M U U le] gres 
[1€ [2 näis parlé de ri es eu es € eq 1 L à Pa 
é nande mévitéiss | 4, à e! 1 , , "+ + dog ei ? cole Normale de le mettre en Da Ê L) . . 
0 î J Ù Ce fut peut-être votre tort s cumule ne maäajo A 1! 
é netis et pénétré | « * ru Hanoi pens 1 couvent des Rév. Srs « le premier numéro d'un bulletin I IM Ie 
l £ ! t é e € ins |: RS AU CR A ntatior TN À an dhome sera tar | bimensuel consacre au Congrès 
: : mt 2 pa pes # coeur |&; og Fes De eue Brandon fut beaucoup plus con Ce bulletin sera tiré à plusieurs ° 
[ € » ns t t j : setior 1 ( 1 
fees à e|A ons aussi | | nos fiançailles, ils | nbiance canadier es bo mot digue millers d'exemplares. la x. N@tion Non- 
€ »s fianc s & 1 € 
à: ape ni , ni he f [ I nt prer F8 QUI La veret ( pédié aux nombreux comités ré 
q F { ) » ) | se « ls : 
{ * \ Sbiee ‘éfaseglt + ; at p t x tés de le com- | ROUVELAEMENT GOURLS | 24. 0200 gionaux déjà formés ou en voie 
vec PAC | EC cet parce que nous travail | de 10 eee onm deg assuper Paroles de Ja paraime de Si. 7146 au'l avait eue à la dernière Rai chalante 
s F I 1 a e a glorieuss con 1e ne $ election < ns ce comie ' £ 
£ toire ns en équir et sommes t rl à Boniface D'auri ” itées 04 M. l'abbé Verrette a présenté 
à la ax Encore une RENEE, lle année. |, 18 € | choix” des électeurs, les progre DR HAS se ous vonne 
[ 2 prome- | no : tières de notre cla DTAN es commissaires d'école nt : # ss ET Age ur aist a vie franco-américaine pour 
van À , ! ” + sidus aux réunior ales « ed re Dh n - 1950. Ce volume de quatre cent 
b - L a que 1 = LS . . ’ e | : ent 775 voix de n in que d: n LA € nu La qua re cents Fa 
: 2 liscin € est lue s Histoire d'un sapin nisées pa siteurs q “AVR 1949 tout LE dans pages contient une foule de ] Mal de tête 
2 - Minniire “et An bande chtonta | LOIDCRON C8 3 tou | i "à PET { ] 1 
" i [ F en s res cs Vie ? SAT | I 1 ppt Déc A € | seignements sur l'activité du Co- : 
Je me laissais balancer par la , ‘ eur siège. Le vote C.C.F, diminua . . : A 
la à tt e er Qu qu Mouv ose pa entre et com 176 1: gr mité de la Survivance Française Indisposition à 
| s “ )ise Iroide de l'automne, perche missaire a 19 voix et les liberaux - et de nos tres sociétés patrio | 
« N . C € e? te AR sur 1 line s lie de r , C . tèrent le n 'aufftates ‘! t € 108 autres sociétés atri à * 
! X s ne Ccoiline au milieu de me S. Exc. Mgr Cabana mentè ! iffrage pa Pret estomac 
: € re de | frères bou- I evê coadiut t 100, Cette élection est la premié ] [|] Indi tion 
£ C no part impagne « À * 1 de dr » tante sn j æ bureau a reçu en détail le qgesuo 
Le | pag aux pe Bor S 1 { ( e te et à province depu ê 
‘ 1 era ‘ [e r 1 »dorr °S s fir r progre 1e « oisièéme congreé + : . 
é Arrivé | À : aien i nous Cabana ra DA GRR ET d nb po 4 WOISIPNE SODBTRE | [] Perte de Sommeil 
é e Ag ‘ sap gardions nos parures. | dress : «7 me Re) M amar origi ’ « de la Langue française Ses men - sb" 
D In si lorsque ie me mirais dans te I Pa q Brar dirige ne ep bres ont rencontré, dans la soi- Nervosité 
, Û à glace d'un petit rui à Dieu sunrès de « uction dans cet e |rée. leurs collègues du Comi 7M  d' ati 
| dienis tal 1e F ( ( sentis soudain une douleu qu'ils réussiront M. Brode habite St central du Congres abbé Ver L3 Manque a appel 
pit I 6 et 7 I 16 + A s rette a remercié chaleureusement 4 ’ 
t obstac 6 pe le e e a rem Aa eUreusemer [] Vent dans l'estomac 
s E € s € dCi D P r € icipa € es Collaborateurs qui se deévouent 
é Le roman de Nicole 1 : p ny Fx.085 8 p ph mn D L à ans à ”. 4 À 9 Sr Prenez le Novoro du Dr. Pierre 
ex I € é € eprise dé \ € L: nine ae 1 »u onne I . ET » 
FIN U: £ « d l'aut iles aperçu du travail de préparation Ce Soir — Y oyez Commert 
\ f . alr € é I able 107 qui s'intensifie actuellement en Vous Vous Sentirez 
g tior $45 000 re de t M Nouvelle-Angieterre Mieux Demain 
i " r + A ] es € » p 2 4% N r r 
« fai. L £ 3 N € et et À B : dns » a P.-E. GOSSELIN, ptre Ne souffrez pas sans nécessité un autre 
grand miroir f F ° ” , Lg ei tn ’ F 4 jour. Prenes le Novoro Du Dr. Pierre 
; d . ( € e grar I yu'a $7.50 Véren L Eglise pleure prouvé par le temps. Plus qu'un 
. € e graduée es ee I é _ , laxatif, le tonique stomachique et 
aus S Ex« g Z un grand prélat carminative composé de (pas seule. 
“ . xagé s € H - & des herbes 
£ ° A 2 ns: AS ie dite ment an ou deux) mais 1 
À Jeune chanteur ’ = OTTAWA L'Eglise catho de la Nature, racines et holaniques. 
PS TS Z m que lent de perar un BraNnG | Une formule exclusive. Le Novoro 
. “flat Se erE ARE. £ Es = prélat. S. Exc. Mgr Andréa Ca fait travailler les intestins non-chalants 
Entrez ou numero 16! à L Le 7 3 £ = Es suio, ancien deleg apostoniqu et les aide à rejrier les dé- 
A 1 0 3 £ £ = , a et à rre-Neuve, est! chêts embarrassants, chasse 
Des moyennes qui ne sont pas et u be choses lantes "th bé D : £ | | 4 Stambou en Turquie les gaz de la constipation 
b rd Ç A, ar à Hess M. P. Raimbault: ler & Z & < Ps - ’ 24 
avardes pare € La veille de Noël. les age er 8 es | 9; , | n à 4 _ er dernié à l'âge de 82! et gonflement, et fait une 
F y e ; MA 2ème vice-présidents, MM. À. Gal- 1 st est 72 126 I s nbé & ne « sensation comfortable de 
ë naman, le !jant. de Le Aa) a 1] — c 72 j Il a succombé à un rise f )le 
tous as à , de Let A. Pineau, de 2__St st 2 sea, V CDR AE De. 
L 3—St s 3 e grand « ésiastia d'origi- | tomse, Prenez le 
4—Ste est £ ne talienne. est deme é à Otta-  Novoro du Dr 
L 5—Niv ‘ 20 wa, à titre de gué apostoli- | Pierre dans votre 
s ui 8—Ile êne 0 1927 à 1936. I] avait or-| quartier sujeur 
fut ré- 7—L est 24 : T lonné en 1939 S. Exc. Mgr Maxi- wi où pien xs 
fut le ré an sr M. Jean de Margerie, de Vonda À A secte 8 viliaic | faites chercher ET d 
s t Pr + Re + y Sask., étudiant de 5ème année à Ot us [ + a B à Vé l'offre speciale (7) "5 
d'os de: Le and! t Uucien €au In, | » 
x : # a. les cadeaux 34 px" he d a f C Me Un , p - de Wr _ rs pour faire con- Voh 
. , Comme }elais content en voyant Wei 6 t président de la e de : osepn qe ignivii naissance.” =" 0 
es des visages épanouis de bonheur, ] Fédé { M F et autres 4 
Les petits sautaient oie au- [1 ek : ! ne sorsque survint sa mort, en RE | 
ù t ie moi et me jetèrent pres- 11 t 42 ’ + l'urquie, Mgr Cessulo remplissait Envoyez ce CON re 
terre 255 1 Fu es hautes fonctions de dé | Spéciale” Maintenant | 
( ’ gée . t préféré e tous 6 2 bre | légué jue en ce p£y ( Ci - Inclus 41.00. Envoyez moi 
était celu "ù tous disaient la [l Le 48 > A £ tion de ce grand pré | co de port une boute *: 
; e prière au pied de ia belle crèche 62 55 ée les lére de 1 l’onces de NOVORO: 
t jue j'encedrais de mes branches 7 92 eurbpé é mon- | D Envoyez CO.D, (Plus les fraié É 
£ et es 49 2 E F entier. 1 r t pour 
P : pr * r vs : mt 
Les es passées, je | , 3 4 , . té Ac ; , j ne >s vaste culture et | Nom . mneres ssnsme =’ 
: é de s ornemen ts | 2 5 FMEU! é d'excellentes qualités com- | 
Howard Manning âgé de 23 hors j'attends "*’TRANCHEMONTAGNE"" 1! e 12 à L À P plomate ecclésiastique FY aps: 2208 EE 
se s seule s t une | vienne me é I - - = ———— | “Cl 
e c « . : , 4 tir a ! L 1 ‘ 1 
l cputa ! stingué Mais ie ne dl Bré L ngue »pulaire des Cana- Buresu de Poste 
Un exemple pratique de notre g " me | parce q ip : 9 f rs pé à pu e u s | ‘ a 
bonne entente Q ce “Bod': S émis L 4. Pa TEXTILES EN GROS ) a , : DR. PETER FAHRNEY & SONS CO. 
; < fa e . £ eett rre que ; f 1 e 
ava ‘ LL 459 St-Sulpice, Montreal + { sire en F . C2 | Dept. C452-443 
en « n'et nel in ) « ! . x er” > . d 160! Washington Bird. Chicage 12, 11 
à Rad Ca a 9 45 a G. !I BE. 4428 € e se € e Ta nes, dans ‘ Nation €: vd 
encore rien fait, i fut décidé de (Ra ] Te Î T 9 Ÿ ; , LA ac 945 | Lottt Honor dt. Winsinns, Mas. Cas 
ñ otal: 1,357 2,318 |jou s adienne'”) (1894 245) Len mu nee cnenns ent us mes me ee 


PAGE 51X LA LIBERTE ET LE PATRIOTE Winnipeg, Mon, le 25 jonvier 1952 


A travers les centres du Manitoba Envolée de secours jusqu'à Montreal GE | St-Eustache | Unité Sanitaire de la rivière Rouge 


Ça et la 


e * « " 


ilé d'or de M. et Mme Ste-Agathe tre dam SRE TE | 
Jubilé d'or de M.e e ge pe ge en de DA are MST LS 
É £ | ; ni à Marie-St-J " A M 29 ! " s ) à 
Henri Beaupré, de Dunrea En a Marie-Si-Jean d'Avlia et Ma : : 
. él et nin à € ' 
à 2 e C] ste "à un œi a dot né T3 8 : 
pe , a s élèves de l'école Daniel Mcin 3 h 2 d | x 
ivre. au théâtre Playhou nhumation de la Mère 
“ LÆ8 F C4 ses, ai Q 
élèves désirent reme L 
| soeur, la eu qui ont Den voute scent Ste-Clémence à Elie 
Grand -messe « L e te Fe MT To t ] à ù Remercieme mis 
) a Gouret M: à Ré M ” 
F REY . ; 18 à « six ! n … é P » : 0 
4 m P be Tigres € A & d 
3 . L R sS se ñ ie À € é s a 
ag éder la e. Le p éné ; * 
Naissance D a e entre le £ € 
: " Linnd Ma es à P L £ 
ae on + ‘A 7 i à « : ù Cà et là 
e« ! … \ de t à S : : ge de \ 
I E po ie £ ’ * 
s à \ € se D ; » de « > N N , I N = À 
eunes nportère k:1 , re 
e pointage de 6 à 4 ” ; ] éalis 
Va-et-vient R : elle ” 7 Mme Edga 
4 M. et Mme Aimé Ménard et t 1 ement en te p + An: 
Virden Rs eue | Dre ARR na | A RE UN per Les 2: 
Hayw 1, Man. o s sitèrent A à ‘ + T mn ’ 
Partie de cartes Met Îtimes Josevh Potri et ‘ Ÿ abbé \ D net état ti 
ps Georges Roi Mme Ménard est e pe te es ele Rob l'rott età M Albé M 
Mn J P et de à erent 16 l N 
\ ? ; M ï. R € at I ’ 
4 «1 Le t à Retraite I MM M à 
La jeune eskimaude photograrf Jessie, Fort n ; E 4 ni rite T 
M N.-(),, € € ne à, n & on e de 1 ( } à. B W 
( RC p asc ‘ e t A es et je € ger * € k - : 
« 4 e dk At a. ‘ - À M Fdu 1 et 
, iu > en e 1g £ s , € € r ‘4 Si 
| e etra ec l M. et M D 


tér p: Nos malades 


sx La Croix Rouge Canadienne rend  .::::""%"U:%"" Contribution de $800.00 
hommage à Mile Florence Carignan “72.2 5% qu rip de Ste-Anne 
—— - STE-ANNE DES CHENES ‘ M a ‘ ] 


ST-PIERRE-JOLYS — Mile Lut t es «a e- à it pour 
IL Flort e C nan , iente st + r te é- St R d L pre a il ertaine aimé ‘ entrer au noviciat des Re 
P & F 6 f s ne | ] | 
« la Croix Rouge de St-Pic L ré £ te ne D se £ ée « nn e ose u ac ) LM ne A1 noire ) Soeurs de Ste-Jeanne d'A * 
à hôte d'honne a n show : DECES de À K.s ouv t le diman- | Québec. Cet titut se voue spé 
Li é par M Beat Birot Mile Jeanne Pé ; emplit lecempD avec un enre ilemer | ET 
€ e 8 fév a nunicipa ; £ ; M. gros Dufauit gistrement de 64 membres, donc | ta 
St-P e, à | 5 je sor é ave 1 verve à ant ÿ Le mardi 15 janvier dernier est 16 «48 À e@ Les nomporeuse I N {frons < cères fé 
ù pr« in mariage avec M. M l'bien connue de toutes décédé M. Napoléon Du uit de Er ht As à se cnuirerent tatio a ses dignes part 
Valo ette paroisse, Il était e 76,4 G9.UU Q Die snisse le géné 
‘ A € ans. I laisse dans le deuil sort comité p& dé e " ; 
age « £ é à frère, Noc 1 ns } \ M 
’ : prés é [ Mn A J I funere es € € « € l'A * q D ’ 
" bert ] e adre de aro € e Ste-Rose F te : 
. constance p Mlle Lo r 17 34 € Jus la d ec Noël chez nous x I dd 
x Chenard a maison funéraire Pi ' L 
é Du 4 € € SOS Ê Du pag I l £ 3 
d'une le e rec d nmissai- - ou t écoré i hait po . 
M re provincial de la Croix Rouge G de-Clairié rep Fr ee Mak 
+” Eee MR Evo à rande-Clairière 1,5 re prie 
d'une autre de la directrice du Tabl , ' notre t e D DECES 
; - eau d'honneur L Le 
c a L “Home Nursing”, Mile Ina Broad- Ta SR T0 dites sente LUE 1 Pr AN 
e et foo Elles faisaient 1 e ge du de- Grade VIII: Catéchisme, Jean marqualent 1 gaieté que nous apoleon olaue 
L ju'à une vouement dont Mlle Flore nce Ca- e Bodin; Français, Jeanne La apporte Noë M. Napoléon Bolduc, de Mak 
; 1 ‘ F € € rignan lt pre pendant aeux mouline. S nak, Man. € écédé le mercre 
{me £ rt Mil _R $ ns comme 1! jente de cett j Depart ‘2 ) + ds 
( eillé Mile Rolande Martel, employée an in president 1e € Grade VII: Cat Thérè Bo I FE M É 16 janvier à l'âge de 79 ans. 1 
e de 1 bur 1 de la coopérative de &rande organisation din: F Thérèse Bodin € [ : € e Cle aisse an e deu utré. £ 
1 st d € { fut r nt A cor )! L . r ep € 2f = do i l: 
LE AE ex ceréi Ë était Pie J t récemmer Au son de la musiq i bie Grade VI: Cat. Pierre Martine: pou 21 J € € À 
N end et 1 ‘ap. D L p icclamation présidente rendue par l'orchestre de Dom Fr. Lucie: flicl N . di dre: 4 filles Mmes W. I Mason, 
B j ( Rouge canadienne de  nion City, les membres de la Croix tu is ne x ouveau jar in Jim Coutts, Hélène et Margue- 
e j° ' jenres deb tas S 'jerre € € ) ent de R 2e p èrent le I À «€ Grade \ Cat, Solange Rey; ’ rite 
plat 1 )u£ > > I « _ s ne 2e x . 1 ° 
j'ext rs chimiques très | Mile Florence Carig noment, la trésorière, Mlle ‘Auri- Fr, Solange Res Lu. |d enfance à St-Vital LE sois dures bEliée den 
s'aae € LU e oainm 


Fr., Lucie Bodin. H Mlle Ba 1 jardinié église catnolique Makinak, 
Grade III: Cat, Daniel Flick; | trice, diplômée des Eco 

Fr., Cécile Moreau diniére d'Enfant de France, a a 

| Grade Il: Cat. Cécile Vodon:!merait à informer les famiiles Mgr A.-M. Hiral 

Fr., Cécile Vodon Er rar gen grep are re re décédé à Québec 

Grade 1: Cat. Astrid Boulan * Il QU'OUe 68 proOpRee: Go 


re éduca- 


es de jar- 


Agences Reno Agences :: 


| 1373, ave Portage - Tél. 36 003 


“à enr LE Le Comte Serge de Fleury 
sh —— ur io en visite à St- Claude | 


é DE 16 ler M.'l': G viciir Sn ne classe pour pe enfan Qt IEBEC 3. Exc. Mgr André 
Dr M. R. Shuckett |: eure mainte- | :,: Donne 40 Pre cui | DONEUT PR DS 27e ser; Fr., Jules Hardy, [de 4 à 6 Elle aurait l'inten- |Marie H MAURITANIE 
ant le e pa elle, A vs tue finit sen as de ur rp - à run gi [tion d a petite école le!de Sub et 1postolique 
Dentiste ' < à e Fran était l'in é d'hon- |« é. Il en profita pour présent S | À 2 L , SHoU vicaire 4 ju 
pr ‘ 4 € éceptio nné ride VUE & « ] h | ndi 4 févrie de Port-Saïd, Egypte, est décede 
656, rue Salter - Winnipeg [| aie n'était ie lé Ne LA [ française de St-|pon. Une repré entat nn fut f cart {| Mlle Baudu sera très heureuse à l âge de GU ai 
. * + tepodog At cg arret Le e. Monsie [ nsul eut | dan après-midi à 3 ne % ee FE Etaient en visite dans la famil- | de recevoi es parents désireu Il est décédé hez le Pére 
Tel.: 594 400 [l'hnes gare vale casa 4 e rencontrer ses amis itre le soir à 8 h. Une grande | ©! e s1-B0I | e Kernel, récemment, M. et Mme | entreter avec elle du but Frai ä de Québec, d C 
= ; . ee : let de n faire es nouveaux. Il | foule assista et 15 ne € L 1 ag ie Mlle Florence | Paul Rogg et leur garçon, Emile, !et esprit de cette école en- couvent qu t bâti en 1901, 
« . dt 1 ] elle que S$60.00 fut éalisée I Rob: Li C nar 1 ele € e 2 fe-|de Wauchope far t s ls irs, entre 7 h. où était reve 16 { ( 15 
a 1 ie M | grand { € € gt ) & Cal, ot M. Julien Kernel est part ( et 9 à 586 hemin Ste-Ma- Né Pa Yoser Hiral à Mi 
RE RE né M e A; + 2 À nonne a e de de St-Claude p grande F dre visite à ses amis de Wauchope St-Vit France fit études à B 
° a 1 Î n _ 
| JEAN DELAQUIS | er : e France Avant ! génc et te € € L 5 p ] ecu le F e, € à ge de 
rt y ss le ï € ns s« es n 1 ( d e = . ez R. P. Houle, 112 enue 16 ez les Fra air À 
Assurances de tous genres 117 ( 16 aie : . a cit R D 1 . R é &\V | t | Flle V ; } 
dinar j nf ‘ c'e EL a À € À Le K,. 1 Josepn 1 lé E St-Vit n ns ’ rit bit le B sen 
Le ou pre || lon de leurs enfants vevpes [en profits our aller visiter la! Le RP Joseph Radar ie religieuse intense : a d LnionR Où 
| ' t t e : À ‘pas CrtI 1 Cor s de “Amis | St-Boniface p y l es t 
| on ER tetes St-Emil 
Téléphone no 45 | eur” rep Su ne emenis api que pour un or Q Îa paroisse mile De sure 
ps k ‘ ‘ ls I ni on scolaire de St prompt eta issemen et etor 
N.-D. de Lourdes, Man. | glise dé coeur | au nt ne nbrAlun anni. IPN) nou ST-EMILE DE ST-VITAL — | d'adoration et messe de minuit au à à ‘ 
- — —- . s _ e le ie t nr I l : Nous avons eu cette année une premier de | An, La paroisse a S Il | t 
mir ’ Î nvie a \ilieu La prochaine pa e de artes p I 
t nv n 40 )r au profit de église aura lie € L t part ilierement ionc termine | annee et commence urvel ez F | germiria lon 
Visiteurs ) D x 1! ï 27 ie a ) e. Pilu t ents | l'année nouvelle aux pieds de N 
a t:4 a n- ganisée par la partie nord d nur t et tribuées | tre Seigneu A mesure que l'on fait plus d'esss n ré € 
M Mme H. Bes MM. Pierre La x et village el ; ee ! nau, La Mortalites que la germination du grain es fermes est 
M Mn L en |] sautron, Le secrétaire pré Baptème p y +8 ve ère, Par conséquent, tous les fermiers q ont € 


Finkleman 


itention de semer € ne graine de semence 


te de M. Louis Ric 


G me Ra ) Pair ‘ L cena n gels I 14 janvier: M e-Rose-Jac- Php I 
£ ü Fe - Æ 1 ar € a at Jar r . € é d ‘1 d | srminat { et 
Optometristes {. E Me il, M. et S ettes et des dépens Le | queli née le 5 janvier a Nu ET LL LOUE à -":, | venue entre les deux messes du aire subir l'essai de germination ou faire € 
et il | £ e Far aire Ê Juve pre-| sing Home e St de. fil , | sé * matin 16 décembre, M F d de Lei nd “cavthatise 
1agr € we D Mme Roge Lacre ; été e neveu du chef du t se procurer une brochure intilu ee serminaung 
Opticiens À ( La ère Ç 1SS6 É »rable avant de Parrain et m: ne "M et Mme ; - j Hs ia gou rnement pi oire de 1869 Seed on the Farm’, Voyez votre agent de Searie le plus Traf 
Examen de la vue S Dupu à ncontré les deux premiers |, ouis-P. Lacroix, grands-parents j bte © | était un ch dtien ‘4 vent et un proche 
se M ET: Dale nis & s UDi1g sen ie l'enfant N ; : e toyen exemplai e 
NL Der fois 14 1 “ ‘ « A M. Moïse Lavallée frère de PANY LTD 
x Et re f Téléphone ù : té ; à Remerciements cs MM. Joseph et Louis et de Mlle ! . 
5, avenue du 922 496 I B S M. et Mme Roger Lacroix dés Marie et Marguerite, de notre pa (19) 
k Por H Da Sports r € n eu en € roisse, est décédé à St-Boniface 
IPEG Sask ( ; 14 p a dans le cours du mo 
\g Ù 14 « \ 7 À ‘ Nouveau syndic 
e ave £ € € e & ET : 
l ( parties cher pl à 1à M. Charles Noiseux a été élu 
à é . S ç ! ‘ ent égal ! comme nouveau syndic pour un 
+- Vas à ex1erie veanit x — je : terme de 3 ans. La mise en nomi 
F é LE OR / 1 ] Nursing Hon et le f 1 
Pharmacie Paquin am vont étaient Pebrésens Personnes responsables de l'org nation « au lieu le dimanche 13 
" À we “ nisatio P ncours : invier et ies paroissiens ont vote 
ÀA.-E, PAQUIN, proprietaire Cire Mod FR hdd personnel responsable des bon: e dimanche suivant, …, e ïé- 
ay } anny - l : Mn à suilat que nous signaion M, NN 
a ( } et H s E &U6 | vime L L > 
Elm ( H 1. Le N ; ix remplace M. Azarie Bruce :A UNE LIGNE COMPLETE DE 
0 € ve 2 » t = r + 7 r 
LU q a servi aurant o5 an Les au 
€ ” tres syndics s MM. Adélard PNEUS D'HIVER A TRACTION EXTRA 
62 g Felicitations Lavallée et A en Pet n + À h 
evenuve Provencher, St-Bonitace Téléoh 2 86 ù N “ter. nt qi # és . ER 
éphone 203 3 ; « on G Union Nationale Métisse 
: St.Joseph 
ee é ph c > L'Union Nationale Métisse St 
| 0 c 2 Joseph a tenu sa première partie 
HÔTEL PARK | Dern Le 1e notre salle pa 
| 2 A KSB sla er, L'X 
: . Téléphone 202034 | ème mr 
| £e ‘ € € es reo 
| y E s ét n Aza 
| 2 p Jean Hub S $ +$ 
| Affaires agricoles L L e r Votre aide le plus impor- 
1! i 1 l evient nd tont à la conduite d'hiver 
’ £ a Sr Ma- à c'est ce que vous pen- 
A é £ D + serez de ces Fameoux 
% y | ta ] | uée À 1€ 1 a Y Pneus Firesione à Super: 
, E ‘ tt C t encore aesce nu > Traction, Îls sont toujours 
t de ia A rs € op< € Pneus Siudded 1acue } 
DEPUIS DES GENERATIONS LES BONNES ‘ : A vu e élès ef familles métisses du pay $ . prêts à vous sortir de toute  Studde 
< su jui ! r s s être trés Enfants de choeur impane. Nous avons des G'i» 
L% n nee à é M Rose R T é La société des enfants de choeur Se Vo siocks complets pour la 
es. pot e D Ma Re P le St-Emile comprend 27 enfants plupart des modèles d'au- 
: : =: Bo ! ne À Û ] font preuve d'un esprit tos et de camions. Laissez- 
r t « . t nous en poser une paire 


/ B a à ] Î t, He La ion, la pi narqu et DEAUCOUR € - t 
sé age? f' Les 1 ! 1 préc Fo faire et de piété. Le: { dés maintenant sur vos 
t ‘ ee d d 7 ses pe eurs fficiers et tiennent roues arrières, et vous pour- 
a Lt } rez vous moquer des vacos 


à 25 et à . - ste “ 7 qu es . 1 P esse . 2e À 1 € # . ” , = . € ‘ 1 Cu? & l'hiver. à 5 
: d COOROR AY EE REVERS à mAOrIlLe % , 7 on + JORF "nee: * Pneu de Camion All: Somolles Pois Gap 
Une Vive Demangeaison ans ie dou [ r Jon . : _ e es et ” > ie PRE Troction XI toutes 
président _Me Rendait Fou À “Exe. Mer Thomas K. German, | Le Club St-Emile ent en trai E. LABOSSIERE & FILS 
. CPAEATS nandar le s'organise et à en ! 


d 353, avenue Provencher, St-Boniface 


PALES, FAIBLES, ANEMIQUES, IOUJOURS FATIGUEES F2 en A 4 d- d- ervallion du s de té vrier  trava L Club à de à + P 
Dr" ie HE T-H . con <* [ele proue Ra aire cons e sci Téléphone 203 970 
Cie Chimique FRANCO Américaine Liée, 1566. rue Si-Denis, hontréa 3 = : - : : |deve + itution w. « € " F 
n munies à vous pasrmacen la Precroues D. D. L VC) l des réunions pe ; | 


Wine res LA = 


LA LIBERTE 


RE LE FALRIOQOTE 


Le AGE tr 1 


Succès de l'assemblée annuelle de la 
Commission scolaire à N.-D. de Lourdes 


Partie de cartes 


ce anche 2 : er aurs 
di . , » a à pa 
: Fe ç n nora 
, : ‘ | e N e-Da 
1° 
. , . 
. " es dernié 
” F ré l'être 
: 
ee. ( le ar 
’ 
« 2 1 LÆ 1 
; : fférer es 
. . 4 uelies 
1 G p y= 
; . L À | rée Qu %1 
e Le reux us 
2 < . - £ r r pa 
« —— 
e ‘ £2rt + 
et d'ag nt St-Germain 
a : 
€ 1 Partie de cartes 
L. d à partie 4 13 jan 
: 1 app in beau profit de 
. 50 à la apelle de Notre-Dame 
{ 352 LA ( algré er de monde 
4 : . 
' F « gé € 
M ! LA L Le 1u€ 
‘ W p te ée : 
L3 Be i Le ler prix des été 
1 gagné f M. Star e 
é v M Ken 
Mme John Ker a remporté 
! 4 f x des a et Mme Kau 
F.N 
; d'où 
‘ ga 
‘ ] fut g1 
à S 
Resullals des examens de Noel ) eau je 
arte ’ 
( 
€ a carte 
é e 24 à 
"| f en 
. e + 
- re 1x Gt FL : 
F (1 
à { EN I e P 
WF 
h mand dut P 
’ 0 4 © k, N ne F 
F b et Edmor et 
L ? 
re) 1 A : nile 
” B \ilfred € 
‘ é E Lecle 
. LU 1 > ’ 
i Lei i B 2 cb y 
G ” D jue € à 
1F eq n'ont pa 
L il r 
Le 10€ 4 
4 ‘ [ s € ie 
‘ ; » ) L ae p 
F Nouveau syndic 
: " PA 
\ } S é t e M. Den 
f e, Su 
: a )6 nne nues à la 
| 7 € 42 t porté irs suffra 
1 £ f ne de M. Lucien 
) cf | q est d € po 
. [l )4 W L 3 a 
D 94 N prés s nos cl 1 
CG I: G es félicitat | ivel élu 
| B Nous reme vivement M. De 
D ] D B« K de sa e et géné 
{ R} ( et 10 1t1on 


DISQUES ‘BLUE BIRD” 
80c 


W. LAMOTHE et Cavaliers 


ses 


530 


accords des 


dan 


belle sert 


ega 


es femmes 


canadien 


ST ELECTRIC CO. 


Telephone 201 447 O.-L. GRIMARD 


202, avenue Provencher, St-Baniface, Man, 


est 


DAOU 


les trais de transport sont payés. 
.35 pour 


Pour commandes de $3.00 et plus, 
Pour commandes de moins de $3.00, ajoutez 
emballage et express. 


L'ORGE DANS LES INDUSTRIES | 
AUTRES QUE LE MALTAGE 


L J 1 ge £e € F ee aans 
es ge € ë | at Au ( \ada 
| s 1£ | nf F e 300,000 à 
1h LE 
I 8 ( E ede I ste A 
e fait € € eaux dits 
ave es pr es déga 
R£ I ge t ie & 1 ge 
| At u 
\ ad à 
| 
(| st [' + EL Le D 
| 4 e ext eu 
a « a t 
& 
Il ñ 
€ € es € d 6 
| k ‘ est a et em. 
| " 
| | ébés « { 
| e e s € L 1€ 
| € € ge t 
| 
e 
| L { e 
1 a 5 r 
€ € é sur 
t a 130 000.( nots 
| ve 
il = Le L: ‘ este 
| P sing ans différentes 
| 
| " * comparé x a 
| N 
| = & , e 
4 
b » ag s ou 
| . < ” ns 
F4 £ n 
| > € LA ) » 
| 
» s » 
8 £ 
| L 4 
| 
N 3 t 
x ve 
- 4 £ 
| 
de« et ga . 
e C +. est cree por 


Shea's Winnipeg Brewery Ltd. 


MD-304 


Ennemis ou amis, il importe de les distinguer 


EN COLOMBIE-BRITANNIQUE 


Le R. P. L.-D. Leclair, 
S.M.M., quitte Duncan DS, 


Kelowna 


) L iN Le 
( ’ 
. , On 
, Fr p } 
SM.M t S M 
aueiq M S M 
‘ exe € > OU " 
16 à at 1 Ka 
end " Va-et-vient 1e 
« 1r K B { 
M Wi 5 Mile B e Jaspe 
iu ‘ s S \ M. € Mme P.}Ait } emainc 
1 LL L s Co : are e Mme B t e Ke 
t € « ‘ M M k 
S 5» C:t L \ 
siens M ) S \ t 
Plus « gér Fé I M wW M 
a pa M MM. K ar n Frat Ë N 
A. Godde V.S p 1£ ez M. D. M W 
s-Wuns M. At W jient Ce e C B S jues se 
ML... et M. } Ï Frar ‘ D r. [ 
D'une l Cerx l \ ) d. S 
eme € eta ‘ M. D Ne W 
. } V Al LL: Le 
. * 1 
] ; et M M 
À L: X & € P 
a s Nat 1 ter I g { : N 
gnes du f Il est titfi cile po les ti Jupes s de l'ONU !F d : V Mn 
£ 1 sabote s de € I 1 de sud Coréens amis. (CPC € Le F 
M EME par le RP. 1 Port Alberni s 
…. Mme Virgi inie Benoit décédée ière à sai À | B 
Prière à saint Jude 
A + va «| 
S \ b | apôtre des causes È À 
n F René 
: LL '. ture R. } ! p " M 
- à t-Norbert le ] janvier désespérées Let Mme D 
F # e er se 
R » e 1 
£ « a n se F e!I \ 4 < à Ÿ ‘. F1 A 1 ê£ Gravelbourg 
B ’ a ; : ’ ps + en K )0pS 
M M Ber é , ed es, et à AE V Ro auitf Fisher Branc 
M e 7 1 Ordre de St niç e St PPVERRE RTE Prix de catéchisme F Liu 
Bonif le régation d Prière à saint Jude Ï R PI à a se * al 
F ) Ste-A St-Norbert t ea 6 
Alt j elle se dé ia d p € s Sair Juac pot gi ux Pb 1 À L Fred KE t ] à . 
A4 X4 fidèle se te € Jé Le SES > k V l e ca à la salle 
€ LU 1 y € , % e Le { { ‘ € »A 
A4 lei 1 1 t J L , LA ) 1 { 
_ : D F 1 € t 67 pèse \ ; ps Ça et la À La p e asse lée aura 
M 16 f D. Lan eux, R. Ronde é I Ï l Mn R na Paquette et Ra 1 er, chez M. et Mn 
c f mie blié ! is l'Eg fe I 6 
Mme sys (( Ime L.!G. St-G n, J. Benoit, C. La- || PI 's, 8 et ur ; i C: nt éj à ul Mat 
La M + 1 ; M sux bt D Pour : e 1 us oque ve ant: 0 " VLA 
j M Ê r selle t comme patror a her Dui g I t I 
À. F Remerciements des « lésespérés. P p cé AR, ) , e Lust e ‘ . e langue a £ enne 
L er La fan e Benoit dés en mc i 7 € qui vou { { Fr 1 : 1 1 | ‘ y ' 
L L } k v ne La 16 17€ 1 \ D) 
€ S f et : pou npiore; us € 1 fave du - “ h é ” id ) ex o ï 
oi à 10 I 4 ! ten A: M dénaà nf privilège au est accordé Jo f tas pb e à M. Mau- | de notre « cience nationale 
y c 4 D { 
11 F r na te e sy es recus apporte blen et : - : 7 i Dr ARR 
F4 & 1 s- u F | tre \ 1 ] \ L ! 
es PP, 1 O.F.N p. à l’occasion de la de Mme | prompten secouts néces F He HEURE re gue due nous parlons 
L { t : Bb \ 1 garç M, Not 
’ é OMI e V. Benoit aire dans les ca po ; a Pet ( français est bier 
lag Hélé M 73 L4 : 
P à n Le ce A De d jibeE, gue francaise du Grand Sié 
“ “ D £t 1 Desoir Iin Que ( e ’ (Tardive 
a lére partie de |: né 
ucces ue F cours du ciel dans toutes mes | OCCS Q OF Ge . © me “C'est un crime de lèse-majesté 
trib ions et souf- aue d'abandonneé e langage de 
france parti ement , x con pa 1) 
cartes e ‘année à ine ais |: ve | Arthur Lebeut, à Vancouver 
vous et tou es eilus aurant | À 
PINE FALI La premi donnaient leur première _ tie de toute " À VANCOUVER I ( r V iarde es part € H marchés 
e ( 1ée eut|cartes dans la salle pat e Je vous promets, ô saint Ju- dernier, en l'ég du.T. S. S: M. et Mme Lebeuf, à es 
eu l Notre-Dame! La soirée fut t bien rlubs e|| de, de me souver cette |!crement de Vancouver, une n € près 75 co [ nt le 23. JANVIER 
] 3 r et ral ec de jo prix et un dé grande faveur, et je ne cessera solennelle d'actions de gra t nr nts et le 28 petits-| gouvillons jusqu'a 1000 iiv 
p 871.30 goûter pour terminer la fête, Jamais de vous honorer comme célébrée par le R. P, Z. B« T ei t $32.00—832.50 
€ ) é Mn mon patron tres spécis et de SsSs curé. : oceasion « 7 0.00 31.50 
Le al Ime Baptème ;: ÿ re ar a $ easiot ë Biographie 27.00— 29 00 
dd. AN Ï emie p * L k à taire tout en mon pouvoir pour ces d'o M Mn À « époux i1bi l avaient es 24 00— 26 00 
, é u M; Nec e invie baptisee le e )urager vot lévoti 1 . to ( j 4 : « : 
de ( gagnés E Mn d a de Ah s Den nc age Jure aevt ( pi F emeure à M esola Bouvillons mé-dessus de 1000 liv 
A | Laf l et M. H.-J. Pa- VIE Marie-Aima-LVenis ! t Jude, priez pour nombre t squ'é 906, Ils x it ensuite | De « 832.00 
ent et at par |fille de Gilbert Catellier et d et pour tous ceux qui vous in- nus join ( éta en Saskat van, à Cut- Bon rs 
+ ‘ afert arrain + ar- Mo “ M“ 
Mme Co 1 et M eph Cla u "7 Parrain 9: 8 voquent et vous honorent tion es à celles de énére knife, et c'est d à qu'en 1941, ee rte es He: 
Vir a M. et Mme Eugène Léves- | Ainsi soit-il. jubilaire remarquait le rei jercher s e papier ee 
La partie du 20 janvier donna | ° . fant ont Mn Gratia Macht,|ites du Pacifique I mat De choix s21.,00—832.00 
$37.00. I gt { premiers 7 . . 1 fille den ant Var r t et un rep en m Bonnes 29.00— 30.00 
‘ + t 1 A n F 11 "1. , Moyennes 26.00 28.00 
D e t A . ver, ain au mme 5 tric )= 4e Dé t Le empie 14avVoO er | Ordinai 23.00 25.00 
3 D \ ranger, une autre à 1e | eve nt mn Läl | Veaux engraisses 
e n nn & € Les autres étaient n la 5 nt ) les deux en excel-! De choix #52 00 00 
M \rmand Désilets « 4 LA Saskatchewan et d’ nte an té Bons 30.00 00 
É - : i Movens 28 ( 29 0 
M. 1 en I Le } Lé Le R. P. Curé, au «« | ( M. Lebeuf est orig ire dt è . sd .® J 
1 € ee 1 gag par M. Albert e eurre e h | = e an e pieuse allocution pleine de « St Anne-de-la Pé ade P.Q et 4 at 823.00 
Ste catesse et d'amabilite a les! Mme Lebeuf, de St-Alexis, P.Q Moyennes 20.00 
Ste-Thér« 0 À F ‘eureux jubilaires et offrit A deu vénért ubilaire laureaux 
Le total des importations pour cet hiver sera de :c: vo: offrons nos félicitations, nos | Bons $24.50—$25 50 
RE" . r d { £ûr + o É le le ue et | | Ordinaires 2300— 24,00 
À 1 \ nue L 1e n L LA: 
Comment sont traites 17,000,000 de livres. ne y Bal sde: Bouvillons de boucherie 
1 ù L : à € Bons 
Moyens 


les prisonniers OTTAWA — Le gouvern 


ement a fait annoncer sa déci 


| Nouvel édifice 
des Nations unies 


Echos de la 


Young 


L 


Ordinaires 
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à 3 ) d a \ 4 Canada. Le prix sera d'environ 62 cents la livre livrée au rc 21.008221 
Bo cs #21 00 $22 00 
outils € pieds nus € + _ " rdirai 10— 20 00 
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us là à ie cam! 2.500.000 vre 5.000 060 de n era de appt p € idignation contre le pré Grade “B.3" \ 
é eservees le Canada tr ff à po ati à aen r le timbres-p et en su contre me |Gradge ‘C 
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1019, Edifice Grain Exchange, Winnipeg — Tél. 923 452 
Prix dechorgé à Fort William ou Port Arthur 
PRIX COMPTANTS À WINNIPEG 


Lundi Meordi Mercredi jeudi Vendredi Samedi 
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C.W no 2 258 24 19 4 ) 9784 
CW n0 3 1 * 02 € 113 : 4h. 20 8 
Fourrage no ! u CT mn a9 ? #0 ? 
Fourrage no 2 1, #k £ ? 2 pe 4 
Fourrage no #5 - 857: 85 2 14 4 0 A 8 
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C.W. no Z, 6 rangs « 4 or TT ‘ u 14 
C.W no 3. 6 rangs 14 , 4 4. 141 4 42 141% 
Fourrage no | 144%, 44 42 4 “14 140 
Fourrage no 2 14 474 h 4 04 1297 
Fourrage no 3 "LA 4 ñ 54 . 
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C.W no 2 C 4 4 e 4 204 8 
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CW no2re] 4 4 458 
C.W no 4 4 . 154 8548 
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Ù 1/31s ‘15 24 40 . 
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4:4 49 LES 429 423 
424 444 | «7 47:94 
Octobre 46 420 4 450 4 2 414 44 
SEIGLE— 
: Ê 214 e ? £ »2 4 
Juillet sos 208 4 2 7 2 . 204 204'$ 
Octobre . 1 2 1 2 - ls 188 2 
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A travers les centres de la Saskatchewan Succursale pour automobilistes de la B de M | Meadow Lake | 
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. > L 1 eo raude togel : ona'a ‘prendre part ete décharges: Mme Jomina aroissiale, Mme L. Prince avait 
ond Ge 1 Pe ( Ludge let h EE , : : s - 1 1 par oLss : ie x 21 - 2lème rue est 
sie he : + ve ne Bref TES Per 2 Per Her V 1 8 Gaude Th« ma | A l'assemblée qui eut lieu le Cayer et Dora Bellefleur:; Mlles | donné sa démission comme cor-| Ste 2,3 PME 4:50 ve 
| F É ds de sk Grenier, Herve nier, 16 janvier après-midi pour élire Beverly Handbee et Irène Dashc: | respondante au journal La Li- À 
00: Achille B ac, Raymond nier, M. l'abbé H. Robert in commissaire, M. R. Boulianne MM. Médéric Gareau Marcel | berté et le Patriote alors une nou ervice bilingue 


20 Tessie Louis Tes: a été réélu pour 3 ans par accla- | Beausoleil, Roland Rainville, Ro- | velle correspondante fut élue dans 


Robert Anderson, | là personne de Mlle Dorothéc| Dr René-Marcel Boulva 


Dor ia 1Opp mation, et M. J.-A. Mathieu, pour |bert McG 1 
Ferland ra n terme d'un an, en remplace- Gabriel Mondor, Gérard Cayer, | Hamel, Celle-ci accepta aussi la MEDECINE 
ir de M. le Dr Fréchette, dé- | William James et Gaston Duper- | charge de secrétaire-trésorière | Pratique limitée à médecine interne 
Naissance zdn e eault pendant l'absence de Mme A.|Poumons coeur estomac foie 
is 11 11 A4 , : . s " L ONE __——— intestin sang rhumatisme 
A \ t Mme Hect M assé 3allliargeon diabète déficiences hormonales 


Des parties de bridge et depBureau: Suite 101-103, Canada Hide 


Q S n £g co est , ’ 
( pit 1e Indiens en route vers l'Angleterre whist furent jouées apres la clô Prince-Albert, Sask 


ture de l'assemblée. Les heureux Téléphones 
gagnants furent: bridge Mme | Bureau: 4510 Résidence: 4 


A, Shaw et Mme Anna Sarazin 

M. J. A. Chisholm et M. Aimé Dr E.-J. GAUDET 
Brassard. Whist M. Josepi B.A., D.D.,S 

Breton et Mme F. Parent, pre Chirurgien 


+ TA RD es 
ù L Va-et-vient 
CAL : ? * M rertrude ( D: 
— £ € e Mec Sask 


e M À 
" miers prix, Mme Marie Grégo 
a e et Mme A. Baillargeon, prix DENTISTE 
Ko , de consolation. Mlle Pierrette uite nada Bldg 
F4 ’ Aäyotte fut l'heureuse gagnante PRINCE-ALBERT ASK 
L F d'un centre de table donné pai Téléphone: 4202 
Sask r Mme G, Bélanger 
: ge Va-et-vient : Pharmacie Duncan 
P : pe A l'occasion des fêtes on re Avenue Centrale 
marquait de passage: M. Lou PRINCE-ALBERT, SASK 
| ‘ et Mlle Corinne Prince, chez le PRESCRIPTION 
parents, M. et Mme L. Prince PER 28 de nharmarie 
M. Paul Breton. aux études dan bonbons Adhatarlé ais 
I pr | l'Est, chez ses parents, M. et Mme L ré 
M M Joseph Breton. Téléphone 2155 
M M. et Mme i- Mile Caroline Boucher, de Prir ras nd 
G £ -Albert, passa quelques heures 
Fey sis loisirs chez ses anciennes amie H.-J. Coutu, Œ R. 
Miles Ann Klimchuk et Dorothée 
{ a D Hamel, avant de retourner chez AYOCAT NOTAIRE 
f ! L lontré elle. Elle vint recondu jusau'à 
Dimi et pe 1 North Battleford sa soc Mme Suite 5, édifice Imperial Bank 
nvez . . L._ Garant ef one {rois enfonis 
Da les pertes de Garant, et ses trois enfants er PRINCE-ALBERT, SASK 
Stiaux ea vtili 4 F te pour Lashburn 
lampes par à sant des n M Mn M. et Mme Raymond Baillar-|p,, achat et vente de propriétés de 
. orifiques peu coët w t M geon et leurs deux enfant de |ille commerce et fermes, csdirèer 
l'aites plus à é euses ‘ L P É awn, 4 que M. F, Baillar-| APT : L, S À 
sément et plu. - e. a i, Q z-vou 
. lait ment ! , sb J.-B. Baribeau 
“ | 3e rue ouest, Prince-Albert, Kask 
3 1 à Vouest du Bureau de Poste 
F Bureau 4166 Hesidence 2218 
« £ au t l'occasion de voir pour la première fois de leur vie des Indiens ] D, Culp GR. L. Young 
a \ Er ffet, ser habitants de la réserve Morley, à l'ou Cailge Alta, ar ne OPTOMETRISTES 
Angleterre à bord de l'Empress of France. Ils p q ( I Lo F 
nd oui d, + tai EPS s RE 7 LITE glais tu pe e q que deux ans. Dans la photo ci-dessus. prise à bor le nvo Cal : eront le reste de (Spécialistes de la vue) 
tx M. G F P.R. à Montréa ap t, de gauche à droite: Rosie Bear's Paw, âgée ] Diane et Mme Ba 
CANADIAN GENERAL ELECTRIC Rider, 4 Harold Bear's Paw, 6 Mme Eli Rider et Mme Handsome Bear's Paw. À |’: p- geor ta, Bon vo 1104, AVE CENTRALE 
COMPANY LIMITED t Handsome Begr's Paw, Eli Rider et le cowboy Gerry Campbell, de Banff, Alta, ten!ag et revenez-nous sains el Téléphone: 2039 
K : r& groupe CW) | sauis! L PRINCE-ALBERT, 5ASK. 
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M. C.-P. Schmidt décédé 
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LA LIBERTE ET LE PATRIO TE 


Un immigrant fronçeis aidé dans l'épreuve 


M D B C e t M 
ieusement à Calgar Roisnd 1 fa. qui était 
° que : rc 
« 2 x. Boulet 
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ent présent L'enterreren + un 
(4 une Le netiére Ste-Mar à * 
ni, d'O Dlegraphie St-Brieux 
n L 4 à r éon & { 
enfa ” : + 2, ? 1 Partie de cartes 
we 2 001 4 LL ren M F téré " is d'i 
: À e Grar n. en Saskatchewan. ! r 2 avec 14 
ée Rose-[ na Bouche P £ . se #a 
; ; Hd ,-M L' . ' L eut des 
-p Er à € ñ s 
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pa ” F mé ! Le ! € et Hé 
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£ { De mr ÉP ;à \ ‘ s 
: 9 “1 LAfUe € S é-Coe et élan un LuDe fagne . te 
s : '£ pr A ‘ e des Chevaliers de : * r , 
4 1. Re: : e Prince be Sask Bonspiel 
, L r aume “1! 
> t € 1 a une { F. r 
Bric les € 
f M. Fay F 
. pe : : Maurice de Cheveigne, migrant français étab 
. " r R s mis ne possède de nombreux amis dans son pays d'adoption 
A . - À | 74 des 198 por f édai fais les an 1 
F 7 e . 1 « | 1 1 ecuE It quipement st L x 158 
. ” reurer, # e de. On le voit ci-dessus vaquant à son travail lis qu € 
jua gr < ve I St-Brieu 
ere 4 e X n£ À 4 eé 3 dbenistiindstiis Es LES 
2 1 M er c ne r N a 
breuse f e de laq ’ Juls H Han et * 
trs of - ec Si ou fi iè . f * à 
def En dens ao  Jituation financière satistaisante 
fréquente 1 not 4 é 1 F] 
ta à la et » ï ) f me Fes ] hn Hoff ° f F4 d $ k t 
° table. La Ph s ete a à paroisse française qe Jas«atoon 
‘ diaq atteignit ait é et 
anie 1e L € Va-et-vient SASKATOON — Le dimanche | comme diacre, et M. l'abbé 
1 ts cmd 2 + ne ; M À 7 F éAN 20 janvier, M. le é publiait J. S, Robinson, cor sous-dia- 
8e q ++ Eos ’ B { é e à St. | le rapport financier de la parois- | cre. Nous remarquions dans |! 
No , Brie » Û e, Dans son ensemble, le raoport | choeur: MM. les abbés O'Leary 
te et mue : + À. Mlle Fagr et À très satisfaisant. Nous finis- et MecGillivray, de l'église St- 
e ere am F d : ; U w ns l’année avec de l'argent en! Paul. et les RR. PP, T. Lyn 
2 / né most banque après avoir payé une par- O.MI. at G. Rogers, OM, dec 
tee , Lai tie de notre dette sur le presby-|St-Joseph 
PR . à + ‘ 2 + Mile Sacuns. À à nat e | tère. Ceci est dû, en bonne partie, La maison funéraire Park, so 
‘ ? * 7 i + ° St-R de ui. p.…. | au travail, au dévouement: et à la | l'habile direction de MM. Guy 
h + : y à A t à W: générosité d'un bon nombre de | Minvielle et J. Binkley, était en 
{ ‘ est € « y 1 1 
” Dé 24 2 x M T e nos paroissiens Mais lorsque l'on | charge des funérailles 
14  v ds N AM t à Saskatoor considère la liste des contribua- MM. Loiselle, Beaulac, Long 
- LR 5 s : 1M * x al 04 . | bles, on ne peut s'empêcher de | tin, Legars, Levasseur et Mitche 
: nt partis'en \ x dire que plusieurs d'entre eux | ner furent porteurs 
£ M \ on ! ; t sans te fair n Les membres de la le 
V W f Var est allée | Auraient sans doute pu faire u .L ] I [e Le 
M. P.-J. Coutu épouse Mile & à dal est allée né Un peu plus grand. Che: | Fleury et de nombreux ami 
ps man cun d'entre nous a comme devoir | plirent notre église au comble. 
d'aider son église et de faire des —— — 
- 2 : 
Ÿ M. Fautley, de Prince Albert OR ge 5 D talisée à | sacrifices pour arriver à cette fin. | . 
Ho re + Domibioue Cc.|Puisse 1952 marquer une preuve isteuUxX 
NCI L ‘ ] Tr é ré - 4-14 st M P Ut Bi: du dévouement de la part de tous! | 3 ! 
à : era 2 4 M. l'abbé Blanchard, de passa- | Va-et-vient 
) ( r Ü époux réside t|Révir tons à chacun | £e à Saskatoon, nous fit un élo- Mme O.-W. Chrétien a pe 
K' ct n. S 1 M. Coutu est n nrorm rét ement auent sermon aux deux messes, quelques jours à Régina 
l 6 a ‘Saskatchewan P ohne le dimanche 20 janvier. Mme Philippe Préfontaine 
\ A Ç Pen d servi un souper familial où de 
M LR Val Marie | Funérailles nombreux parents se rendirent 
I W. £. 1 M. et Mm ary sont Les funéraill M. Georges Sabour est t 
} es Va-et-vient euren L assez occupe avec F 
| € M ! s fi Mmes MM. Her t'a nd D Martyrs M. Arn 1 Fafa est n 
A. Bo P.D f ne Ch er et Honoré Plante En re ar DT ! I ' ( {lle E 
1 Jose | 4 g le St-Lazare et Russel, et chez ei re PE ver de lat à Beauregard, qu vaillet 
M. Co 1 Alarv, de Saskatoun ’ k ph À e ovw ) le a e, as- | au bureau de poste pour quelqu 
M l ] An Le dimanche 20 janvier en la ; sel. M O0 Lacroix, _temps. 
k le Arêade avait lieu une soi- Re Dei de mmonnes res pe IE NS EL CR 2 
ée organisée F les membres D: = » ee © Pe 
iù Cu Canadien français, sous fes amis, la semaine :N br ctivités au 
à ce la direction de M. l'avocat J.-G 5 es, A sera om reuses [e V 
« +! rnière 
Crépeau, président du Club, M 
j ‘ 1 N X r mit , 
DER Gaudet hapelain du pin cuarent devant 0 CONège St. Thomas More 
Club, était aussi présent. eg valent de passage i 
' 4 Ê r I lundi der 
( Les gagnants de la partie de à s4 3 On 
ée.| whist furent: ler prix des dames, M A 5% 4 [ee Lara CS 742 SASKATOON -—- Enfin nous|de laque nt 
t'don de Mme V. Taillefer, Mme "hôpi Ai te ed) Prses hr: M: 1€! venons vous entretenir de notre! de la e 
Armand Painchaud. Le ler prix| D ang M j a pe co e 1 nous sommes revenus | premie 
F les hommes, don de Mme Alex. M a + 4 Her wi 1 6 Cette “a 
. . L1 , , e « >, Se er renx & Lez 
orget St-Pierre, M ie Stockli. Le | et M. le c Fendirent À Pone NS a re 
he 2 2 Mess PR teix samedi pour assiste 
E d le consola ion pour dames, 1ù f 1 Rév. Mère erd res soli ) 
L e ae Mile Louise A. Sénécal t-Ost : ALT ver Ua ot ; ( 
Omer Ler et pour hom- I “ wi ’ ab ° ; ; 
ñ ion d Mme Rose Vachon, d : à 6, en nÔ V tions! 
n 
il more Racicot. Le prix d’'en- nera 1 k 
( L rée ne boîte à pain et une sé- é ‘ * Mlle J. Summers 
! e cartes men p 
ù e de boites de cuisine, dons de "IM Fes Le diman 20 in\ \ 
. à 1 ce au i viore se compter — + n 
: es Rens M, et Mme Pierre Legault, alla v à “ee at pie son arrivée. | Polly Fleg I gra 
ù illent | à M. Pierre Leblan SE | les œivit Ts AIMENT enta Mlle J mn 
F érrmi M. Pierre Leblanc rencontra M Se fer, nt dar ÈS : | ère sut 1 ( e 
{ Au mal "4 re le vremièr L 1 rogramr nférence intéressante « ( 1 rit ’ “S, 
hs \uguste Viala pour la première | 4" sique et de chant. Ün goû- Co érence intere sante ir les i S 
: Vip depuis 24 ans, alors qu'ils a-|,,, Bovez-v Le dimanche 13 janvier, les ac- | fare Elle fir t en 
\ . " vaient des ‘‘homesteads” voisins à ris a Le x t furent nombre \près | pré € € gani 
Ÿ çna Hoev. "a y € mn n r que 1 ] F 
( ) , Au bi dirigé par M M u f ler o M. A rwing, sut!aux jeune vre 
guste Viala et R. Dansereau, ai-|, 5. Le s intére par e conféren- |nom de tou Har 
Partie de cartes lés de MM. Jean Lavigne, Théo- ' A Laon! Diannt out dti 15 | act ss musica-!remercia av « 
lore Préfontaine André Brû LT D'OR SE QU Le es de la famille Trapp. Son € 
duire son père à St-Hube 
; \ gai à es l : ent Gil tr Di 2 é EL urs était d'autant plus tivit , e du 50 
, F ' 4 dimanche dernie : 1 . 
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fut 1 Le goûter fut fourni par le Val Marie , Eucli- | we nt ve us de |’ 6 ç ( rouva 
s : n a ir'é uvaient 
l'er Le et prépare pa Mmes St », En riche es Trapp devinren ci-| étudiants de Saskatoon 
\# Thu Amand. R. Vachon, P. Samson et Davis et bé- éricains. Ils sont recon- “College Nights” 
2 gagt t Willie R adis. nu I e monde pour leurs ta- 
l gramme de musique € hields, Mme | Jents musicaux nous 
{ L ; ertit l'assista qui exécuta des 
A , F . enrietta Une partie de patins 
| 2 t l s Pc terminer la journée du 1 
! ès. At à F Fe 13 jar nous nous sommes | vedettes de notre col 
F M . —— | réunis à la patinoire Rutherford | pant à ‘The Late Mis: 
{ de l’université pour un ‘“Skating|a l'occasion des “Col 
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, | donnèrent un vif appétit que nous Gilbert MULLIE 
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Le er à 10 30 an er W: : ES “Déb at inter- ver 1 
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! 1 fr a" n Mir pré llège d'A- 
£ ar Elle nba à une PI I é £ ture la cou-| 
Enrayex la toux, 1ladie qui la minait depuis long n 1944. In t|'pe McGoun qu At qui férée aux!| 
. " a t e.| gagnants du débat inter-collégial 
les rhumes, les malaises L tre l'université d'Alberta et de 
! . J € M F4 1 | Saskatchewan. Le sujet du débat 
é M ES £ [ à était: “Resolved that Rearmament | 
- P ô d M ph B Detrir to World Peace”.| 
44 é & L preceden égative fut soutenue par no 
St-E St-Bonif t présentant et son collègue, 
épouille telle Va-et-vient Entre a nes fiers 
( M as * l pte victoi- ! 
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< M et Mn én. 14 nive Saskatchewan 
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—+ Radio-Canada et 
les mens francais 
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tre intention 

recommandation touchant € 
blissement d'un poste franç 
dans les Maritimes qui, selon 


létudes que nous avons fuites 
DE serait établi quelque part 
dans la région de Moncton, Nous 
{travaillons actuellement à prépa- 
[rer les plans. Nous nous sommes 
| déjà mis en contact avec les pos 
|tes français de l'Ouest. Nous y 
ve envoyé l'un de nos fonction 
naires pour discuter de l'envoi 
d'un plus grand nombre de tran 
criptions des programmes de 
itre réseau français. Les pourp: 
lers sont déjà avancés et nous € 
pérons vivement pouvoir fourhi 
là ces postes un plus grand nom- 
Ibre de programmes de langue 
française irradié par notre ré- 
seau. 

“M. Léon Balcer (Trois-Riv 
| res): Quel est votre budget pour 
les postes françai s? Combien en- 


tendez-vous leur :] er? Qu 
[sont vos projets budgéta es pour 
leur fournir plus de mat'‘"e? 
“M. Dunton: Nous n'avons pe 
un estimé précis de ce que cela 
pourrait coûter. Nous enver n 
Ont., a récemment reçu la preuve à tous les postes français de « 
fut éprouvé par “endie qui côte des trans riptions qu'ils sont 
a région ont bie rmé un ltrès désireux d'obtenir. Il y 
en que de l'argent, pour lui venir |rait les frais 
1se et sa fillette bservent. v aurait en 
CPC) additionne 
—_——— - - — = — tes ave pe 


" ciens et d'artis 
+ M, Vincent Massey l'obiet de p s 
le prochain poor dues de coll 
Page gl vain pendant pas encore en arriver à 
Suite d it nière page in chiffre précis et cette somme 
levrait nat irellen parta 
Ja Chambre des communes, et |gée entre les di: 
des généraux MuacNaughton et M. Bal Ce nt dé 
Crerar. eux davo ] de la 
Puisque les faiseurs de pronos Société Radio-C 
M d À s que |ten à même p M 
ou utre ces cinq per- | #ram que tes d r 
nnalités serait apte à remplir la | &ue s Estimez 
function de # : vous 1 $25,000 
icceptable à pou t une 
enne cela somme éq 
ee AE gx 0 prestige! “M. Dunton: Il est difficile de 
ir être nommé à +] poste in chiffre définitif, M. Ba 
ù x parce que nous ne ribuons 
1 gens qui on es poste ! e, 
é des ner tout nneé avons ave 1 1 l 
t [on uvern iation et nous leur fournis 
4 pou € confier d office des programmes de réseau 
1 juge en chef. Qu »mportent à la fois s émis- 
1 p e per de tte pro- |s dont nous faisons les frai 
position, une chose semble cer-|et des émissions commendites 
taine, cest que le gouvernement Nous voudrions mettre les postes 
sy est p arrete. |de langue française sur le même 
ET A A | pied que les autres dans toute la 
Prédiction bien fondée mesure du possible, mais il nous 
On a tout ’ l e croire |faut procéder par le moyen de 
! gouve ta »n |transcriptions parce que le coût 
hoix sur M. Ma d'une liene télégraphique de Qué 
tr < pri l'un an, lorsque | bec à E imont nn serait vraiment 
D ttes Dr [Ale rês élevé, Je crois cependant 
rte ue pas op … con lau'en vertu du nouveau projet, 
rent Le AR i pe prété |1eS postes français seraient tout 
po ndice [AUS bien servis qu'un grand nom- 
su'on 4 it t lin à M Mes: bre de postes anglais en autant 
dt Ad thinac l'apai qu j;. [qu'il s'agisse des progr: ammes non 
ei fbe rie 1e 2 es let- Commerciaux, s sauf que les trans- 
? : N criptions leur parviendraient un 
se + 1 Canada Itout petit peu en retard. J e 
S rnement n'avait, dès : À ” + os: Pre 
è 168 |crois cependant pas que cela les 
I eu ir In ae re- inquiète beaucoup. La difficulté 
mn U 1( taire re- |qui se présente porte sur les pro- 
présenter à Rideau Hal P UN | grammes commerciaux et c'est là- 
Canadien qui serait M Ma 5sCY, [dessus que notre personnel tra- 
cette prolongation du mandat du | vaille en ce moment. Nous ne som- 
mt Ale ander netait pas ne- mes pas sû que les syndicats 
Un: : d , permettraient que ces program 
giaise ou AT enne, pOUVait |:mes commerciaux soient irradiés 
e nomme [ 1e1a {simplement pour plaire aux au- 
Deuxième retard justifié diteurs de ces postes sans récla- 
mer des droits suppiémentaires 
I ju y a qu mois. que les commanditaires ne se- 
e autre} ngat plus brè-|raient pas disposés à acquitter 
fut portée 1 man- Encore une fois, nous travaillons 
é « 1 mé- àa-dessus en ce moment. I agit 
1 tifiait. L'ex- Ides programme commerciaux 
] n donna alors votre 
enquête sur |i ogram 
nt était encore Dunton: Oui. 
ég ative ba- 
mmandat du Postes privés 
{| “M. Coldwell. (Rosetown-Big- 
1 les | ga ): Combien se trouve-t de 
e pro-|ces postes français dans l'Ouest 
ecom- |et ou sont-ils situés? 

r géné- “M. Dunton: A l'heure actuelle 
on jugea alors | il s'en trouve au Manitoba, a | 
ettre à un peu |St-Boniface, et un autre à Edmon- 

nination de M.]ton. Nous avons recommandé l'é- 
lemanda à lord mission d'un permis pour cons- 
olonger jusqu'à |truire un poste à Gravelbourg et 
parmi nous. |un autre près de Saskatoon 
s M. Churchill “M. Léoda Gauthier (Sudbury) 
pour avoir lord Alexander com- |Ce seront des postes français”? 
me collaborateur dérange un peu “M. Dunton: Oui, des postes 


français 

‘M. Gauthier: Des postes 
tièrement français? 

“M, Dunton: Oui 

“M. Coldwe 
sion à des p 
dio-Canada? 


Il est vrai que les plus impor- at 
tantes des mesures législatives 
basées sur le rapport Massey 
ont été soumises au parlement 
et en ont reçu l'approbation: 


modification de la loi sur la ra- “M, Dunton: Non, il s'agit de 
dio et du régime de la Société | Lostes privé é 
Radio-Canada, subventions fé. | “M. Coldw Des postes pti 
dérales aux universités, et quel- és? ÿ y 
ques autres. 11 reste cependant ; ! ( 4 D 
la création du Conseil national M. Du cp naiss 
des arts et c'est un sujet assez 4 LA PESRERNS js 
contentieux. 3 ke Fege DPPRQ ROM 
Le Conseil des arts es Car ns de ar 
de 4 égi ont 
15 e poste. Dans 
aqu Î une association 
qui possède et administre le poste 
A Moncton 
(Qu Ile du 
Le groupe de 
de 
1pe A 
ce de langue 
pas? 
e ce qu u 


£gans ae 

Qu ju p 
A : ‘ à = à e « 
le v I ] 
Massey à ir de 
Al € qu 1 le 
F fo t r le présentar 
1 Ma te. r 


L'Egypte desire les services 
de l'économiste Schacht 


“ 


PAGE NEUF 


Assurances 

( on le voit, le iveal 

t ir-gérant de la S Ra 
Canada, M. Davidson Dunton 

a donné aux députés de langue 
rançaise toutes les assurance: 
ils pouvaient aisonnablemen 
nander. Il a proclamé son in 

l | suite à toutes 


| pr i 
poste français de Moncton sera 
vonstruit et mis en sc ce dans 
un avenir prochain, 1! a pris l'en 
gagement de fourn des trans 
iptions eurs program 
de Rad 


Canada à 
s'il 


français 
postes de l'Ouest, 
moins € ategori ues 
financière qu'ils peuver s 
en transmettant égaiement 
programmes vmerciaux, Il «à 
affirmé que le travail prélimina 

e en vue de la création d'i 
réseau français étai 


cor 


a tout iieu de 
réalisations à 
point de vue de ja 
prochaine f 
témoigne 

ementalre 


des 
au 
inçaise 1 


ippe lé à 


nnoncé 


urnal 
arr 
syinpathie 
ritaires de 


Devoir, 
sion 
les 


als 


ie montrer & 


oCCas 
pour groupes min 
langue française 

Ces débats officiels devant le 
comité a en pig de la radio 
et les réponses bien nettes du pré 
si de nt du bu ireau des gouverneurs 
> Radio-Canada constitue nt d'ex 
lentes nouvelles pour nos pos- 
français de l'Ouest, les meil- 
es que nous pouvions espéret 


C'est l'existence du fait français 
accepté officiellement dans le do- 
maine de la radio dans nos pro 
vinces de l'Ouest comme ailleur 


Que de chemin parcouru depuis 
20 ans 


Le reste nous regarde 

Cependant, ce n'est pas Radio 
Canada qui construira nos postes 
Ceci, c'est notre problème et c'est 
1 nous de le résoudre. Nos com- 
patriotes du Manitoba et de l'Al- 
berta ont su s'imposer les sacri- 
|fices nécessaires et ils ont leurs 
|postes. Il nous reste en Saskat- 
chewan à en faire autant. 

Vous avez cet été répondu d'u- 
ne façon magnifique à l'appel de 
votre comité de souscription. Mal- 
heureusement, les avaries subies 


par les récoltes ont ralenti dan- 
gereusement la perception. Il 
vous appartient tous de faire un 


ffort spécial pour permettre aux 
[de ux postes d'être en opération ce 
|printemps. Les travaux se conti- 
inuent dans toute la mesure où le 
permet la température, 
| La rareté de certains matériaux 
occasionne quelque retard, mais 
[on ne DES von rien de sérieux de 
ce côté-là, Ce qui importe main- 
tenant dans chaque paroisse, c'est 
{d'achever la perception dans tou- 
te la mesure du possible afin d'é- 
|viter des embarras financiers qui 
pourraient devenir désagréables. 

Je me permets de faire appel à 
la coopération du clergé. Ce sont 
nos curés de paroisses qui pres- 
que partout ont été les auxiliai- 
les plus zélés du comité de per- 


res 
ception, Nous continuons à comp 
ter sur eux. Un mot en chaire est 


parfois suffisant pour réveiller les 
bonnes volontés assoupiès 
Je s aussi que nous pouvons 


dans chaque paroisse avoir con 


fiance dans le dévoitement de 
ceux qui ont déjà fait plus que 
leur part cet été, durant la sous- 
cription. Ils tiendront à compléter 
[leur tâche en insistant auprès de 
leurs voisins afin que ceux-ci ac 
lquittent leur contribution dans 


oute la mesure du possible, I! 
faut que tout le monde y mette la 
imain, Il faut aussi de l'unité, de 
la discipline, de i'entente, Les di 
recteurs des deux postes prennent 
les décisions qu'ils jugent les meil- 
leures, Etant Sumalne, ils peuvent 
leommettre des erreurs, mais 
quand une décision est prise, il 
faut s'y soumettre comme on le 


‘ {fait dans une organisation d'affai- 


res ordinaire, sinon, c'est le chaos, 
c'est le désordre 

Les débats qui ont eu lieu de- 
vant le comité parlementaire de 


la Radio ‘et les réponses de M. 
Dunton sont absolument rassu- 
rantes pour l'avenir des postes 
français de l'Ouest. C'est peut. 
être, en ce qui nous concerne, 


une des plus belles victoires que 

nous ayons jure) Apte depuis un 
de siècle, mails pour que cette 
re porte des fruits en Sas 


k atchewan, il faut qué chacun 
d'entre vous consente à faire sa 
part, toute sa part 


aymond DENIS. 


Solde du militaire 
augmentée aux E.-U. 


WASHINGTON La Crambre 
des représentants a voté en fa 
veur d'une augmentation de 10 


pour-cent de la solde de tous ceux 
font partie des services mili- 
ires, soit dans l'active, soit à leur 
retraite 

Le projet de loi sera incessam- 
ment soumis au Sénat pour rati- 


Ification ou rejet 


DEPUIS DES GÉNÉRATIONS LES BONNES 


ES MORO 


Paur Les 


FAIBLES, TOUJOURS FATIGUÉS 


€ Cie Chimique FRANCO Américaine Liée, 1566, rue St-Denis, Montréal. 
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LA LIBERTE 


Cherchez les intrus 


Pour faire 


LE COIN DES JEUNES — 


Quand Réal vola 


. LA 
r : v tt A 4 . 
VE aq mmenclature se ive un mot qui ne fait pa 
Da 7e , notre patinoire 
embarras parte de a sèrie LL s'agit de le découvris es cigares du Recteur 
n l'éet d . Lo « 4r D nat Cette composition fut choisie 
ans l'egime deux petils gosses, j < : comme étant la meilleure, dans 
Demain, communiants preroces A ” PRE un concours entre les élèves Anecdote amusante 
2. Iraq, 1 : ti) 
£e préparent tant bien que mal, | ! du collège de Ste-Anne Voici un fait aut qui s'est déroulé au collège 
Pour entrer au saint Tribunal. 2. Francais, Espagnol, G F 1€ C de X au début du 
Soudain, l'un vers l'autre se 8 \ Le recteur de 1 était gros fumeur de 
penche, 4. Lac Erié Onta lac Supérie ac St-Jean gares 
Et, le retenant par la manche, ! ù 1 Un eleve pensionnaire, qui était reconnu comme le grand 
Lui dit: “En mon coeur +. 3 | 5. Vésuve, Nil, Danube, Ta se, R t joueur de tours et le boute-en-train de l'établissement, fit un 
£ 2 1 1! 
| à L plus | jour le pari, avec trois camarades, qu'il irait voler des cigares 
Mais sans trouver aucun péche. 1 6 T k niz “ v L 
dans la boîte du recteur 
Prète-moi deux des tiens: ca | Apr ‘et éducateur distingué gardait ses cigdir dés 
{presse | 7. Ada Hitler, Noé. À - ta |. Cet educateur € 2 sept gardait ses cigares da ; bas 
C'est mon tour d'aller à confesse | érent d'une grande garde-robe qui se trouvait a cote de son lit 
* 4 vw - ir sp " t " » le ui inne t 
tJe m'en ai pas commis non ! 8. Nouv Z£la 1 e n à b £ pou Or, un soir, vers minuit, notre eie Mc qui s appela Ré: 
[plus” tar.s 1 n 50 quitta le dortoir sur la pointe des pieds, accompagné de sc 
Répond l'autre d'un air confus. | 9. Armict, paté ( IUU U 1 trois amis qui voulaient étre témoins de son exploit 
"C'est triste Comment vas-tu £ ' s ; r Après avoir franchi le long corridor du quatrien tage 
faire?" {10. Ai » I \ ils descendirent en sourdine au troisième. La chambre du 
Je dirai: je m'aceuse, Pere, 11. :Salsit | 2 C recteur se trouvait juste au pied de l'escalier, et le grand 
De n'avoir fait aucun peche; a ; eCOUr a manitou du collège avait pris l'habitude de laisser sa porte 
C'est ma faute, j'en suis fâché.” 12. 3 \ r P Clark Gable, R M né à ouverte quand il dormait 
‘Je dirai comme toi , ÿr it 
(pense; 13 T d Q Dans la chambre du Recteur 
Nous aurons grosse penitence bi f 1 Pendant que ses compagnons ge ut en robe de 
Pour nous étre conduits ainsi!” Voir réponses sur cette page Le R. P chambre dans l'escalier, Réal s’avança à auatr tes vet 
Père sourit, leur ange aussi; la chambre. Il entra en cachette et se dirigea, comme une 
Et dans leur coeur, leur ame à SE ombre, dans la direction de la garde-robe 
(blanche, ; Charmante patineuse, grandeur miniature Routes vrécnutions finie. I ens'odirit lu ndlr 
1 ‘ LA né uan, £ phil gu r'e grandeur géante x ' ar eamge Ve - 4 : : J 
bon Jens vint le dimanche. | t dor t t. Il fréquent qu u FA plongea la main dans la boite de cigares 
Chanoine JULIEN Pe S à Du a ag À ce moment, le recteur, qui sans doute ne dormait pas 
£ 4 étendit la main et attrapa le jeune Réal par le toupet. Comme 
I fêt d R sd “ l’ » ] Formules de politesse £ ’ à ce moment, il n'y avait pas d'électricité dans les maisor 
a e e es OI1S a eco e | nne c a d'enseignement et que le recteur se trouvait dans l'impossi 
,» . . ro she ape , se, bilité d'ailumer la lamwe, il allongea le bras et s'empara d'une 
eonar de | ne F alls ” Jeur ngage, | | Mai ; e paire de ciseaux aui étaient sur une table voisine 
gag Ma , ? 
: : pourtant ù él , D'un seul coup, il fit partir le toupet de notre ami Réal 
, 4 6 4 Ls L: " ul * " ‘ 
= été à PF 8 1 s sainement et 1 qui sortit, éperdu, de la chambre et gravit l'escalier, quatre 
ébrée d'une manière sp ) : à ; 3 L À 
c otre d e, D'at ] P ! Val DE our | i a quatre, à la suite de ses camarades qui avaient pris, eux 
eille : ‘ apport j UN | ss NP 7 : aussi, leurs jambes à leur cou 
jui vu 
) gates ù ‘ A ; ; Le ni 4 Quelques minutes plus tard, tout reposait dans le collège 
3 > su p« e d 4 ) RANCÇAIS 1 F . r 
» tr et ten s « 
té es ! gà % Vive F : le NE a empl0y< Le coupable? ,,, 
‘ ‘ , : _ » a 4 s? pou Le E- 2 I d À 
: r Jeanine DUBE, nr rer Ati s A six heures, le lendemain matin, le recteur se tenait 
‘ ‘ a £ 'e e ALLI AND s bis .— mars -ui à j 
] Comment vous trouvez-vous” | Paul D AUT ELS, debout à la porte du dortoir, surveillant la sortie des élèves. 
’ . d’ . ANGLAIS d | à NES caen a à Soudain, il en aperçut un dont le toupet etait 4 sd 
ee ! + . 
d es gène s À : ' ? un Venez ici, vous, lui dit-il, en lui prenant le bras. 
x: Le Toison d artiste |: — Comment faites-vous: Di dur & no n lui prenant le bra 
tt ’ tre ITALIEN Mais, au même instant, il en vit un autre qui n'avait pas 
LR a à ce . . 
nne tout le s 'rsu Comment vous tenez-vous? On qi de toupet. Puis un troisième, un quatrième. Il y en avait, en 
pia ’ 1 p mé S dé ; - x ’ 
ä t RUSSE « HOLLANDAIS Jésus- l tout, une quinzaine 
p c t a ’ x " gr par rs PEL Er ss Le recteur ne dit mot et s'avoua battu 
en { 1 ég À — Comme-t vivez-vous? descendaien ve pou né 24 € æ 
“éton" à ê Fra : er. Ils f { \ fe Que s’était-il passé? 
Les “élus oO ’ t SUEDOIS | nge Î t 8 1 u 4 À 4 ” ; 
Hourra Jeannine ( nb , r — Comment pouvez-vous? et placèrent gros morceaux d Une fois revenu au dortoir, Réal avait attendu que tout 
ment d'hésitation, a-| ait es tour LE CHINOIS | POS POUE AQU É e qui Je monde füt endormi. Puis il s'était dirige vers son armoire 
l'elue, '. ) Pa € |nées a \ jour, flà — Que fait votre estomac? ie) RS porte ge du NS particulière où il avait pris ses ciseaux. 
t * t a [e 1 Le | L ‘ iu & 
he ot à b g Pet à pee Mgr: nde rue dé Quant à l'EGYPTIEN ques- | ble du feu était ardent Il s'était ensuite promené de lit en lit pour couper le tou- 
applaud snts font ret ps « hotlie. de +, | Honne * Le « ë ndit. | pet de plusieurs confrères 
L a + 1 8 Didi » « et pe mA , a 
L f école neuve. OU ( te d: € ÿ AN ‘VOURR Le ts , nand Ce n'est au‘un an plus tard, au moment où Réal fut 
)onne p e-| jambes « J'ai gardé f s HR: | & re ec ARS 68 HAS pt e chassé du collège pour une autre infraction aux règlements, 
À re € hat nat urt« inspa nie: 16 pe ” . è è ‘ 
p SA t mi, | ve était trou qu'il avoua aue c'était lui qui avait fait le coun 
P € 4 e gr t : è a 
& rs 2 € Le " Que ton ombre ne diminue | a rnaval de .s ? 
Mn À réa ag e, ma et gras eh Pour la couturière en herbe aviez-VOUS: 
b qu'i ( ï 
! : ’ k ; PR , 
et aa ir gaiante te d'é I à » : 
Entrée triomphale gure à ( PA CR Æ \ | / a La e d'un nav qui e t i 
Q fret Se Maiesté la ! EU en a besol ) ) _ - de 
» blar e à { 
' . . | I t 2 De quell ité était 
er . Dépe ( \f à t I nçois d'A ’ 
pre r- " - 1 € e € joie " € n 
t sa te. ! R L + Pu F 7 ge | 3 Combien ) p- 
À , , ; , te l'Ile du P Edou 
CET t e ée à | ë - , I d \ - t | 
e frange écrut d et | ni Qu € eat 1 
* : ice l € 166 \ le 1 ) 
Défilé imposant A set Ale e er \ 
met de 7 ‘ . ps q 5 Quel est le plus & ) 
' { : Le] PR À î €] L Le 1 L | ide pro 
_ , ù p 1 n 25 Ro 
é ! 6 Qui a répandu en K ° 
1 G à 7 € l'usage de la pomrn let ï 
1 7 ‘ t 2 
' 1e ) Le F 4 2 8 Qu ét e t nage ù 
aquent pas Légende marocaine = Quel 
à tour d : eur! 9 Quel est p Î pic 
‘ le nontag Ro euses? 
er e Das a e À sd P 
Reine e R ; d I 10 Qu'est qu'u Ù 
a apr ù pet # Le 1? 
ne po inc F : (Trouve ép ) 
} q i e { _ 
‘ ple roya = A sens | L à I 
Voeux de la Reine ; PTT e : | a virgure 
Mn AT uni leon | SE ui, Quelques définitions Réponses Une bonne binette | et l'apostrophe 
— te D " 4 t t ; . 6 
e R Q À a: Ronflement Vs Le saviez-vous? “À n é e- | I ; jui ne 
voeux: pe r ne H y a encor 1e un qui 
a Bénédictior 1 S. Saer ) 1. La carene. juef 14 niliarité donnent pas tout ? 
e soir: que fércons préparent | Calomnier — S t coup 2. Il etait Italien. égance à la vu ine fi- ponctuation, C'est pour et 1 
in nat À + se fl: que n l “4 1 3. Trois g : 1 Rad ppele \ 4: #1 à 
FAT 2 don r a \ 1. Grand Rapids, Michigan ( n | Ù classiques bien connu 
Là de n + S Héritage — p 5. Le condor. er € ôt Prat Minnesota. E.-U 
N'est que « : 1 - rs}, 6, Parmentier. LA MA rt où 
eniole Les tro le ; L Viv 7. Isaac Newton 1 erar ; pré UV eur, qui télégra 
nt exaucées si on en pra: ! t Fort en thème — Plr éphé 8. Environ 20,000 tonnes, En € fi qui faisai » D Pe D gule , 
4 or pare me Preiote ï oo pre « « eg 9, Le Mont Robson ee ) D ique centre de couture de v otre localité voici queique chose qu Li À A Ps 1FP 
md dm 8 1 Soleil G i «4 i rayon | 10. Un jeune ver. t M B aisir à n'importe quelle couturière en herbe la Trousse de |° TE ane TL goes 
t ] 11 t ! ] i jan >ée Mannequin Sir lle contient une poupée de douze pouces P 6 virgule % 
Une rom n de jam Eventail — Petit u Une lettre — laquelle? Lo f ; Balsnur | at di avec socle, miniatur qui vont exactement, ui nt gu 
* gr'acle 
P € a À "3 à 1 L nne I S Pir C A te !£ nan rer et ge Autre i t 
4 2 Li da 1€ i 
E . Savant B \ | e ] ) ] I i ait machine à coud 1 sie ç { te à y | 
instructive ph , & Mou — Sel — ique, lag ait située rue | à coud légue es cousins, P 
ù ) en t Remords — Indigestior e la!O Lot QG L I Petits-C p elèrent | peut n P : ? mue À 
. A : Zoé Que —K Binette pour € frs ; F' 
À 4 E e £ f € 1 
; à \\ // Une lettre — laquelle? jendrot a d Je, 
à 4 
; 1 1 S-C IN IL A-E |chacur t fra 
était a CA TAG ON —V-N=T-E—AE-SR np e à 
Nous «< ot EI 3-1 ET Ù atie A 
> 1x bé 
. Par Henriette PLANTE s £ É 1 O-E LO Li L-S !4 pes” 
\ e : x ; "1 sy - es , AT IE UE \iN 
tait | x à )àp | | Réponses 
D € ë À Cherchez les intrus 
ente n t d s 5 +4 ) It Gre I 
1 E L y M ] 1 
Q ! t-Je Vésu ( 
ue c'était? B violet t ë t 6 4 H ! Pate 
t » « D älphabpet UT À { 4 n : n 
À :af grisa Sa philosophie de t R t £ £ ) L _ 
€ ! est tre + . ju ain |fleur! V € V ep 1 ette page) 
je Excursion journalière : M i 
ce Solitaire . .. P ] t t 
ss op a | nd: arlons correctemen 
M ftère dé * sare tout O NE DITES PAS mais DITES 
e t s ’ dite ° Y es p Maitriser ses passions. (Aussi: 
p < te ; L ‘ les réprimer.) 
tent les ga arrive o Cor a ‘ C bu Contenir sa colère; réprimer 
Leu à e le P € a J ; s° des abus 
& - - ’ 5 vs r £ trôle € fant Avoir de l'autorite sur ses en 
c 1 éle fants, son personnel, ses élèves, 
° 8 (Aussi: avoir de l'empire, de l'as 
à “% £ Aors cendant, de la maitrise, les con 
r + » ; tenir.) 
à : F4 gène - Avoir de l'empire sur soi-me 
at l l me, (Aussi: avoir la maitrise de 
F et £ , soi-même, se dessaisir.) 
ce | rË ” : F l C < Enurayer une épidémie, (Aussi: 
par "4 Ç t la circonserire 
“ S 4 I C r La Commission dirige les eco 
) Cécile LEPAGE Les canards, l'automne école Au a la haute ma les, les à sous sa direction, sous 
Grade 9, Ecole Séparée . 2 « à d 
Vonda, Sask. | ceux q ’ t xs b allongé. | journé 1 dé j - au 1 r tA ) |su écoles.) sa dépendance, 


Winnipeg, 


Les cotholiques serset Îles plus 


plinés, Les plus actifs, les plus généreux 
des citoyens, et Îls donneront l'exemple 


du couroge, de Le confiance, de l'esprit 
de sacrifice et d'un totol dévouement. 
— Mgr DELAT. 


Dieu choisit les faibles de la terre 


| 
des plus grandes dames aux plus le bon P. Terme met successive- | 


4 novembre 1951, 
St-Pierre, à eu lieu 
la béatification 

Thérèse Cou- 
Religieuses 
me du C4 se. Le 

# rarn 
adience, dans 
iictions, la foule 

belges, an- 
ndais, brési- 
te-Unis et de 
à cette 

re leur a- 
ançais. L'Os- 
du 7, 11, 51, 


te cette allo- 


LA inch 
de 
e des 


na 


S 


‘ . 
en 4 


des Béné 


rins français 


! s la parole er 
servatore Romano 
1isit texte 


chères 
d'étudie: 
re 


bien- 


Mon., le 25 jonvier 1952 


dci 


L 


grandes oeuvres: choisir des ins- 
truments disproportionnés à la 
tâche qu'il leur assigne: “Infirma 
mundi elegit Deus, ut confundat 
fortia” (1 Cor. I, 27) “Dieu choi- 
sit les faibles de Îa terre afin de 
confondre les puissants”, ou bien 
les conduire à la fin qu'il se propo- 
se par les voies douloureuses et 
incompréhensibles de la nuit, de 
l'humiliation, des insuccès. Nous 
en avons vu de nombreux exem- 
ples dans l'histoire des saints, 
des bienheureux, des grands fon- 
dateurs. soit anciens. soit récents. 
C'est tout le long de la vie de 
ie-Victoire-Thérèse Couderc 
q les pensées de Dieu décon- 
certent les pensées humaines, que 
les voies de Dieu, s'écartant des 
g#rand'routes et des chemins bat 
tus, semblent se frayer le passa- 
£e à travers les fourrés les plus 
inextricables 

Où tendent-elles donc ces voies? 
xsciter uñh apostolat épirituel 
amment efficace dans tous 
ngs de la société féminine, 


: 


humbles ouvrières et servantes 
Or. de qui se sert-il pour une 
telle fin? D'un curé, missionnai- 
re de campagne, homme d'héroï- 
que et incontestable vertu, entre- 
prenant, mais dont l'audace éton- 
ne parfois et déroute souvent la 
(ef. 1 Cor. 1, 19). Et le desseir 
sagesse des sages de ce monde 
de cet apôtre? Former un grou- 
pement de religieuses pour l'en- 
seignement des petites paysannes. 
A peine concu, ce dessein, con- 
tre toutes les prévisions de son 
auteur, se divise et s'unifie tour 
à tour: il se modifie radicalement 
et se transforme au point d'être 
méconnaissable: d'école rurale, il 
devient auberge de bonne et chré- 
tienne tenue pour les foules bruy- 
antes des pèlerins de saint Fran- 
çois Régis; puis, tout à coup, sans 
transition, le caravansérail se 
change en un cénacle recueilli 


pour offrir à d:e âmes d'élite le} 


bienfait d'une vie cloîtrée tem- 
poraire. À la tête de sa fondation, 


Première retraite sociale rurale dans 


l'Ouest tenu 


M. l'abbé G. Bouchard 
M bbé Gérard Bouchard, di- 
de la retraite, exposa les 
élémen ie la sociologie rurale, 
| une série de cours de 15 heu- | 
er 1 pés de commis- 
s étude, de forum et d'é- 
« nges de vue, du dimanche mi- 
1 mardi, pour terminer le mar- 
près-midi. 1l développa la 
ensée de l'Eglise graduellement, 
par ét sives, en fonc- | 


ies conditions 
l'Ouest, que 


adaptations 
suivaient au 
:boutir aux 
et décisions, 
issent à la fin de 


JU 


juelques propositions 
que M. l'abbé Bou. 
loppa et commenta: 
rural se pose 
ie l'agriculture, l'in- 
base de la population 
repose, par consé- 
haque fois que des chan- 


1C0V( 
probleme 
nn 


se 


quent, a « 


gements importants se produisent 
lar ‘industrie agricole, Par 
exemp la mécanisation, les 
transports, les nouveaux produits, 
etc 
2. L'agriculture est  eñgagée 
n 


rouage d'une économie 
e d'échange, qui multiplie 
nplique singuliérement ses 
relations et dans laquelle:elle peut 
subir des atteintes plus ou moins 
grandes à sa liberté d'action, jus- 
qu'à être réduite parfois aux con- 
ditions d'un véritable esclavage 
pour les membres de la profes- 
sion. Par exemple: en régime s0- 
ciali radical et communiste, ou 
en régime capitaliste financier. 
3. Pendant que l'économie fa- 
liale favorisait la vie et la li- 


te 


be 


té familiales, l'économie d'é- 
change tend à entamer la liberté 
et de sa famille, et 


du cuitivateu 


ndre tributaire d'un régime | 


proauction 
la vente de 


icole et les con- 
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lui met au désespoir 
2—Rui de Juda — Petite pomme rouge 
— Partie velue des étoffes. 


HORIZONTAL ! 


2-MOU — Diviser en degrés — Fort sur 
la vôte ©, de l'Hindoustan 1 

4—Négation — Prénom féminin — Règle 
obligatoire — Tellement 

BMesure aicérienne — Choisir 

é—Bêre — Basane molle et colorée qui 
sert à la reliure — l'onges, coutumes 

Qui n du ton, du montant — Fleuve | 1 


de Vrance — Hardi, audacieux 
S—Manche méapié au plineeau à laver — 
Navigateur EU Ville des Fays- 


Division Cu rompas 
Fâble — Eleré, 


— Hivinité de la 
construit 


16FPronom personnel — Revens d'un 
prélnt — Faite de vive voix 
Li—ui à satisfait se faim — Du verbe 
être 
12—Nute de ls gamme -— Opérette de 
welle l'erroquel — Froaum per 


3—1 can — Centre d'armehnides — 
24—+Faint puis peu — Paint cardinel — 
Cor “ist au sommet de le tête du 
ert 
15 —Qu sugmente les dimensions apype- 
res 
VERTICAL 
1— Tranche d'un poissun — Mélodie d'un 
mouvement maderé 
otiom, some — KRévain, accompli — 
L@E De 


confus — Espéee, ge 
— Interjection v”" 
é—Fronoem personnel — Premier estomac 


ds 
5 Vire 
0", 


rusmdmants Vaste élendne d'eau. 
- Uhacrin mêlé de esière 
embelt — Nymphéacée equati- 


les commis- | 


uelles il se réali- c'est le devoir des membres de 


Nos Mots Croisés 


OO] 


13-—HRai de la terre de Magog — Frénom 


se a créé le type rural, da famille | 
et l'agglomération rurale, et la 
vié rurale à laquelle il faut gar-| 
ler sa physionomie propre: “La | 
campagne n'est pas une ‘simple | 
extension ou annexe de la ville”.| 
(Pie XII) | 
5. L'agriculture, mode de vie, | 
s'oppose à l'agriculture, mode de | 
production industrielle qui, en ré- | 


|gime marxiste.ou libéraliste, tend 
a transformer la campagne en une 
immense usine et à créer le pro-| 
léta: 


iat collectiviste agricole, ré- | 
le main-d'oeuvre et roua- | 
saires dans une produc- | 


tion 61 Ve 

| 6. Sur le plan purement maté- 
riel, on raisonne en fonction du! 
métier et de l'efficience économi- | 
|que, sans égard aux valeurs hu- 
maines: “Pourvu qu'il y ait du 
blé!" Sur le plan humain, on rai- 


sonne en fonction des valeurs spi- 
rituelles: “Pourvu qu'il y ait des 
fhommes!”, 

7. L'exode rural est le fruit de 
la matérialisation de l'agriculture, 
|réduite au rang d'un mêtier, dont 
l'äpreté et les exigences dépassent 
les autres métiers, et dont les a- 
vantages immédiats sont moins 
|nombreux, 

8. L'association professionnelle 
[projetée sur le plan économique, 
par la coopération, est ‘‘une oeu- 
vre d'éducation et de portée éço- 
nomique, destinée à favoriser la 
santé sociale. Entre ces deux ex: 
|cès — le libéralisme et le socia+ 
lisme — l'Eglise propose une for- 
mule moyenne plus conforme au 
caractère de l'individu et à son 
caractère social: c'est l'associa+ 
tion professionnelle, autorisée et 
|garantie par l'Etat et animée des 
|sentiments de justice et de chari- 
té, grâce à son inspiration relis 
gieuse”. — (Lettre collective des 
|archevêques et évêques de la pro- 
{vince de Québec, sur le ‘‘Problè- 
me rural'.) 

9, Le corporatisme, proposé par 
l'Eglise catholique, se présente 
{comme un régime.de rédemption 
| sociale, par la réforme des moeurs 
et des structures économico-socia- 
|les, applicable a toute l'humanité; 


“| 


| 
1—Débris que ls mer rejette — Largeur | 
d'une étofle entre deux lisières. 
B—PU du visage — Môn par la chaleur 
d'août — Habitants. 
De qu'il y à de meilleur — Foignard 
des malais. 
6—Art du mielleur — Ville d'Italie. 


8 3 101112131415 


sue 


| 


112 Raide — Epoque 
12-—Colère — Muse qui présidait à l'éié- 


gite — En les. 


féminin — Ville de Belgique. 

tUne des Cyelndes — Qui à déjà servi 
— Ville de Suisse 

b—Fen serré — Velne dans un bloc d'ar- 
doise. 


Solution du précédent 


Nu 
LetP AU IR 

LAÏR ALLIN 
ELIOIGE 
LaïRU lo ie) 
EINIE. 
€. 


"é à 


PR EIVIE UNIT 
ar 
Lo i 


ML LL. 
wi o[ TAN 
SE LRIAÏ L | 
VIA 


VER: IN 


L 


e à St-Paul, 
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l'Eglise de le faire connaître, ap- 
précier et établir chez tous les 
peuples, pour guérir l'hümanité 
souffrante, “soumise aux plus 
dangereuses tensions”. — (Pie 
X11) 

10. L'agri:lteur catholique ca- 
nadien doit travailler à mettre au 
bénéfice de l'agriculture cana- 
dienne les immenses ressources 
de la doctrine sociale de l'Eglise 
qui “mieux connué, mieux appré- 
ciée, deviendra is: planche de sa- 
lut et la sauvegarde de toute la 
population rurale”. (L.P.C., 
PR. Ch. 8) 

11. L'agriculteur catholique doit 


[favoriser et établir les organisa- 


tions économico-sociales jugées 
vraiment efficaces, ‘pour le relè- 


vement matériel et moral des | 


multitudes’”. — (Pie X) 
12. Les organisations rurales 
doivent favoriser l'exploitation 


familiale, l'exploitation paysanne, 
tout en admettant l'utilité, voire 
même souvent la nécessité d'ex- 
ploitations agraires plus vastes, 
qui respecteront aussi, dans la 
mesure du possible, la propriété 
et la liberte du travailleur. Car 


|“nul autre groupement de travail 


n'est aussi adapté que le sien à la 
vie de famille, en tant qu'unité 
spirituelle, économique et juri- 
dique, et même en ce qui concer- 
ne la production et la consomma- 
tion”. — (Pie XII) 


M. C.-E. Couture 


M. Clovis-Emile Couture adres- 
sa la parole aux retraitants mardi, 
darts l’avant-midi. Il établit un 
parallèle entre la conception ma- 
térialiste et la conception spiri- 
tualiste de l’agriculture, de l'agri- 
culteur, de la famille et de la vie 
rurales. Il fit ressortir Ja supé- 
riorité de la conception spiritua- 
liste, par les principes qui l'ap- 
pee et les fruits qu’elle produit, 

e que nous devons rechercher a- 
vant tout, dans la conquête du sol, 
c'est la conservation et le ‘“rem- 
plissage” constant de cet immen- 
sé réservoir de forces vives pour 
l'Eglise et ia nation. La concep- 
tion matérialiste éoigne de * 
terre, tandis que la conception 
spiritualiste en rapproche. 

M. Couture mit en valeur les 
avantages de la campagne et fit 
ressortir la mission du cultiva- 
teur canadien-français catholique, 

Nous avons un trésor à conser- 
ver, à faire tuctifier au bénéfice 
de la population du Canada et du 
monde. Allons-nous faillir à no- 
tre mission en nous laissant maté- 
rialiser et emporter dans le cou- 
rant? 

(a suivre) 


Le Japon émet son 
premier timbre-poste 
à inspiration religieuse 


L'album des timbres-poste d'A- 
sie à inspiration religieuse est, 
sans aucun doute, la plus pau- 
vre des collections; aussi on ‘ne 
saurait passer sous silence le 
grand événement phiiatélique du 
Japon. Dans une série consacrée 
au tourisme, une figurine a pour 
sujet la belle église Oura de Na- 
gasaki, classée comme monument 
national. C'est la nremière fois, 
dans l’histoire philatélique du Ja- 
pon, qu'est émis un timbre d’ins- 
piration chrétienne, et les catholi- 
ques japonais ont été sensibles à 
ce geste. 

L'église Oura ou cathédrale de 
Nagasaki, dédiée à 26 martyrs ja- 
ponais du XVIe siècle, évoque, en 
effet” une des plus belles pages 
de l’histoire rel.gieuse du Japon. 
Située au centre de Nagasaki, elle 
est devenue un lieu de pèlerinage 
cher aux chrétiens de là-bas et 
notamment depuis l'explosion a- 
tomique, en août 1945. 


(La Croix) 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


ment des supérieures les plus 
| disparates, les moins indiquées, 
|croirait-on, jusqu'à ce qu'il ron- 
| fie toute l'oeuvre à peine ébau- 
chée à celle qui devait être vo- 
itre Mère et briller aujourd'hui 
dans la gloire des bienheureux. 

| La tâche de la communauté est 
| maintenant bien fixée, bien tra- 
|cée: mais. quel ministère redou- 
| table pour des femmes sans ex- 
| périence, surtout pour une jeune 


supérieure que rien n'a préparée. | 


du moins selon le jugement des 
| hommes! Connaître — et connai- 
tre à fond autant qu'il est possi- 
ble — Je minuscule mais immense 
{livre des “Exercices” de saint 


| Ignace pour les “donner” en pri-| 


vé, donc sagement adaptés, mais 
|sans altération, à ces femmes de 
toutes conditions et dont elles 
|n'ont jamais partagé la vie! Quand 


on y pense, il y avait humaine- | 


ment de quoi terroriser la Mère 
| Thérèse. C'est la volonté de Dieu: 
elle ne se trouble pas. 

| ment de retirer à la communauté 
| naissante le Père qu'elle lui a- 
| vait donné, pourvoyait à sa con- 
| duite en la confiant aux soins 
| de deux religieux également esti- 
més pour ‘leur savoir, pour leur 
| vertu, pour leur prudence. C'est 
[le premier pas dans la lumière. 
Pourtant la nuit, la profonde nuit 
est toute proche. Ces deux hom- 
|mes, étrangement aveuglés, di- 
rait-on, en réalité poussés à leur 
insu par la main divine dans “les 


{voies qui ne sont pas les nôtres”, | 


|relèguent à l'écart, et de la fa- 


|con.la plus humiliante, celle qui | 


|était vraiment la fondatrice, l'à- 
|me du nouvel Institut dans son 
{ministère si délicat. Elle l’est et 
| elle continue de l'être, contre tou- 
tes les apparences, durant les 
trente longues années où, tenue 
délibérément dans l'obscurité, el- 
le réalise, comme peu l’ont réa- 
lisé, le mot de l’“Imitation de Jé- 
| sus-Christ”: ‘“Ama nesciri et pro 
nihilo reputari” (1, ler, C. Il) 
“Aïmez à être inconnu, et à être 
compté pour rien”, 

Une fois ou l’autre, il est vrai, 
son intervention sauve dela rui- 
ne la Congrégation et son oeu- 
vre; elle en assure la consolida- 
tion et le progrès; mais ce n'est 
qu’une éclaircie de peu de jours, 
de peu d'heures même, après quoi 
elle rentre dans l'ombre, sans 
qu'on semble. s'être aperçu du 
rôle qu'elle a joué, du service 
qu'elle‘ a rendu. Quand, enfin, on 
commence à lui faire justice, à 
la traiter selon son mérite, c'est 
Dieu qui se charge, alors, de l’é- 
prouver, de la mettre dans les 
ténèbres, de bien autres ténée- 
bres! celles de l'âme, où ik la tien- 
dra jusqu'à ce que, tout à la fin, 
paraisse l'aube annonciatrice de 
l'aurore et de la lumière éter: 
nelle. 

Depuis qu'elle est entrée, triom- 
phante, dans cette lumière du 
ciel, les années ont passé; mais, 
l’äurore a monté, radieuse; au- 
jourd'hui, c'est le plein jour de 
la gloire; Dieu a posé son regard 
sur l’humble petitesse de sa ser- 
vante et toutes les générations, 
désormais, l’appelleront bienheu- 
reuse: bienheureusè parce qu’elle 
a cru, bienheureuse parce que, 
du nouveau cénacle où, dans le 
silence et le recueillement, elles 
ont prié avec elle, en union avec 
Marie, la Mère de Jésus, des âmes, 
par milliers, sauvées, sanctifiées, 
élevées jusqu'à l’héroïisme de la 
vertu et du zèle, se sont élancées 
dans toutes les directions du mon- 
de, dans toutes les oeuvres du 
bien, parmi tous les milieux, por- 
tant partout avec elles la vérité, 
la bonté, le réconfort, la grâce 
et la joie dueChrist.., 


Q 


Don aux nouveaux-nés 


$ 


2 


; ; LÉ RES 
Dans le diocèse de Hartford, 
Conn., l'évêque, S. Exc. Mgr Hen- 
ry J. O'Brien, fait distribuer à 
tous les parents des nouveaux- 
nés une médaille de la Sainte Fa- 
mille, apposée sur une jolie carte 
portant les armoiries de l’évêque, 
en couleurs, ainsi que les meii- 
leurs voeux de Son Excellence, 


la médaille se trouve l'inscription 
suivante: “Puisse la Sainte Fa- 
mille être votre guide”. (NC) 


Le plus grand obstacle 


Un jeune converti nous disait récemment que les plus grands 
obstacles à sa conversion lui vinrent de la part de catholiques .., 


Il faut dire que ces derniers ne 


portaient que le nom de catholi- 


ques, car ils ne pratiquaient pas leur religion. Aussi, lorsoue le 
jeune homme prenait des instructions, ils ridiculisaient la doctri- 
ne catholique, affirmant qu'il lui faudrait payer pour aller à con- 
fesse et abdiquer toute liberté après sa conversion. 

I1 faut se rendre à l'évidence. Souvent, le travail de conver- 
sion des non-catholiques est entravé plus par les eatholiques 
eux-mêmes que par les pires ennemis de l'Eglise. Toute société 
est jugée par les membres qui en font partie. L'Eglise ne fait pas 
exception à c=tte regle et les non-catholiques avec lesquels nous 


venons en contact la jugent par 


nous, Que dire de ceux qui, loin 


d'être les témoins du Christ et de son Eglise, sont une cause de 
scandale et d'éloignement. N'entendent-ils pas la parole terrible 
du Maitre: “Ceux qui auront rougi de moi devant les hommes, 
je rougirai d'eux devant mon Pere”, 


D'ailleurs la Providence, au mo- ! 


signés de sa main. Au revers de | 


! 


! 
Î 


|se fait par tout le pays. Sur cette 
River Forest, Ill. l’on voit une in 


À 


passer un examen physique général à trois étudiantes, examen que | 
tout donneur de sang doit subir, (NC) | 


TOUS RESPONSABLES = 


de l'esprit chrétien dans le 


Les donneurs de sang chex les étudiants 


Les étudiants de tous les collèges catholiques des Etats-Unis 
coopérèrent avec enthousiasme à la campagne de ‘dons du sang” qui 


hoto, prise au Collège Rosary, de 
rmière de l'Unité Mobile qui fait 


11951, l'évêque de Mainz en Alie- 
magne conféra le sacerdoce à M. 
Rudolvhe Goethe dans la chapelle 
du séminaife de cette ville. M. 
Goethe, ministre de l'église Evan- 
gélique (luthérienne), s’est con- 
verti au catholicisme, avec sa 
femme, il y a quelque temps. Il 
est âgé de 69 ans et n’a pas d’en- 
fants. Il fait partie maintenant du 
personnel de la chancellerie de ce 
diocèse, 

La nouveauté dans ce cas con- 
siste dans le fait qu'il est marié 
et qu'il demeure dans l'état con- 
jugal avec sa femme. Les dépé- 
ches signalent à ce propos que 
vendant les cérémonies d’ordina- 
tion, il porta au doigt comme d’ha- 
bitude son anneau nuptial, et 
qu'après la réception d'occasion, 
il est parti chez lui avec Mme 
Goethe, 

La surprise que cet épisode peut 
produire chez nos gens provient 


entre une loi divine et une loi ec- 
clésiastique. La loi qui oblige à 
sanctifier le sabbat, par exemple, 
est une loi divine. La Joi qui obli- 
ge à l'assistance à la messe le di- 
manche, cependant, est une loi 
ecclésiastique, Dans l'exercice lé- 

itime du pouvoir donné par le 

hrist, le chef de l'Eglise a tout 
simplement déterminé les détails 
concrets de l’observance de la loi 
de Dieu. Ces détails peuvent être 
modifiés d'un siècle a l’autre, se- 


un certain point ils peuvent varier 


de, pourvu que l'unité soit sauve- 
ardée dans les choses essentiel- 
es. 


est une loi ecclésiastique. Elle ré- 
sulte de la haute estime pour la 
chasteté que Notre-Seigneur nous 
a enseignée par son exemple et 
ar ses paroles, cette doctrine 
étant, par ailleurs, bien expliquée 
dans les lettres de saint Paul, l'a- 
pôtre. Ainsi, l'Eglise, au cours des 
premiers siècles du christianisme, 
encourage le célibat des prêtres. 
Le prêtre ne peut pas se marier 
validement. Bientôt, il est décré: 
té que seuls les célibataires peu- 
vent devenir évêques. Vers le 
uatrième siècle, la loi du célibat 
evient assez générale dans ce 
qu'on appelle l'Eglise de l'Ouest, 

ui correspond pratiquement à 
l'Eglise du rite latin. Cependant, 
il n'y a pas de précepte divin im- 
posant le célibat au sacerdoce, 
Les prêtres de l'Ancien Testament, 
de la tribu d'Aaron, pouvaient 
évidemment se marier quoique 
obligés à la continence pendant 
{l'exercice de leurs fonctions au 
|Temple. Zacharie, père de Jean 
le Baptiste, était jorieheon de ce 
groupe sacerdotal. Au commen- 
<ement de l'Eglise, les hommes 
déjà mariés formaient sans doute 
un groupe considérable parmi les 
convertis, auxquels les apôtres 
conféraient la prêtrise. Cette dis- 
cipline continue côte à côte avec 
celle du clergé célibataire pen- 
dant trois siècles et se prolonge 
de nos jours dans l'Eglise dite 
|Orientale, où du rite grec. Chez 
Iles Uniates (Ruthènes), la moitié 
(des prêtres sont mariés: la plu- 
part de ceux-ci quittent le sé- 
|minaire juste avant le diaconat 
afin de se trouver une épouse a- 
vant de continuer leurs études. 
Les évêques, cependant, sont tous 
célibataires, ainsi que tous ceux 
iqui ne se marient pas avant de 
recevoir le diaconat. 


Si les prêtres Ruthenes ne sui- 


nada (à part quelques prêtres ré- 


Ipose la discipline du rite latin 


|pendant, parce qu'il s’agit d'une 


dispenser de même qu'il peut per- 
|mettre le mariage d'un catholi- 
ique et d’un païen — défendu par 
la loi de l'Eglise — tandis qu'il ne 
peut pas permettre le mariage 
|d'un homme déjà lié nar le lien 
lmatrimanial, sanctionné par la 
loi divine 

Dans le cas de Rudolohe Goethe, 
le Saint-Père a donné la dispense 
|de cette loi du rite latin, person- 
nellement, à la demande des évé 


Si l’on vous demande ... 


Un_ ministre protestant se convertit et 
:{ deveint prêtre sans laisser sa femme. 
Comment cela se fait-il ? 


"La Boîte aux Questions’ vous donne la réponse. 


TT oo 


| 


R. — En effet, le 22 décembre le travail de la réunion de l'Eglise 


luthérienne allemande avec Ro- 
me. Le R. P. Goethe ne serait pas 
affecté au ministère paroissial, 


|mais il s'occuperait de cet apos- 


tolat auprès de ses anciens core- 
ligionnaires, Sa femme, qui res- 
terait sa femme, comme par le 


passé, a suivi un cours d'études 
spécial précisément en vue du 


rôle qu'elle est appelée à jouer 
à côté de lui. 

Le London Tablet affirme que 
deux autres cas ont été réglés par 
le Saint-Père dans le même sens, 
tel que celui d'un ministre assez 


du fait que l'on ne distingue pas | 


lon les circonstances, et jusqu'à | 


dans différentes parties du mon- | 


Or, la loi du célibat sacerdotal | 


| 


vent pas cette discipline au Ca-! 


fugiés), cela dépend d'un décret ! 
spêcial de Rome (1929), qui im- | 


|dans l'Amérique du nord. Et ce- | 


| loi ecclésiastioue, le pape peut en | 


ques d'Allemagne pour faciliter | 


\sionnal, 
| qui ne cherche pas seulement l’ap- 


jeune, père de plusieurs enfants. 
Un groupe de ministres convertis 
en Hollande auraient demandé 
ce privilège aussi, mais l’on croit 
que l'intervention papale se limi- 
terait à l'Allemagne où les évé- 
nements semblent donner espoir 
d'une conversion en HEloc d'une 
section importante de l'Eglise lu- 
thérienne, Récemment, par exem- 
ple, leur théologien le plus en 
{vue a approuvé, chaudement la 
définition du dogme de l'Assomp- 
tion. Dans deux résions impor- 
tantes, les autorités luthériennes 
ont remis en honneur la confes- 
sion sacramentelle. Le pape au- 
irait tenu compte de ces circons- 
tances providentielles en accor- 
dant la dispense aui demeure ce- 
pendant l'exception  excessive- 
ment rare dans l'Eglise du rite 
latin, 


Q. — Une personne est em- 
ployée dans un endroit où il y 
a pour elle une occasion de pé- 
ché. Elle ne peut quitter cet em- 
| ploi, car c'est son seul gagne- 
pain, Que doit-elle faire? 


R. — Il y a occasion et occa- 
sion. En général, il faut commen- 
cer par bien distinguer entre ten- 
{tation et péché. L'on peut dire 
que la tentation, sous une forme 
ou une autre, est inévitable sur 
cette terre, Jésus-Christ lui-mé- 
|me a voulu se laisser tenter par 
le diable au début de sa vie pu- 
blique. Sans rechercher la tenta- 
Ition et sans négliger les moyens 
pour la surmonter, il faut ordinai- 
rement se résigner à la subir. S,. 
François de Sales disait que le 
vieil homme, source intérieure de 
lbien de nos tentations, mourrait 
seulement sept minutes après no- 
{tre corps. C'est une comparaison 
pour nous aider à soutenir le joug 
de la tentation, avec patience. 

Une occasion de péché veut di- 
re vraiment plus que la tentation, 
| Ici il y a eu chute et même chute 
| répétée à cause d’une autre per- 
sonne, d’un lieu, d’une occupation, 
etc. Trois considérations ‘entrent 
| en jeu dans la solution de ce pro- 
|blème, Est-ce que l'occasion est 
nécessaire? Est-ce que l’occasion 
est prochaine et peut être trans- 
formée en occasion éloignée? Fi- 
nalement, est-ce que le pécheur 


a ferveur qu'il faut en ces cir- 
constances? La décision finale dé- 
pend de l’analyse de cés facteurs 
dans un cas concret, au confes- 
avec franchise absolue, 


probatiëén bénévole d'une situa- 
tion dangereuse qui nous est au 


|fond agréable. Quelquefois, la lut- 
te peut être préconisée, souvent, | 


par ailleurs, la seule solution con- 


Isiste à couner court, coûte que 


coûte, Enfin, il y a des problèmes 
tels où seule une bonne retraite 
fermée peut en apporter une s0- 
lution définitive 


“Si un homme dit qu’il aime 
Dieu et déteste son frere, il est 
un menteur: car celui qui n'ai- 
me pas son frère qu'il voit. 
comment peut-il aimer Dieu 
qu'il ne voit pas?” (1 Jean 4:20) 
, L 


Le temps ne nous a été don- 
né que pour conquérir l'éter- 


nité, 
LACORDAIRE. 


Malheur à ceux qui n'ont 
pas connu le silence, Le si: 
lence est un peu du ciel qui 
descend vers l'homme. 


Ernest PSICHARL 


rend les moyens pour acquérir | 


PAGE ONZE 


vécessairs à un 
tethohique qui veut, comme il le doit 


Le sens social est 


taire oeuvre de conquête et gogner à 
Dieu l'ime de ses trères. 
— fugène DUTHMOIT 


ARLES 
, 


Enis du RE À 


SR ee Le le Le 


Le | 
{ Li 
D bo À 
un ul a 

Le catholicisme en Hollande 

L'Institut socal catholique néerlandais publie que let 
dernières statistiques, la-population de la Hollande, au point de vue 
religieux, se partageeainsi: 38.5% de catholiques, 40.8% de protes- 


tants, 17.1% de personnes qui déclarent n'appartenir à aucune reli- 
gion. ‘ 


1ames 


Et pourquoi pas chez vous? 

Les nombreuses requêtes de catholiques se joignant à la 
récitation du chapelet à la radie ont eu pour heureux résultat 
de, rendre ce programme permanent au sanctuaire des Saints 
Martyrs canadiens, à Midland, Ont. Ce programme de prières 
pour la paix, qui débuta le 26 juin, devait se terminer le 26 sep- 
tembre. Les requètes des auditeurs, demandant que le progremme 
soit continué, décidèrent Je donateur à le maintenir sur les ondes 
toute l'année durant. Transmis du sanctuaire de Midland, le 
programme est irradié par le poste CFOR d'Orillia, et il est 
entendu dans plusieurs parties de l'Ontario. 

A CKSB, St-Boniface, l'on radiodiffuse également la reci- 
tation du chapelet chaque soir de la semaine, Ainsi, durant quinze 
minutes, votre foyer peut devenir un sanctuaire de prière et de 
dévotion à Marie et de prières pour la paix, si vous consacrez ce 
quart d'heure à dire votre chapelet en famille, Oui, pourquoi 


pas? 


Ouvrez la porte 
“Nombre de personnes en dehors de l'Eglise cherchent la vérité, 
| et les laïques ont souvent l'occasion de leur aider”, déclarait récem:. 
|ment Mgr Brunner, de Middlesborough, en Angleterre. 
Mais plusieurs laïques n'aiment pas discuter leur religion lorsque 
| des non-catholiques entament la conversation sur ce sujet, 

Si cette attitude provient de la crainte de ne pouvoir donner la 
bonne réponse, ils ont alors le devoir de se renseigner convenable 
ment afin de pouvoir expliquer leurs croyances. 

Mais s'ils hésitent parce qu'ils croient que ceux qui veulent dis. 
|cuter un sujet de l'Eglise ont tout simplement l'intention de la ridi- 
! culiser, ils feraient bien de se souvenir qu'un nombre grandissant de 
nos contemporains se détournent du matérialisme présent et cher- 
chent Dieu, même s'ils sont inconscients de ce fait. 

C'est à nous de leur ouvrir la porte. 


Contribution appréciable 
En 1950, le système scolaire catholique élémentaire et secon- 
daire aux Etats-Unis a épargné la somme colossale de 5679,630,176 
au contribuable américain. Ce chiffre est basé sur un rapport du 
Bureau d'Education des Etats-Unis. 


Ne l'oublions pas! 

Le 6 février: date dont il faut se souvenir! C'est, en effet, le 8 
février que le cardinal Mindszenty fut condamné aussi traitreusement 
et aussi faussement que son Maitre avant lui, Bien que Mgr Stepinasa 
jouisse maintenant d'une certaine mesure de liberté, le cardina] 
Mindszenty est toujours captif. Ne l'oublions pas! Surtout le 6 fé- 
vrier. P. G. 


TE, 


1 
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Sa propre succursale. 


IL A FAIT beaucoup dé chemin . . . et il peut 
encore aller loin, maintenant qu’il est devenu 
gérant de sa première succursale. 


Il s’est préparé par des années de travail et 
d'étude, au cours desquelles il a assumé des 
responsabilités de plus en plus lourdes. 11 a vu 
une grande partie du Canada en passant par 
diverses succursales. Il a appris à connaître 
les gens des régions agricoles, des banlieues et 
des centres industriels, ainsi que la manière 
dont ils utilisent les services de la banque. 


Il succède aujoûrd’hui à un confrère qui a eu 
de l’avancement, et l’un et l’autre peuvent 
aspirer aux postes les plus élevés. 


| Allez voir le gérant de votre banque. Vous 
trouverez en lui un homme d'expérience, 
comprenant vos problèmes et désireux 

de vous servir, 


Annonce commanditée 
par votre banque 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE Winnipeg, Man, le 25 janvier 1952 
| pot HARRY HANAN 


’ ” 

e club officiel de la maison exhi-! de deux heures à no pron e- | LOUE 

bait un nouvesu costume eet hi-iner d'un bout à l'autre du pars 

ver. Un mot de descriptéon serait | D'abord. ce fut “Coup d'oeil” qui 
peut-être à propos Le chandail !nous conduisit aux ferraifis de! 
lest vert et blanc. Le blanc recou- jeux de Torontc fol pla 
Îvre les épaules Quelques raies!né” nous amena à thar 
: s épaules ! PQ. pour nous laire envier Le 

et au bas du chan Au centre lélèves de l'école supérie € 
brille l'écusson, une création neu- | l'endroit se livrant à ce sp 
| velle aux couleurs suivantes: bleu, |! vol plané. De là on se re 
blanc et orange. Dans chacune | l'extrémité est de la province visi- | 

des rouleurs percent les initia-1!ter les “Goélettes” qui apportent 


blanches passent « 


La Maison St-Joseph, Otterburne, Man. 


. # + se M de al istonnem { x 
Pensionnat-Ecole Supérieure es M-5 PACE CR Un. 
Gérard ROY., ages ou nude aukre tranmshor 


GRADES 8, 9, 10, 11, 12 * Grade 11 tion ne se fait. On revint à To 


PÉLLLELILILLIILIILILILIILILII111] Sd 3 ronto pour constate- les immer 
: É . ses progrès que fait cette ville ! 
Cours géncre! | Le rachat du travail tchampignon dans.le domaine de 

(High School) la circulation et de la constru 
du Département d'Education et de | (suite) tion. Une autre bobine nous ré- 


, ” 1 . 2 e n r dessin an " hie. | 
l'Amocietion d'Edocetion de MMonirebe |A pndant combiez de minutes foire décide Cane. Pair. par FOXO REARDON 


dansrune classe de trois quarts! comme dessert, “Chasseurs de x ms —- s . ; ; mm 
nts expliqués ou sou- | d'heure sommes-nous vraiment | Éaribous” nous transporta chez | Ê : 
les Indiens cris et chippewans | 


oyens ae s » 


Vers une méthode  ! 7%! 6: »0 


née” Considérez les phrases attentifs? On se dit: “Si je com- 
° d'étude plutot que les mc |prends le printipa! je n'ai pas pour étudier leurs r 


4) Ne pansez pas 7 de tren- | besoin de suivre ou d'écouter les léjstance et la vie s rude. que 
Ch20 ‘ a e regarde | te à quarante minutes sut le mé- | détails”. Combien d'entre nous | mènent ces nomades errant da 
availle n élève 1 étudiant. | me sujet | font un effort pour comprenäre les forêts et la toundra du Norc 
+ suis frappé de l'énormité du Maintenant. «vous avez proba- {14 Per du professeur 21 la sui | L'Ofliéé Nabil du Fm est 
nps et des forces :spille | blement l'impression que vous ne! "rt? 11 faut s'intéresser davan-| ent un bon professeur! 
> 2 n js ; ane 4 don der Fes mettre | take aux leçons, demander des 
Sphus - v' POUTPEE Jafpals BTTIVEr © METEO lications au besoin: chercher | Le chroniqueur B. 
' et pa te at tous res conxwilé en pratique Dé- h s . : Grade 11 
+ de etprit que l! trompez-vous: . enchaînent | LAN l'autres nn ce écoitre: 8 4 
: mpunément." to Au fond c'e tout simple ait aider à mieux com re F 
Payot) |ment un appel à votre volonté | Quand même nous saurions dé-| Amortisseur de choc 
DS on faveñr de iMoilleirt prati- Ja ce que le professeur explique 
but à adopte Le plus difficile est très recommandé de suivre, J'ai vu dans un rêve n ! 
Comment apprendre est de persévérer jusqu'à ce que | Parce que souvent quelques dé-|teau de téléphone lancé d'un : 
une leçon habitude shit contractéée, Faits tails que nous aurions pu oublier | vion descendre en ligne verticale | 
vous un point d'honne de vous | SNL repetes et venir s'aplatir su 1 tête de 
Q esse v acquitter méthodiquement "ya Pourquoi faire du demi-tra-| Y.Z. se promenant dar à cou 
périeur, ce ement et simplement de ces prir vail? Il vaut mieux ne rien fai- | en mâchant de la gomme pro 
exactement | cipe eh pensant comme il « re « 1e re quelque chose à ! fit de la compagr Adan H 
; que vous | agréable de réussir moitié. Quand nous sommes at-!reusement, la “chique” d C 
et € € Note Certaine méthodes f tentifs aux ‘cons, nous nous a- | nait justément de doubler amort 
TT cor r liquée virée | percevons que cela ïe fatigue pas; | le choc 
e plu e mé P ‘ inlvre de Je F Simple bien a mtraire, ce qui fatigue, A la surprise de 
effort consenti po lonne 4 ells pour étudie Quelques au est Le gue, l'à-peu-près. Beau- | est tiré, mais on 
fléch nterpré tre fa e de M Armand!/roup d'entre nous sommes des | pourra un jour desser 
{ a! G B ea notre travail et sou- | afin d'enlever sa gomme et 
\ pouve v je er BA eciue , € sa s pas trop pourquoi | pondre aux questions du,profes- | 
ersonne a 7" éu ent à A ver »mmment prendre né is travaillons. I] est temps de | seur, 
y é ot à - n é les notes”. ae mé "1 nous un esprit de tra- On conseille aussi à Y.Z. et à| 
ire de hange Loin de mo Jean SUIS Ja,°picace. Intéressant el CUl- | es disciples de vendre leur gom- 
don liée de plonger tous le A, Jr, turel. La cAnpADE (LAVAGE Ime ou de la prêter aux rumi- 
étudia n moule p à H PA \ay. LAVZ * {nantes “Holsteins” de notre éta- 
admet {a ment q e toutes Allé, les sportifs! Grade 12. |bje, En ces jours de froid et d'en- 
es méthodes ne sont pas égale Qu: e brasse-t-il dans les v: Me | nui, elles ne savent que faire de 
nent bonnes 5o toutes les ma port iepuis que nous sommi CHRONIQUE leurs journées, E es seront bien 
tières ni convenable i tous les | de retour? Fh bien! il n'y a pas : aise de mâcher de la gomme pour 
individus. Tout de même le b'aucoup d'activités Vous com-! R faire digérer leur ‘“pesat” de pois 
Li tique d'une enquête récen- | prenez comme moi que ja plupart etour À quand la distinction? 
prouvent que 54% des étu-|des joueurs ne sont pas en forme Le retour! Pourquoi faut-il qu'il PITOU. 
nts de l'école secondaire sont | car les vacances et les veilles!v ait un retour, semble-t-on se 
À la recherche de meillewgs prir prolongée ‘ ont beaucoup af- dire en a vant. Courage, les a- je 
étude l s'en trouvera! fecté pour) ne pa litre éreintes nr à vie est belle, même au 
iSieurs Parmi Vous qui trouve- | Cependant, la cédyle intra-n 1le | pensionnat, quand on la fait belle! - ù 
l Et lorsque la ele- 


Oui... ves 
, messieurs ont 
été très gen- 


ont pratiques les quelques con- | commencée avant Noël s'achemine 


eils généraux qui suivent toujours Films éducatifs | 


che sonne 
poste, elle sonne 
nussi jel ! 


Pour maîi er ne lecon faut * à tils en m'ac- 

vaille avant, PENDANT et Nouveau costume Pour nous distraire un peu et | ceptant eom- 
apres le a € XD aue suriout pour nous renseigner, on et 
S : Li "5 dE Dans les rapports sportifs qui!no fit voir des films éducatifs | 21 


ont paru, } AaWa! mentionne que amedi soir 


Avant le cours 


MIQUETTE 


par 


Walt Disney 


Comment? Y a-t-il quelque 
hose à faire avec une lecon qui 
\'A pas encore été expliquée? 
Pourquoi pas? Quand vous avan- 
cez, vou egardez où vous 
N'ayez trainte, on ne vous en-de- 
mandera pas beaucoup 


Autour des mots 


{Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote’) 


11 
aurez 


RS, Ta PARENT. CATERCE AU Boire et: manger. Les qualités, en anglais 740,000 mots, contre, | 

D s Res 1, Ps P ‘ rt "se défauts, habitudes bonnes ou mau- | d'après le Larousse, 240,000 mots 

nez rapidement cohhâissance du | vaisés d'une race se manifestent | en français I] mañque des mots do cu me ren- 
à . | infailliblement dans son langage. ! dans votre langue. Vous n'avez | 7 


/ | : | Le Français est réputé gourmand, | qu’un mot pour dire j'aime, qu'il | 
) Parcourez les grandes divi- | l'Anglais austère. La cuisine fran- | s'agisse d'une personne, ou d'un 
nn soupconnez quelque chose | eaise a exercé son influence sur | animal: vous dites: j'aime Marie | 
de ce qui va être enseigné. Cela | ]# cuisine anglaise. Les mots an- | et j'aime de la dinde. En anglais, 
vous prédisposera, à comprendre. | glais restaurant et café sont du |nous disons: I love Mary and I 


P . I pur «français. Les menus anglais | like turkey Pardon, répond |! 
endant le cours contiennent les mots omelette,|le Français, en vrai gourmand | 
à « hors-d'oeuvre, entremets, filet mi- | qu'il était, nous disons: I love! 
Flory dit que ja ‘eCON S4P- | gnon. Même le mot menu placé ! Mary, but I prefer turkey.” | 
prend surtout PENDANT la clas- | en tête de la carte des mets, aus- | ? 1 , | 
” es pur or Voyons tous les sens qu'on don- | 


te s | le $£ i 
e. C'est là Je grand principe. |si bien dans le restaurant anglais 


Comment l'appliquer que dans les restaurants français ne en français aux verbes boi- 
1) D'abord, prenez une attitu-| yjent de notre langue. C'est la!7° © Mange! | 
le physique qui favorise votre | Queue d'une longue phrase: liste Boire le coup de l'étrier (the | 
concentration È des mets par le menu, c'est-à-dire | night-cap): boire sa terre: boire | 
2) Ecartez les idées de rêve par le détail. Les Francais aïfa- | comme du, lait (croire): manger | 
e et pensez exclusivement à Ce | més ont trouvé l' ation trop | Comme un ‘cha;cre (avec excès); | 


qui est enseigné. Mettez-y d longue et se sont contentés de} manger quelqu'un (le ruiner);| 

ouloi La va ontà assure Plus | son dernier mot: men Les An- | son train de vie le mange; sa fermi- | 

le iccès à l'effort mé glais ont fait de même me et ses enfants le mangent; | 

moire. , x F di ine locomotive mange du char-| D'est ln via! 
3) Considérez-vous comme l'u Quand un animal est dans. le Lin: des légumes mangent du rom À À ù 

nique élève du professeu champ *s Anglais disent 9X, | beurre (il en faut beaucoup pour | est le feu ? 
4) Bénéficiez de ectifications \ ep, calf, pig: quand la je apprêter): manger le blanc | 

] professeur et des questions | \ st su a table, la CUISI- | es veux à quelqu'un (l'accabler 


les autres élèves ne ankiaie prend l'allure françai d'injures): le temps mange tout: 
‘ se: bee (boeuf), mutton .(mou- la ruine et jà rouille mangent 

Après le cours | ton), veal (veau), pork (porc). |j4 fer le cuivre: des nuages man- 

Je ne connais que deux ou trois ! gent la cime de la montagne: 

1 per- | expressions anglaises qui parlent | manger mots; manger un en- 
sonnel irremplaçabir 1 de boire ou de manger, que l'on fant de caresses; manger ses dou- 
1) Ayez l'air de quelqu'un qui |;end par des expressions françai- | leurs (retenir ses cris); manger, 
veut explorer apprendre et T- | ses qui ne parlent ni de l'un ni! bouffer la route (aller vite): man- 
tenir du nouveau. Frayez le che- | Ge l'autre: the proof of the pud- | ger les crucifix (se dit d'hypo- 
min à vos pensées Excitez-vous |ding is in the eating (à l'oeuvre | crites, de dévots cutrés); la mer 
Démerres ue allentez ps 1ins-|6n connait l'artisan): he thinks| mange la grève; le vent nous man- 
piration. Allez qu devant |no small beer of himself (il se|ge;: manger la dot de sa femme, 
2) Le soir mème, et le plus gobe, if se prend pour le premier | l'héritage de ses enfants, son bien, 
101 possible, reprenez les 1ÇOnS" outardier du pape, il se croitisa terre (tout dissiper); manger | 
iu jour. C'est l'étape la plus im- |} &;ti de a cuisse de Jupiter) son pain blane le premier; man- 
t ger son blé en herbe; manger 


C'est le temps du travail 


Enfin, ma maison de suis aussi Pauvre Jean Lapin ! I se 
est finie... Et j'espè- en sécurité lei , 
re que Maitre Renard Con qu'un dollar à ares en cheuriée.: ny 
ne viendra pas me \ la banque, 

relancer lel.., À û 


Walt Disney 
présente 
L'ONCLE 
REMUS 


portante et probablemen a pius | ; 
ù ue Par contre Anglais qui appel- 


névlioge + tude » ‘“roriae d PR Be 
+ Bo … x JR “30% le le Français frog-eater (man- [de ; vacne sql ju (to have 4 
rs chonces de RÉTENIR geur de grenouilles), se dispense | ough time); manger dans la main du 
les chances di RETE! : souvent de parler de boire et de! de quelqu'un (avoir des maniè- til 
3) Soyez alertes à lire rapide- MURS ue nude Sranrais 141708 familières\: manger quelqu'un contes de = 
fait. En voici des exemples: man- des yeux (avec infiniment de pas- 3 ni 


JEAN 
LAPIN 


sion, de tendresse); deux enne- | 
mis qui se mangent des veux (qui | 
se détestent, se regardént hai- | 
neusement); deux industries ri-| 
vales qui se mangent (se détrui- | 


| ger son pain blanc le premier (to 
live too fast): les gros mangent | 
les petits (might overcomes 
ght): crovez cela et buvez de 


| l'eau (are vou simple enough to x 
F7 F. \ s Pe le mutuelleme ange-tou rm LS - Eloigne-toi de cette 
| believe that?}: manger son ‘blé ent nutuellement); mange-tout | PAS Se MAITRE m1 je ue avais fente _ Lo: 
Len herbe (to spend one's.inco endroit € NARD 06 no chambre en. 


- ï sat 6 y À 
me before it is due): j'ai eu cet- | Manger une rebuffadé, une volée À visiter ! 


(homme qui dissipe son bien); | 
de bois vert; quand un garçon | 


[te maison pou ne bouchée de - 
pain (1 bought this house for a}Pauvre épouse une fille pauvre, 
| song): se € poire pour | 0n dit en français: la faim qui] 
la soif (to put something épouse la soif, en anglais, a beg- 
for a rainy day); des mange-tout | &ar Who mart ‘es another; man- 
(string-pea string-beans boi- |! & des pisseniils pa à ia racine 
Î affront (to pocket an in-!(être mort, être dans la tombe), | 


| sult): boire à la grande tasse (to | $e dit: to be dead, to be pushing | 
drown): c'est la mer à boire (it { up the daisies: manger de la pri- | 
is impossible); boire quelqu'un }|Sson (lo ao time); manger com- | 
| des veux (to look someon« h | me quatre (to eat a huge meal): { 
| rapture): le pneü Miche manger comme un ogre (dans ce} \ 
v - * l'anglai } » d': ] 
| l'obstäcle (absorbs the shock) 2s, l'anglais ( hange d animal, 
Un fils de Je Bull d 6 a wolf, to eat like 
1 € | u: Le SAIE 411 v 
A à manger, l’an- 
our à un fils Mariann " | 
pool n fils e à dîner (dining 


RER 


d'esptre que 
vous timerez vo- 


LA Prque ADSIANS. 69: D D sn he | :oom): manger du prêtre (to be | bre ae 
| A re ed gere i . de | priest-hate '; manger le morceau; | tre Renard. 1 » 
aenoncer, cafarder, aire e mou- DS Les eo tas 
—— ton, vend anglais: 
to be a informer, | 
to split, to s | 
EE 
si en t m sit 
| e vif, mais nos gens le | 
r 8 


Thé exquis . . saveur garantie Te Pt gr 


que vif dans l'expression brûler 


ORANGE PEKOE me 
re 


Chez tous les principaux épiciers 


"BUTTER-NUT' 


Il prime por la qualité et le goût 
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QUAND LES ORGUEN ?: 


CHA 


NTERONT … 


par JEAN MIROIR 


Peproduit avec l'autorisation de la Société des Gens de Lettres 
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NUMERO IX 


- Je n'ai pas à me plaindre. 
Souvent, je me demande si je suis 
bien éveillée. Réve, les prévenan- 
lont je suis parfois l'objet? 
Ou bien cauchemar, l'accueil du 
premier jour si glacial, pres- 
que insultant? 

Ne vous avais-je pas dit que 


es 


Berthe était la générosité même? | 
Oh! je ne parle pas seule- | 
ment de ses largesses. Ses atten- 
tions me touchent bien davanta- 
ge. Le fait, par exemple, qu'elle 
me jlaisse nir, comme ce soir, 
bavarder une heure avec vous 
de temps à autre Je crois de- 
viner son mobile, mais quand 
même 
Quel mobile, Estelle? 
La crainte, par exemple, que 
nu: me me pousse à [ne Lier 
avec quelque famille des alen-| 
tours, et qu'un bavardage intem- | 
pestif ne me dévoile son secret. 


oui... les 
lorence, préventivement con- 
trariées par elle, Au lieu qu'avec 
vous, elle est tranquille, Elle sait 
qu'elle peut compter sur votre 
discrétion 
… Pan! sur les doigts. Attrape, 
eux bavard qui n'as pas su te-| 
nir ta langue! Vous êtes sans pi- 
é, Estelle. 
…— Voyons, docteur! Le bavard | 
st pas “vous”, mais Tony Ra- 
von et, par raecroc, mon ami Ré- 
Je sais très bien que vous] 
ne m'auriez rien dit si, en arri- 
vant ici, je n'avais été déjà au 
courant de l'essentiel. 
- Gentil à vous de me tendre] 
ine perche. Mais n'ayez crainte: | 
je ne regrette rien, car je n'avais | 
en vue que le bien de ma vieil- | 
le amie. D'ailleurs, il y avait dix! 
à parier contre un que veu 2 
1 


Er) 
| 


n € 


Lis 


re vous épancherait son coeur a- 
vant qu'une semaine se fût écou- 
lée 
Estelle soupira. 
Je le croyais 
docteur! Mais le fossé que, dès 


| 
| semb creusé entre elle et moi 
| 


| l'ai-je entendue, quand vous êtes 


| pas désagréable d'avoir le soleil, | 


ltre programme? | 


temps, en dehors des deux ou 
trois heures de lecture quotidien- 
ne, et je puis p:*parer dans ! 
parc, à tête reposée et par écrit, 
le texte du lendemain. 

— À la bonne heure! Voilà un 
excellent apprentissage à la car- 
rière de traductrice littéraire 
Vous allez devenir experte à cet 
exercice. Je déplore que mon 


le premier soir, elle a délibéré- 


semble s'élargir chaque jour da- 
vantage. 

— Ne serait-ce pas que sa mè- 
re s'y ingénie? Combien de fois 


absente, vous citer en exemple 
à Florence... cpposer vos méri- 
tes à son inexpérience, votre per- 


sonnalité à son apathie! Com-|ignorance en matière linguistique 
ment s'étonner qu'elle se replielne me mette pas à même d'ap- 
de plus en plus sur elle-même,!précier vos talenis. Me sera-t-il 
qu'elle aille jusqu'à vous jalou-| permis, un jour, de lire un livre 
ser? traduit par vous? 
Evidemment, ce sentim — Pourquoi pas? Mais, do 

est bien excusable, Pourtant, est-ce là l’heire- exacte? I! 
fais de mon mieux pour lui que je me sauve bien vite 
agréable. Tenez! hier, elle est ve- | n'y aura olus personne de- 
nue me dire que sa chambre était pour m'ouvrir la porte. A 


trop chaude en cette saison et|bientôt, j'espère! 

qu'elle la troquerait volontiers! -- Bonne nuit, mon en t 
contre la mienne et bien qu'il | Et bon courage, tou; 

m'en coûtât, j'ai consenti à cet| - “Soudain Malcolm 
échange, A vrai dire, il ne m'est | frjssonna, La ma son père, 


cette main ridée, aux veines & 


même en été; n'empêche que jai|]antes, qu'elle tentait encore de 
eu de la peine, ce matin, en quit-{ réchauffer entre les siennes, au- 
tant Ja chambre chaudron. J'y} dessus de la courte-pointe ornée 
étais tellement attachée! | d'une couronne d'or, devenait de! 
— Déjà? Pauvre petite sensi-| blus en plus froide se raidis- 
tive ... Et votre mission? Où en| sait de terr nte façon. Et Bet- | 
1! r | 
est-elie? 2 4688 ty comprit. Elle comprit que sir| 
— Elle piétine, hélas | Alexander n'était plus. Désor-| 
— Savez-vous que je ne Sais) mais, le nom de Malcolm n'ap- 


toujours pas en quoi consisté VO- | bartenait qu'à elle seule, Le flam- 
beau, depuis des sièrles transmis 
de génération en génération, s'é- 
teindrait avec elle. Du moins en 
soutiendrait-elle, comme l'avait | 


— Le sais-je moi-même, seuie- | 
ment! En quatre mois, j'en ai dé- | 
jà changé plusieurs fois, Permet- 


tez-moi, docteur, de continuer à | son père, la flamme va- 
faire mes essais sans témoin, jus- | « jusqu'à sa dernière de-|! 
qu'à ce que j'entrevoie un ré-!| meure ...” 
sultat | vd ; 
1 - C'eft la fin? demanda Mme 
— À la condition que, si vous end | rh ) 


| d'Arvisol, tandis qu'Estelle refer- 
mait le volume relié de cuir sou-| 
ple. Eh bien! elle est très mora- 
le, cette histoire, bien qu'elle n'af- | 
fecte pas des airs de sermon,. Je | 
la préfère au roman précédent: 


trébuchez, vous viendrez me de- 
mander conseil? | 

— C'est promis. En attendant, 
je mène une vie qui me sourit as- | 
sez. Mme d'Arvisol a fini par com-| 


prendre qu’une traduction à li-|;; 0" ane | 
vre ouvert était fatigante et, A bre ac + or patusest | 
| plus, n'allait pas sans quelques Rien que le titre est une leçon 


tâtonnements parfois nuisibles à | de morale. Comment appelez-vous 


H-199 
Jeux ouverts 
Les informations, obtenues par 
les enchères et le jeu de quelques 
cartes, permettent quelquefois de 
lire la distribution comme si les 
jeux étaient ouverts. 


DONNEUR EST 


Nord-Sud vulnérables 
N 
à V 7 
vV42 
+1065472 
+AD3 
S 
4 D10965 
vrRD9 
+ V3 
sR74 
E S 0 N 
1 ca. Passe(1) 1 co Passe : 
2 tr. Passe 2 ca Passe 
Passe 2 pi.(2) Passe Passe 
Passe 
(1) Sud étant vulnérable, il| 


n'ose participer aux enchères a- 
lors qu'il ignore la force des ad- 
versaires. 

(2) Sud a l'assurance de trou- 
ver quelques bonnes cartes chez 
son partenaire lorsque les ad- 
versaires ne peuvent dépasser le 
palier de deux trics. 

Ouest attaque de l'as de car- 
reau et fait suivre le sept que 
Est prend de la dame, L'adver- 
saire encaisse l'as de coeur et re- 
tourne le trois. 

Pouvez-vous, à ce moment, Li- 
re avec précision la distribution 


des jeux Est et Ouest? | 
Tout d'abord, il est facile de 
déduire que Ouest ne possédait 


que deux 
de Est ne peut compter moins 
de quatre cartes. Si Ouest a ra- 
mené le contrat à carreau, alors 
qu'il ne possédait que deux car- 
tes de cette couleur, c'est que 
ses trèfles ne sont pas plus nom- 
breux. Le fait que Ouest n'a pas 
reparlé de ses coeurs indique que | 
cette suite ne comprenait pas 
plus de cinq cartes. La distribu- 
de Ouest est donc: quatre 
piques, cinq coeurs, deux car- 
reaux et deux trèfles. De plus, 
les quatres piques de Ouest ne 
comprennent certainement pas 
les hauts honneurs, car ce joueur | 
aurait redéclaré 2 S-A et non deux 
carreaux 

Par déducti 


carreaux, car la “ 


tion 
uon 


. nous en venons 


LI 
deux piques, deux coeu 
carreaux et cinq trèfles 
complète est donc 


la conclusion que Est possède 
s 


, Quatre 
La main | 


N 
à V74 
VV V42 
+ 1065412 
4 AD3 
o E | 
èR431 é A8 | 
v08765 VAI 
+A7 +RD938 
425 8 V109672 
s 
4 D10965 
vRDS9 | 
+ V3 
&R74 | 
Poy réaliser son contrat, le 
declarant doit prévenir les coupes 
possibles par les adversaires | 


Quand Est encaisse l'as de coeur | 
et fait suivre le trois, il est évi-| 


par Noël DUCHESNE 


Adresser toutes communications concernant le bridge 
ou Chroniqueur du Bridge, La Liberté et le Patriote, Winnipeg. 


également, | l'intérêt de l'action. Aussi me  42:s 
: * | celuisci, déjà? 

. laigse-t-elle Nbre” de tout ST | — “Bachelor Betty”, de Wini-| 
| fried James. 

— Ah! o “Betty céliba- 


taire...” J'avoue que ce titre! 


| 
… | m'avait préparée à quelque cho-| 
D > F |se de plus léger... de plus mo-| 
| derne, si vous préférez. Mais c’est 
M à |très bien. Ne m'aviez-vous pas] 


127 
| par le caractère de sir Alexander 
| Malcolm? La conduite de ce ba- 
| ronnet me parait, au contraire, 
fort louable. Puisque, parmi son 
entourage, aucun des partis qui 
$ s'offraient à sa fille n'était d'aussi 
dent qu'il recherche une coupe! bonne noblesse que lui, quelle so- 
à cette couleur, (Le fait pour Est|]ution restait à la jolie Betty hor- 
de s'attaquer aux coeurs Consti-| mis le célibat? Sir Alexander a 
tue une erreur, car le retour d'un | sy Je lui faire comnrendre ... on 
troisième carreau amène l'échec | ne peut que l'approuver 

du contrat, à condition que Ouest 


— Je ne suis pas de cet avis,| 


refuse de surcouper et écarte! , ; 

1 A . ” | madam av [J ue e É u 
plutôt un trèfle). Sur l'as de| opens Are 9 m8" 4 +4 l'a. | 
coeur, afin de se ménager une}... s dr: n 


| vant dernier chapitre qui montre} 


rentrée au Mort, le déclarant se! pt{, devant son miroir, 


défausse de la dame de coeur et | 


en 


train } 


e er rie ; €l!de contempler sa beauté fanée, | du petit verre d'occasion, qui lui,| maladie du foie appelée cirrhose 
2 ER PNR ar déclarant | 5° cheveux grisonnants, ses yeux | est tout à fait inoffensif, à la pos hépatique, dans laquelle cet or- 
appelle le quatre de pique afin| las, et de me er le vide de sa|dition, bien entendu, que l'on | gane, gros et congestionné au dé-| 
d'inciter Est à jouer son petit|ieunesse gâchée. A qui, je vous | ne répète pas la dose trop sou- but, devient dur, petit, bosselé, et 
atout, En effet. Est joue le huit| le demande, à qui l’orgueil du ba- | vent. Mais la médecine soutient le ventre protubérant et rempli | 
de pique et Ouest prend de son | ‘onnet a-t-il été profitable? . jaue l'alcool, pris chaque jour, d'eau (ascite). L'autopsie a pu 
roi le néuf du déclarant, Une! : - Mais ... à la race, mademoi- | constitue un poison au sens strict} aussi mettre en évidence dans | 
coupe de la part de Est n'est|selle!. 53 ; du mot. En effet, ouvrez un trai- | une grande proportion de cas, une | 
plus à redouter, car celui-ci de- — Sacrifier sa fille «Je bon-|té de toxicologie, cette branche dégénérescence du coeur avec in- 
Cr lie perah 6 duiout (Dé! heur de sa fille à la race! Je tiens, | de la médecine qui s'occupe de| filtration graisseuse. Sur les reins, | 
nouveau, Est vient de perdre l'oc- | MOi. cet intransigeant pour unkl'étude et de la recherche des l'alcool agit comme un puissant 

72 parfait égoïste. !poisons, et vous y trouverez un | diurétique, c'est-à-dire qu'il aug-| 


casion de démolir le contrat, car | 
si Est prend le premier atout de | 
son as et retourne le roi de car-| 
reau, le déclarant sera sans res- 
sources. s’il coupe il sera surcou- | 
pé et Ouest permettra à son par- 
tenaire de couper un coeur). Ou- ; 
est retourne un coeur et Est cou- À us agp SPA ae : 
pe de son as. L'adversaire se |!e Pékinois, encouragé par ce bruit | 
décide enfin à retourner un çar- | longtemps familier, oublia qu'il 

1 Ë | avait signé avec la jeune fille un 
reau, mais il est trop tard, le dé- | aVait SiR PA: do n 
clarant coupe de son cinq et Ou-| Pacte de non-agression. Il se mit 
est ne peut surcouper. Le six! JaPPer avec IVFESSe. 
d'atout est joué vers le valet de! — Silence! cria sa maitresse. 
Nord. Par sa dame, Sud prend le! Rappel à l'ordre qui dut s'a-| 
sept d'atout de Nord et fait en- | dresser à elle-même autant qua 
suite suivre le dix, ce qui épuise | Taël. car ce fut d'un ton dédai- 
Ouest. Par les honneurs de trè-|gneux plutôt que courroucé qu el- 
fle N-S obtiennent les trois der- | le poursuivit: 


Les yeux de la marquise étin-| 
celèrent | 
— Et moi, je dis ‘ | 
Pour la premi fois depuis 
bien des semain la béquille 
d'ivoire frappa ïiurieusement le 
| dossier de la chaise voisine, et| 


! 


mademoiselle 


nières levées. Malgré tous les! _— Décidément. 
dangers qui le menaçaient, le | Derysse, il est dit que nous ne | 
contrat est réalisé | serons jamais d'accord. À quoi 
bon discutailler? Vous savez| 
H-200 beaucoup de choses, mademo | 
> cas suivant constitue une |le... mais il est un point sur | 
magnifique étude des impasses,! quel vous ne m'en remont | 
ce cauchemar des bridgeurs. | jamais: les exigences de l’a 
I1 n'est pas du tout question|cratie. J'ai dit Qu'attendez-vous | 
de songer à obtenir toutes les| pour vous retirer? 


Estelle ne bougea pas 
— J'attends, dit-elle 


levées, mais bien plutôt de grou- 
per toutes les chances de succès. | 


Quelle serait votre manière de! ment, que vous € siss 
procéder si vous étiez le décla-! pro ne lecture. J'ai 
rant? liste de titr 
Sud a atteint un contrat de 6 — Je vous écrute 
coeurs, sans que les adversaires — Que diriez-vous d un 
participent aux enchères. Hawthorne? “The 
N La lettre 
ET € . 
vVvV 108312 
6A432 
$A432 
S 
à À 
VAI76514 
+R V7 | 
SR V6 
Ouest attaque d'un pique quel- 
conque. che 
Comment procédez-vous? Ru 
Bonne semaine. 
* Noël DUCHESNE 


| JAMBES 
DOULOUREUSES 


Ressentes-vous des douleurs lancinantes | 
aux jambes? Avez-vous peine à les redres- 

ser? Des milliers de gens recommandent “De Los 
les T-R-C Templeton pour un soulage- | = Dead Lo 
ment rapide des douleurs cuisantes de la! M. E. Braddc 
Sciatique. Vous aussi, pouvez obtenir du | garde 
pulagement avec les T-R-C Templeton 
65e et #1.35, toutes pharmacies. 1-43) 


— L'amour n: 
aveugle. C'est in 


Non. Les études 


res me plaisent ,.. des 


| pas 


après son ingesti L'ivresse dé-| des troubles mentaux observ 

bute dès que la concentration san-|chez des alcooliques chroniques: 
guine atteint 0.2%. A 0.3%, les! hallucinations, délirium tremens, 
signes d'ivresse sont très mar-|etc, On note aussi parfois des ten- | 
qués. Il est admis que les bu- | dances à la jalousie et même, dans 
veurs de vieille date développent | certains cas, une déchéance psy- | 
| une accoutumance qui peut leur | chique profonde. | 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


torts 


s'entend. qui ne se laissent! man’ demanda Florence en en- 
mener par le bout du nez et !trant 
qui n’ont que faire de bélante sen- — Oui. Combien de témps y a- 
timentalite t-il que Mlle Dervsse est ici? 
— J'ai votre affaire. Un recueil La auestion était formulée a- 
nouvelles de E. F. Benson bruptement, du ton d'un juge 
Var ” d'instruction cherchant à prendre 


in accusé en défaut. Les sourcils 


de 
Ben- 


les nouveles 


son à une réputation de puissant \ R 
psychologue de Florence marquèrent la sur- 
Toute nuanct de colère, ou mé-| Prise 
- Combien de temps? Je.. 


me de dédain, avait à présent dis- 
le 1 x de Mme d’/ 


- | )e ne sais pas. moi 


rave, toujours, et! --— Tu ne sais pas! 
mai 1$ arroganct stelle se hâta d'inte 
an se dirigeait —— Je suis arrivée 
mai, exactement 
nt! La marquise se croisa les bras 
immobilisa sur le seuil — Tu entends, le quinze mai! 


Et nous entrons en septembre ... 


vous ai demandé, | Quatre mois, autant dire! Et © 


si vous étiez montée! trouves admissible qu'en qua- 
Orgues de Bort, vous!tre mois Mile Derysse, qui est 
répondu par la négati-| notre hôte, ne connaisse enco- 
vous. depuis lors, fait! re que de vue le site le plus ca-| 
excursion? ractéristique de la région? Ce-| 
— Non, madame lui qui attire à Bort les étrangers 
/ a faire? | avides de curiosités ... celui qui, 


1 


par surcroit, est étroitement lié 
avec notre demeure, puisqu'il lui 


si 


re 


a donné son nom... 
— Vous voulez parler des Or- 
' &ues, maman? 
Et de quoi d'autre, s'il te 
plait’ J'ai donc décidé, Floren- 
i püt lais-| Ce. que tu ferais à Mlle Derysse 
( uela intention | Les honneurs de ces sommets. { 
’ , lo Dans 4 — Moi, maman? 
ce gréable à la jeune fille ? | 
expérience avait ap- — Eh oui! Toi. La montée est 
à e dernière que tout! dangereuse pour qui n'y est pas| 
nent de Mmelaccoutumé, mais elle t'est aussi 
t d'une ex- | familière qu'un terrain plat. I fut 
uée mais! un temps, si j'ai bonne mémoire, 
[ e fois en- | où tu la fréquentais presque jour- 
)r k t titude de | nellement. Voyons... demain... 
ne comm dé de — Demain, c'est jeudi, jour 
ibilite | d'ouvroir 


ma- — Nous enverrons Joseph pré- 
— | venir Mme Sambat de ne pas| 
compter sur toi 

— Mais, maman 

— ]l n'y a pas de mais. La sai- 
son sera bientôt trop avancée po 
une excursion de ce genre: nous| 
| sommes dans une période de beau 
temps excevtionnel, profitez-en! 

— Vous oubliez que la montée 
est fatigante, sans entrainement. 
Si l'on veut se reposer pour visi- 
ter ensuite tout le plateau, la ma- 
tinée ne suffit pas. 


Degré honorifique 


— Qu'à cela ne tienne! Vous] 
|emporterez un repas froid. | 
— Mais Mlle Derysse n'a pas| 


le temps, maman. Ses fonctions | 
auprès de vous. 

— Je lui donne congé! 

— "Oh! madame... se récria 
Estelle. Je vous remercie, mais je 
ne voudrais pas contrarier lle! 
Florence! 

— Comment! La contrarier? Il 
ferait beau voir qu'elle ne s’ac- 
auittât pas de bonne grâce des 
devoirs de l'hospitalité! Allons, 
plus d'objections, j'espère... je 
n'en ai que trop entendu! 


L'Université de Montréal con-| Cest ainsi que, le lendemain 
férera un degré honorifique au | Matin, les deux jeunes filles “| 
vicomte Alexander de Tunis, gou- | Pordèrent le sentier en lacets qui, 

s’amorçant dans le parc du chä- 


verneur général du Canada, le 25 
récemment 


teau des Orgues, contournait la 
montagne, en partie boisée, sup- 
portait la colonnade basaltique| 
comme un piédestal soutient une 
oeuvre d'art. 

(A suivre) 


février prochain, a 
annoncé Mgr Olivier Maurault, 
recteur de l'institution. On don- 
nera plus tard des détails concer- 
nant la date et autres particu- 
larités. (CW) 


L'alcool, un poison? 


(Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote") 


Que l'alcool empoisonne la fa-| cette hyperacidité gastrique qui | 
mil et la saciété, on l'admet|cause les brülements d'estomac, | 
sans hésiter. Mais affirmer que|fréquemment observés chez l’al- 
c'est aussi un poison pour l'or-|coolique. Souvent une gastrite se | 
ganisme, c'est s’exposer aux pro-| développe, et parfois un ulcère. 
tes ons véhémentes de notre! On conçoit facilement pourquoi 
société moderne qui consacre cha-|l’alcool. sous toutes ses formes] 


est formellement interdite à tout | 
ulcéreux. | 

Un nombre assez important de, 
vieux alcooliques présentent une| 


que année 
enivrantes 
ses 

Sans doute ne s'agit-il pas ici 


à l'achat de boissons | 
des sommes fabuleu- 


mente considérablement l'excré-| 
tion d’urines. 
Enfin, l'ingestion prolongée de 


chapitre important consacré à l’al- 
coolisme. Une étude complète des 
effets de l'alcool sur les différent 


tissus de l'organisme y est expo-| boissons enivrantes diminue sen- 
sée. Résumons cette étude. siblement la résistance de l'or- 
Après l'ingestion d'un verre|ganisme vis-à-vis des infections, 


surtout celles des voies respira- 
toires, y compris la tuberculose 
De plus, l'alcoolique, par suite 
d'un régime alimentaire tout à 
fait inadéquat, prive son organis- 
me de vitamine et de sels miné- 
raux indispensables. L'avitamino- 
se B, en particulier, est à l'ori- 
gine même de lésions du systè-! 
me nerveux, telles que des para- 
lvsies de membres, surtout des| 
jambes, par névrite, et parfois 
des paralysies oculaires. On at- 
tribue aussi à cette avitamino 


d’alcoo!, environ 20% sont absor- 
bés rapidement au niveau de 
l'estomac et passent dans la cir- 
culation sang Le reste est 
absorbé dans la première partie! 
ntestin grêle, Puis, il se 
it une diffusion à peu près 
dans tous les organes. Seu-| 
lement 3 à 5% sont éliminés par 
les reins. La presque totalité est 
donc transformée en gaz carbo- 
nique et en eau, par oxydation. | 
On peut déjà déceler de l'al-| 
cool dans le sang, cinq minutes 


Cette vue d'ensemble des prin- 
cipales lésions causées pas l'in- 
gestion habituelle de boissons eni- | 
vrantes, prouve d'une façon as- 
sez évidente que l'alcool est un 
| véritable poison pour l'organis- 
me. Poison dont l’action toutefois 
n’est pas toujours aussi lente qu'on 


] de plus grandes do- 
boissons avec peu ou pas 


faire to 


les 


Les 


tous 


ine action 


au mem itre qu’un | pourrait le croire. En effet, l'on, 
fère. Cette action en-|sait que si la concentration d'al- | 
ividu ses inhibitions:|cool dans le sanz atteint 0.5%,| 
! e lou 0.8 chez les plus résistants, 
C |la mort s'ensuit rapidement et 

l'est | infailliblement. 
vaisseaux de la ! Certaines questions se posent 
une façon marquée. | souvent à ce chapitre. L'alcoolis- 


me est-il héréditaire? Les enfants 
des alcooliques peuvent-ils rece- 
voir à la naissance des tares phy-! 
siques ou mentales? L'alcoolis- 


sang à la périphé-| 
déperdition de cha-| 
aduit par une bais- 
a température centrale du| 


( e 
eu se ? 


se de 


corps. Il est déne inexact de croi-| me est-il une maladie ou un vice? | 
que l’alco chauffe l’organis- | En existe-t-il un traitement effi- | 
La ser m de chal t|cace? Nous répondrons prochaine- | 


L ue 


a ment à ces questions. 
(à suivre) 


J.-L. LAURIN, MD. 


age 


s avant et 
ge »n pour « nstater à 
ie celle-ci est invarisblement| La Bible vous parle ... 
suiv d'une la tempe- 
: D idication La prière de l'humble péné- | 


; u v sous 1 trera les nues; il ne sera pas 
iroid à : consolé qu'elle ne soit arrivée | 


. Les effet jusqu'a Dieu. 
] sur (Eceli. 35, 21) 
livaire € t (Texte choisi par la Société 


catholique de la Bible) 


| n'est pas, 


| sentir 


ls 


L'Université Laval, de Québec, 
célèbre cette année son centenai- 
re, De grandes manifestations sont 
en voie d'organisation à cette oc- 
casion, et l'anniversaire mérite 
d'être souligné dignement. Ce 
en effet, simplement 
le centenaire d'une université 
c'est en même temps ie centen 


|re de l’enseignement universitai- 


re de langue française au Cana- 
da, En 1852, lorsque l'Université 
Laval reçut sa charte universi- 
taire, une étape importante de 
notre évolution nationale s’ac- 
complissait, L'université est un 
des signes auxquels on recon- 
naît les sociétés évoluées, et la 
fondation d'une première univer- 
sité à Québec manifestait d’une 
manière tangible que petit 
groupe de descendants des soixan- 
te mille colons qui restèrent au 
pavs lors de la conquête britan- 
nique, entendait non seulement 
survivre comme entité distincte, 
mais jouer un rôle directeur dans 
les affaires nationales. Cette com- 
mémoration de 1952 est donc une 
fête nationale, en même temps 
qu'un anniversaire d'une institu- 
tion donnée. 

C'est à Québec également qu'a- 


vait été fondé le premier 


ie 


La vie de l'esprit 


Le centenaire de Lava 
par GUY SYLVESTRE 


1 
coilè- 


: 


La 


ge canadien. C'est dans cité 
de Champlain, en effet, que les 
Jésuites établirent leur premier 


collège dès 1635. C'est de ce col-| 


lège, et du Séminaire diocésain 


|fondé en 1668, que devait sortir | 


la première université française 
du Canada. Dès le régime fran 
çais, il y eut aussi des écoles 
pour jeunes filles, particulière- 
ment celles de Marie de l'Incar- 
nation et de Marguerite Bourgeois 
On n'y enseignait évidemment 
que le rudiment de la langue, de 
l'arithmétique et de la religion. 
Mais on vit aussi s'établir une 


école d'arts et métiers, une école | 
d'hydrographie, et une école de| 


théologie, pour répondre aux be- 
soins essentiels de la colonie en 
|artisans, navigateurs et prêtres. 
|Ceux qui voulaient acquérir un 
|enseignement superieur 
|se rendre à l'étranger. Cette 
|tuation ne pouvait durer indéfi- 
|niment, et le groupe français du 
|Canada avait des exigences 


| légitimaient la fondation d'une 
l'université. Il y a un siècle nais- 
| sait d l'Univer Laval, do- 
tee 1e charte permettant 
d'établir des facultés pour l’en- 
| seignement des diverses sciences 
religieuses et profanes 


Une “Histoire de l'humanité” 


L'ONU choisit un athée 
comme rédacteur en chef 


NEW-YORK -- Le Dr Ralph 
E. Turner, de Yale, homme re- 
nommé pour son ‘“athéisme vi- 
goureux'”, assumera la direction 
d'un projet de rédaction d'une 
“Histoire de l'humanité” de 
000,000 de mots pour lequel les 
Nations unies sont prêtes à con- 
un déboursé de $600,000. 
Associés au Dr Turner dans 


| ce travail, aux côtés d'autres his- 


toriens, seront deux Anglais re- 
connus pour leur philosophie 
sans-Dieu — le professeur Julian 
S. Huxley et Bertrand Russell. 
Ce dernier est, de plus, selon 


les critiques, un avocat éminent | 


de l'immoralité. On relève aussi, 
parmi les noms des savants pré- 
posés à ce travail, le nom du 
Dr A. L. Kroeber, anthropologis- 
te, qui, alors qu'il était attaché 
au personnel enseignant de l’uni- 
versité de Californie, fut dénoncé 
par une convention religieuse 


pour avoir écrit un manuel ‘’an- | 


ti-chrétien et anti-biblique”. 
Des neuf membres ‘“correspon- 
dants’”’ américains nommés pour 
assister Turner, 
d'une institution catholique d’en- 
seignement et nul n'est reconnu 
comme étant catholique. 
Turner, violent athée 
Le Dr Turner, directeur du 
comité éditorial, fut renvoyé de 
l'université de Pittsburgh en 1934 
à la suite de plaintes portées con- 
tre son athéisme par des étudiants, 
des parents et des chefs religieux. 
Turner fut alors accusé de traiter 
de manière irrévencieuse et avec 
mépris tout ce qui touchait de 
près à la religion et aux institu- 


tions religieuses. Le terme “Tur-| 
le vo-! 


nerisme’” signifiait, selon 
cabulaire universitaire de Pitts- 
burgh, la “plus dangereuse ap- 
proche vers la religion”. L'attitu- 
de athée et antireligieuse de Tur- 
ner fut le sujet de fréquentes 
discussions au cours de confé- 


rences ministérielles tenues à 
Pittsburgh. 
Travail gigantesque 
L'“Histoire de l'humanité” de| 


Turner, qui portera en sous-titre 
“Le développement des peuples”, 
sera rédigée sous les auspices de 
l'organisation éducationnelle, 
scientifique et culturelle des Na- 
tions unies, par 
la commission 
l'ONU et traitera de l’histoire 
scientifique et culturelle de l'hu- 
manité, On alloue au comité une 
période de cinq ans pour faire 
son travail. Le Dr Turner, en sa 
qualité de président du comité 
éditorial composé de trois mem- 
bres, rédigera le travail de 1,000 


savants qui seront appelés à con- | 


tribuer à écrire cette monumen- 
tale histoire. 

Le programme est sous les aus- 
pices de l'UNESCO, mais la com- 
mission travaillera indépendam- 
ment de cet organisme. En rai- 
son des hauts auspices sous le- 
quel il est lancé et de la publi- 
cité dont il jouit déjà. le projet 
pourrait facilement atteindre l’en- 


Un mauvais geste 
de l'UNESCO 


L'UNESCO, organisme des Na- 
tions unies, vient dt former une 
commission à laquelle a été con- 
fiée la tâche d'écrire une histoi- 
re du genre humain, appelée à 
une grande diffusion. Le projet 
est louable, mais on ne saurait 
en dire autant du choix de plu- 
sieurs dirigeants de la commis- 
sion, Le président est un athée 
reconnu, le Dr Ralph Turner, que 
l'Université de Pittsburg dut dé- 
mettre de sa charge de profes- 
seur à cause de ses attaques con- 


tre la religion. Le vice-président, 
> professeur Julian Huxley, 
d'Angleterre, n'a pas meilleure 


Il ne cacha pas ses 
igieuses lorsqu'il é- 
de l'UNESÇO. La 
commission se compose de dix 
membres. 11 est à souhaiter qu'il 
‘y trouve des catholiques pour 
empêcher que ce projet ne de- 
vienne une entreprise antichré- 
tienne. Ajoutons que de tels actes 
discréditent l'UNESCO et, par 
icochet, l'Organisation des Na- 
unies dont cet organisme 


réputation 
idées antire 
tait préside 


3,-| 


l'entremise de! 
internationale de | 


| vergure d'une histoire des plus] 


influente jamais écrite 
Témoignage de W. F. Buckley 
Dans son livre intitulé 
and Man at Yale”, William F. 
Buckley, jr, écrivait; “M. Turner 
l'est emphatiqauement et vigoureu- 
sement athée, Un savant 
| ble, il n’en est pas moins un ‘étei- 
gnoir’ professionnel, un icono- 
claste qui n'a aucune pitié pour 
les choses de Dieu ou les person- 
nes qui croient en Lui et peu de 
respect pour les valeurs que la 


plupart des étudiants ont appris | 


à vénérer’”. 

Le professeur Huxley 
autre athée 

Quant au professeur 
il fut le premier directeur géné- 
ral de l'UNESCO. Comme tel, il 
s'attira de vives critiques pour 
avoir mis en circulation une bro- 
chure intitulée “L'UNESCO, son 
but et sa philosophie”. On s'at- 
taqua à cet opuscule qui rejettait 
toute croyance religieuse de la 
philosophie de l'UNESCO. Hux- 


|tout à fait en garde contre l'ac- 
ceptation de tout jugement de 
la situation mondiale à la lumiè- 
re de la religion”. 

En rejetant toute croyance re- 
| ligieuse de la doctrine qui 
constituer la philosophie de l'U- 
NESCO, Huxley ne fait que don- 
ner son opinion propre. Sa con- 
ception de Ja vie est radicale- 
ment séculariste et anthropocen- 
trique (concentrée sur l’homme). 
Il s'est montré tout à fait expli- 
cite dans sa manière de nier Dieu, 
le besoin humain de Dieu, la dé- 


| pendance de l’homme à la pro- 
vidence de Dieu. 

| Bertrand Russel! 

| L'autre Anglais faisant partie 
du comité éditorial, Russell, fut 
l'objet de violentes critiques à 
maintes reprises, quand il fut 
nommé membre des facultés de 
| diverses universités américaines. 
{Il fut accusé de 7} les 
unions libres et “ ment 
des liens de la morale”. £ écrits 


ont été jugés comme étant ‘“rem- 
plis d'attaques contre le 
tianisme”. 


devaient | 


qui | 


“God ! 


capa- | 


Huxley, | 


, | ley affirmait que “l'UNESCO est | 
aucun ne vient | 


doit | 


chris- | 


| A cette époque venait de se 
fonder à Ottawa le collège de 

| Byvtown dont est sortie l'Unive 
sité d'Ottawa. Plus tard, l'Uni- 


versité Laval ét 
réal une succu 
| vait devenir 1s 
ité de Montréal « 
réal et Ottawa tels 
| wois centres 
universitaire 
da. Pour qui 
| peu l'histoire 
depuis cent ans, i 
| rement que les p 
| universités et ceu 
groupe ethnique « 
qu'ils ont été déterminés les u 
par les Le rôle & 
| versite est vaste « est 
| continu, n'est-ce pas l’unive 
| sité qui nous d 
| 
1 
1! 


autres 


aonne nos pretre 
nos médecins, nos avoca 
taires, nos ingenieu nos 
et nos spécialistes 
disciplines modern 
un facteur es 
veloppement d'une 
ne, de sorte que non 
les universitaires en pro 
| mais encore ceux 
| manière ou 
|cient des tr: 
des diplômés 
ton tout enti 
jouir à l'occasion de ce cc 
re, les fêtes de Lava 
| fêtes vraiment nationale 
Le programme des têti 
ce des manifestations éclatant 
Des personnalités de premier plan 


entiel « ( 


tous 
d'unt 


iVaux 


re qui Goit St ‘ 


y prendront part, et les célébri 
tions seront aussi varices que 
l'est la Vie universitaire elle-mé 
me. La liste des ands servi 
teurs que l'Université Laval a 
donnés à la patrie est trop lon 
gue pour qu'il soit possible de 
| la reconstituer ici. Des noms sur- 
giront naturellement à la mé- 
moire de chacun. Qu'il suffise 
de mentionner ici celui du trè 
| honorable Louis St-Laurent, pre 


|mier ministre du Canada, qui est 


| non seulement un diplômé de I 

| val, mais un ancien professeur 
à la faculté de Droit, Ce sera 
la première fois dar l'histoire 
du pays que le premier citoyen 


| du pays pourra participer au cen- 
tenaire de l'université où'il a 
étudié. La coïncidence mérite d'é- 
tre soulignée. D'ailleurs, aux pet 


sonnalités canadiennes qui vou- 
dront rendre hommage à l'Uni- 


versité Laval, se joindront des vi- 
siteurs de marque de plusieurs 
pays étrangers, et Pax romana 
[a voulu s'associer aux fêtes du 
centenaire en tenant à l'Univer- 
sité Laval même la séance de 
clôture de son congrès mondial 
à la fin d'août, Ceux qui pour 
ront assister à ces manifestations 
| grandioses auront une occasion 
excellente de se rendre compta 
| de ce que représente une uni- 
| versité dans une nation civilisée, 
Ils pourront aussi avoir un meil- 
leur apercu des projets de la nou- 
velle Cité universitaire, Ils ver- 
ront, une fois de plus, que notre 
première université marque le 
pas, qu'elle est un symptôme con- 
tinu des progrès qui se manifes- 
tent dans tous les aspects de no- 
Ître vie nationale. 

| Le centenaire de l'Université 
| Laval est non seulement com- 
| mémoration d’une date importanr 
\te: il est ne affirmation positive 
de nos aspirations nationales el 
lune magnifique promesse pour 
| l'avenir 
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Elles sont exquises 


| faites avec l'étonnante levure SÈCHE qui lève vite! 


| 


| 
| 


| 


| 


L 


fôttes- 


BRIOCHES À LA GELÉE 


Mesurez dans un bol 1 
tasse eau tiède, 2 c. à thé sucre 
ranulé, brassez 


lution du sucre. Saupoudrez-y 
le contenu de 2 enveloppes de 
Levure Sèche Fleischmann qui 


lève vite. Laissez reposer 10 
: PUIS brassez bien. 


Jetit 


jusqu'à disso- 


min. 

Battez en crème % tasse shortening 
et mélangez-y graduellement 1 tasse 
sucre granulé,. 2 c. à CLS Dr: 
à thé muscade râpée joutez 
brassant 2 veuis bien battus. Jr 
pore à thé essence de citron, 
14 tasse lait porté au point d'ébulh 
ton puis tiédi, et mélange 
levure. Incofporez À tasses farine À 
ain tamisée une lois et hattez lisse, 
ncorporez encore À tasses larme & 
pain tamisée wne fois. Pétrissez la 
pâte lisse et élastique, mettez-la dans 
un bol graissé et hadigeonnez Île 
dessus de beurre ou shortening londu, 
Couvrez ét mettez au chaud, à l'abri 
des courants d'air, Laissez lever au 
double du volume, Abattez la pâte et 
coupez-la en 36 portions égales que 
vous pétrirez en boules molles, Badi- 


A 


en 


1 & 


eonnez les boules avec du beurre 
ondu, roulez dans le sucre granulé 
et disposez, rspacées de dans 


moules ou lécheirites graissées ( 
vies et laissez lever au double € 
volume. Tournez le manche d'un cou 
teau dans chaque brioche de maniere 


4 


à aire sur le dessus un creu e 
vous remplissez de gelée, Couvrez ot 
laissez lever encore 15 min. Cuisez 


environ 18 min. à jour modéré, 27 


© Finis les désappointements causés 
par la levure inactive et sans 
valeur! La Levure SÈCHE 
Fleischmann qui lève vive remplace 
les anciennes levures périssables 
parce qu'elle conserve sa fraicheur et 
sa vigueur dans votre armoire! 

Si vous voulez une levure qui lève 
wite et donne des résuluats parfaits, 
achetez aujourd'hui la Levure 

Sèche Fleischmann ! 


en pronsion pour un mois! 
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Petites 
Annonces 


Part Loos par met Minimum: 29 
sous pay immertion plus ED sous sup- 
ptemeniaies pour affranchissement 


l'on ++ vert d'une Hoite 


Le parement doit toujours aCCOMmpEe- | 
soer la cmpie de l'annonce 


Chevaliers 
de Colomb 


Conseil Provencher 


Silencieux! Puissant! Le nouvel 
cou EATONIA perfectionné! 


D à 


POUR TELEPHONER UNE 


| PETITE ANNONCE 
SIGNALEZ 24 566 


PERSONNEL 


lune initiation au pr 

1S Exec. Mgr P. Pox 

| que de Winnipeg. honorai 

présence cette grande 
a 


| 
vec x e, de, 6 ans?” Quelle er- | L'exécutif Insi que i ” 
. e gens restent | | membres des Conseils St-Boniface 

! Les cour primes | 

REX ” r reanime | 


l'aimable invitation du (Grand 
Chevalier Molloy, du Conseil no 
1107. Plusieurs aspirants à la Che- 
Valerie, approuvés par notre Con- 
seil, virent se dérouler les impo- ï 
santes cérémonies et leçons du . 
| premier degré. Nous leur soul 
tons persévérance et espérons les 
revoir plus tard aux autres de- 
| grés de l'Ordre. Un lunch et ra- 
| fraichissements furent servis a- 
| 
1 
1 


* 
w 
Ê 


UVEANU 


( Provencher, s'étaient rendus à 
,e sement snc Toutes | 


él VOUS SULFFUEZ W'ARTHRITE OU | 
bi LMLMATISME «nt vous ne 
tagement. éert- | 

“+ bruyère, PO  Hox 

Winnipeg. Man 1r | 


Gi vous avez les cheveux gris rendez 
siurelle avec du 


prés la clôture de l'assemblée 


+ nent pas une 
e . Ae- - —# DE Il nous semble que ces réunions 
: Ad. Hruyere ce | entre Conseils font n grand bien 
n Winaiveg, Man Let nous espérons les voir se con 
£ et Mme Mario Fabro, de la rue Canora, Winnipeg, ont célébré |, personnellement, nous a- 
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Valeur, 5200, Vendra à sacrifice. S’a- de nouveautés. Suite de 6 chambres 1924. L'héroïque Jeanne Lavoie | 
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1 
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A VENDRE laissé entendre en certains mi-|régissant les mariages mixtes ont été mis en vigueur dans |46 sns employé du Pause ent , de la marque 
FRIGIDAIRE 


partir de #200. Un seul traitement 
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500, édifice Kensington—Tél #24 110 a is AR tue Main Winui. | St-Boniface — Chemin Elisabeth — | BISTOURI pËs À : ,,, | Winnipeg, Vancouver et Vic-|| Dés”blus élevé que celui d'autre 
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